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Tout compromis est impossible chez les démocrates
LE CHOIX DU 
CANDIDAT EST 

IMPOSSIBLE
On ims&ère qu* McAdoo et Smith ne 

retirent poor faire cetaer le deadlock, 
mai* ni l’un ni l'autre ne veulent en 
entendre parler.

VN AJOURNEMENT

(Pressa Canadienne)
New-York, 4—Les membres de la con- 

v*':tion démocratique ont obtenu un 
répit jusqu’à une heure cet après-midi.

ms i’intervelle, les chefs recherchent 
un moyen de sortir de l’impasse ou ils 
s* trouvent apres soixante et une vai-
• tentatives d’en arriver au choix d’un 
t andidat.

<>n a mis à l’étude plusieurs plans 
puur mettre fin au deadlock McAdoo et 
Smith, mais la plupart de ces plans 

nt vigoureusement combattus par un 
groupe ou l’autre.

Un autre sujet fort discuté, c’est ce­
la. d'un candidat de compromis. On dit 
que tout peut arriver.

Après le soixante et unième scrutin 
«ie sonne heure ce matin, McAdoo avait 

) - rotas contre 503.4 au dernier acru- 
t r de mercredi soir; Smith 335.5 contre 
.>'.8.6; John W. Davis 60 montra 67. Le 
fif-ateur Ralston qui était passe de 30 
à 47 avet le» scrutins 55, 56 et 57 est 
retenu à 37.5.

.Ismes M. Cox, Ohtft, a conservé 54 
♦ores; le sénateur Underwood, Alaba­
ma. 44; le sénateur Glass, Virginie, 25 
!» sénateur Robinson, Arkansas, 23: le 

ateur Owen, Oklama, 24, le gouver- 
r**ur Ritchie, Maryland, 15.5; l’ex-aé- 
'iieur Aulabury, Delaware, 6. et le 

gouverneur Bryan, Nebraska, 2.
McAdoo et Ralston sont les deux

• «uls candidat» dont les votes aient 
»'« Sensiblement modifiés par les 19 
,'crutine d'hier. Oa modifications ont

duet presque entièrement sur dé- 
•vues du Mississipi du Missouri et de 

i < Oklahoma.
’eat nettement ua tournoi d'habiltté 

er re les chefs das groupes. Les de* 
A_es aaoL. trew n*ev*ux wc Iwrapabtwa

* savoir quel parti prendre s'ils doi 
vent reftdncer à leurs favori».

La suggestion que les deux princi­
paux eoncurrenta visent de se retirer 
m faveur d'un candidat de compromis
• été qualifiée d'absurde par David 
Lad<l R «Iprelle, gerant de McAdoo, et

impossible par Franklin Roosevelt, di- 
recteur de la eempagne de Smith. Tous 
ceux prétendent avoir des reserves 
qu ils feront donner quand l’adversaire 
aura épuisé Jes siennes.

Le projet d'amender les reglements 
la convention de façon a éliminer à 

haqu» bulletin les candidats obtenant
* moins da votes a provoqué beaucoup 
9 discussion mais personne ne semble 
arable de dire comment on pourra le

faire.

UN AJOURNEMENT

Nashviile, Tenn. 4—Un télégramme de 
Joha W. Graines et John A. Pitts, dé­
mocrates de Nashville, indique que l’on 
aura recours a l'influence de William 
J Bryan pour obtenir un ajournement

* la convention démocratique et sa con 
tnuation dans une autre ville. Le té- 
♦gramme accuse les spectateurs des 

gaiariea à New York d'avoir insulté
notre parti et notre nation” et ajoute 

Que les délégués sont “épuises et ont 
besoin d'un repos pour se remettre et 
pendre une nouvelle décision.’*

LES RESPONSABILITES

v*ew York, Madison Square Garden. 4
* bien qu’elle ait battu le record du 
parti pour le nombre de votes pris, la 
‘ ' nvention démocratique a etê incapa-
> d'en arriver au choix d'un candi-1 

dat a la présidence.
A minuit, apres le soixante et unième 

xr>'c, la convention a ajourné a une 
heure eet après-midi. Le “deadlock” 
persista toujours et les chefs de» 
c*jx principaux groupes n'ont rien per- 

de leur confiance.
-es chefs du groupe McAdoo repet- 

ffr' la responsabilité de cette situation
• ur les “candidats locaux ". En demeu- 
rant en lice plutôt que de se retirer, 
f*ux-ci n'ont pas permis aux deux prin- 
r>paux candidat» de faire connaitre 
l#'tr force réelle.

POUR EFFACER SMITH ET MrADOO

(’’resse Canadienne)
New-York, 4.—Apre» avoir éclipse 

'r,u» les records pour le nombre de bal- 
“>ttages, excepté un, la convention na­
tionale de* Démocrates était toujours 
ûAna un deadlock solide, hier, avec ap 
Paremment aucune indication de scis­
sion à venir. En 1860 il y aut 67 ballot­
tages.

McAdoo est tombé de nouveau au- 
dtfcsous da 500 par suite du changement 
d* direction des voix de TOklahoma qui 
supportent maintenant la sen&teur Ko- 
b n,°®- Le» partisans da Smith ont dit 

>!• ae retiraient en arrière atten­
dant “McAdoo finisse sa courir”
“t partisans de McAdoo ont déclare 

»'• attendaient que tous las votes 
^0ur Smith soient amenés sur le par- 
4'J#t da la convention pour qu'ils mon 
tr*nt leur jeu davantage.

Le\ deux camp* paraissaient avoir 
• "Ppe le maximum de leur* force?

’n attendant, les gérant* des randt- 
r4Hj ont ete 4Pici à léé*

UN CONFLIT 
A CRAINDRE

tPres^e Canadienne)
Belgrade, 4— Deux officiera de 

douane Yougo-alaves ont ete tué» au 
cours d’un incident sur la frontière 
entre Tltalie et la Yougo-Sla*if.

D’après la veraion que l’on possè­
de ici, le» douanier» surveillaient la 
frontière quand ils rencontrèrent 
trois gardes de frontière» italien» 
qui leur commandèrent d arrêter. 
Quand le» douaniers leur firent re­
marquer qu’il» »e trouvaient en ter­
ritoire Yougo-Slave, les soldats ita­
liens ouvrirent le feu, tuant le» 
deux douaniers et ble«»ant un citil.

UN NOUVEAU GANDHI VA LES CHOSES 
SYSTEME DE ROMPRE AVEC: EMPIRENT A 

PENSIONS; LE CONGRES

UN MINISTRE 
CANADIEN A 

STE-ANGELE WASHINGTON

LA RECOLLE 
BATTRA TOUS 
LES RECORDS

Le» employé» civils retirant $MH>. et 
plus, temporaire» comme permanent*, 
devront, règle générale, »• retirer à 
l’âge de 70 ans.

L’INDEMNITE FIXEE

nere comme “dark horses'’ pour rom­
pre le deadlock étudiaient attentive 
ment le moment opportun pour arriver 
en scène.

Les membres du comité national des 
Démocrates avaient a l’étude un projet, 
lequel exigerait que Smith et McAdoo se , corder une rente da retraite annuelle de 
retirent publiquement et simultanément $2,500 au greffier de la chambre, M. W. 
de la lutte . ü. Northrup, au cas où il se démettrait

‘Jo auis a me demander ai le temps démettait de ses fonctions a l’âge da 
est venu pour une telle demarche”, a 70 ang gojt dans deux ans

(Presse Canadienne)
Ottawa, 5— Après une discussion qui 

a occupé presque toute la séance d'hier 
après-midi, le bill des pensions de re­
traite pour les employés du service ci­
vil a franchi 1 etape du comité a la 
Chambre des Communes et est mainte­
nant prêt a subir sa troisième lecture. 
Une clause a até adoptée à l’effet d’ac-

Le chef nationaliste est l'objet d’une I Le syndic de Quebec s amené avec le ré-1 L amba*»»deur britannique aux Etats- | Le Bureau de» Statistique* prévoit que
manifestation hostile au rongrev pan- 
hindou, et s’admet vaincu et humilie.

IA FOULE PLEURE AV LU!

dit Joseph Daniels, ancien secretaire de 
la marine. Cordell Hull, le président 
du comité semblait d'avis que cette sug­
gestion avait une certaine valeur. D'au­
tres membre» du comité ont reçu cette 
suggestion favorablement, et les lea­
ders en dehors du comité ont declare 
qu’ils étaient consentant a la discuter.

Apparemment il a dû se paaser quel­
que chose pour tuer cette idee apres que 
la discussion en fut commencée, car la 
président Hull a declare qu elle ne sem­
blait “pas raisonnable ", et Franklin L1. 
Roosevelt, gerant de Smith a dit: 
“pooh-pooh”.

Le sénateur Glas» a relavé de leu» 
parole, hier, les 24 delègues de la Yir- 
giftie mai* ils ont decide da voter peur

M. James Malcolm, députe liberal de 
North Bruce, qui présidait le comité 
charge d'étudier le bill, a donne un ex­
pose sommaire des principale* clause» 
du projet de loi. La loi s’apliquerap. dit- 
il, a tous les employe* qui touchant $600 
de salaire ou plu» ain*i qu a ceux qui 
sont classés comme temporaires mais 
qui, en réalité, sont permanents. Chaque 
employe contribuera au fonds d* pension 
jusqu'à concurrence de son salaire. L'em- 
plo\e pourra demander sa mise à la re­
traite a l’âge de 65 ans mais y sera tenu 
à l'âge de 70 ans. Apre» dix an» de ser­
vice, tout employe aurait droit a une 
rente d’un cinquième du salaire moy­
en qu'il aura gagne durant les dix 
mères années ou il aura été a l'emploi

la moitié
de l’indemnité de son mari et chaque 
enfant de moins da 18 ans aura droit 
a dix pour cent de cette même indemni­
té.

M R E Chevrier, depute liberal

lui quand meme jusqu'à ce qu’ils puis . ... ... , v
sent « entendre pour «voir ou «ll.r. d. ™«U.pH* p.r 1. nombr. d. «.
tu releva t ... r.rt.s.r, d. leur p.ro I ..I "71?.' ^
la, Glas» leur a demande de voter pour 
McAdoo.

Les anti-McAdoo qui font partie de 
la délégation ont prétendu pour la 
plupart que la delegation a r*çu ins­
truction de voter pour Glas» et qu'il 
ne peut pas les relever. Us n’ont pas 
voulu permettre une rupture à ce mo­
ment.

On a appris plu» tard que la propo­
sition de faire retirer Smith et McAdoo 
simultanément, avait ete étouffée aus­
sitôt qu'alla eut atteint le camp de 
Smith. Ils ont annoncé qu'ils avaient 
fait leurs tranchées et qu'ils étaient 
prêts a y rester jusqu’à ce que les 
partisans de McAdoo soient consentants 
a se rendre. Au 4Sieme ballottage les 
délégués de McAdoo ont reçu une lettre 
de leur candidat les pressant de résis­
ter encor* un peu.

Au 49ième ballottage le sénateur
Ralston, da l’Indiana, a reçu le vote so­
lide de la délégation du Mississippi, et 
quelques votes éparpilles des autres 
delegations Ce changement de direc­
tion du Mississippi a coûté 20 voix a 
McAdoo.

La position de» leaders au 49ièm» 
ballottage était la suivante: McAdoo,
462‘«s; Smith, 320 V»; Davis, 64 S;
Ralston, 67; Robinson, 45;; Under­
wood, 42.

Au 61ième ballottage, leur position
respective était la vuivante: McAdoo,
442Smith, 328; Davis, 67 4; Rals­
ton, 63; Robinson, 43; Underwood, 43.

Au 52ième ballottage, McAdoo avait
4134; Smith, 320 4; Davis, 59, Rals­
ton, 93.

(suite à la page 6)

(Presse Can*c eune)
Londres, 4—Le cofretpondant du 

“London Daily Newa^fait parvenir a 
son journal des détail» r> çus d'Allaha 
bad sur des “scenes rénverrantes au 
congres pan-indien en ' u* de promou 
voir le sentiment nationaliste dans l'In­
de.

Mahatma Gandhi, qui a . ae un rôle 
important à ce congre» a ete d'aprea le 
corresppndant de Bointy*., for »• de mo­
difier une de ses réaolt#ior.s afi i de *» 
tiafaire les Swarajistet ou autonon.is- 
tes radicaux. Parlant plug lard a ses 
partisans Gandhi pleura et la foule en 
fit autaat. Un de ses lie- po-a
sa tète aux pieds de Gandhi, sur quoi 
Gandhi s'admit vaincu et hunniu

On rapporte que Gandhi \a j*-ut-etre 
briser avec le congre» et r .r-u:\r* sa 
propagande par l’intarméduire d une 
autre organisation.

gmtraire Lachance el force l’entree 
du magasin ( anurand. sur le refus 
du gardien d'ouvrir.

CONFLIT D’AUTORITE

Unis favorise la nomination de délé­
gués de tou» le» l>ominion» dans la 
capitale américaine.

NOT KL COMMERCE

FUNERAILLES DE 
M. 0. ÛUVAL

Ce matin, à la eathédra . r .- • eu heu 
les imposantes funérailles M. Cliva 
Duval, au milieu d'une t -► reut-** assis 
tence.

La chant a été r*ndu a beaucoup 
d ame par les membre» de 
la parois** sous la direct n d» M. l'ab­
bé Turcotte, maître de chape .« L'entré* 
du corpa a l’egliae a ete fa * j »r M. la 
chanoin* Frs Boulay, cure ue la cathé­
drale qui a aussi chante le service, as­
siste de MM. les abbés i> Frechette, el

L'affaire d* la faillite de J. F. Ca Ottw*. 4 -“Je \errai» d'un bon oeil
mirand itee, da St«-Angele, entra dan» un ministre canadien a Washington s 
une phase intéressante. M. J. . Gagnon declare bir Ksm* Howard, ambassadeur 
de Quebec qui a été nommé séquestre britannique a Washington, dans une 
des biens de la faillite lore de la ces- t-ntrevue qu'il a accordée a un repre- 
sion de biens qui a ete faite par le fail- sentant de la presse Canadienne su 
li a Quebec a donne les avis requis en parlement, hier “L'une des raisons que 
vue de procéder a la vente dont la da- j'aurais", ajouta-t-il avec un sourire, 
te a ete fixée a aujourd'hui. D'autre part "est que cela ma soulsgerait d'une bon- 
les syndic» Wilfrid Damphousse, de ne somma de travail ”
Montreal et Octave Hébert de Trois Hi Sir Esme est au Canada pour une 
vièrea, s'opposent a la vente en qualité dizaine de jour» «n voyage ron-offi- 
de séquestre* nomme* par un jugement ciel Avant de retourner a Washington 
de l’hon juge J. A. Deay qui accorda en I passera une couple de jour» a Mont- 
janvier dernier une pétition de faillite real et autant a Quebec Sir Esme a 
qui avait ete presentee par les crean declare que le travail impose psr le 
ciers d» Montreal. Canada a l'ambassade britannique a

L'hon .juge Desy avait accorde cette Washington avait considérablement aug- 
requete en considérant qu aux termes I ment* depuis quelques années *t qu il 
de la loi de faillite, toute ce.-xion auto- j avait ete necessaire d augmenter le per- 
r;see offerte ailleurs et autrement qu'au *onn*l.
séquestre officiel de la division de fail- l'arlant d un ministre de l Etal Li- 
lite de la localité du debiteur (en l'es- b*’** Irlandais a Washington, il a dit: 
pece la division de Trois-Rivières* doit ‘ Then qu aucun ministre naît encor* 
etre tenue pour inefficace et sans valeur J •T* nomme, le nom du professeur £mid- 
Le juge Desy accorda en même temps
un* ordonnance de surseoir defendant 
au sequesUe Gagnon de procéder sur 
la cession de biens. Une ordonnança de 
.a tnem* nature fut par la suite oma- 
nee par bir François Lemieux jug* en 
chef de la Cour Supérieure afin de met­
tre fin, aux procédures commencées psr 
les syndics Damphousse et Hebert en

s choral* de i vertu du jugement de Thon, jug* Dé»y.

tawa observa qu la loi Calder a été coù-|C. Methot, comme d.arr\ «t sous-diacre.

SPENCER A LA RETRAITE
Montreal, 4.—On annonce aujourd'hui 

une autre promotion au Pacifique < ana- 
dien. M. J. H. Hughes, assistant surir- 
tendant du district de Quebec, eat nom­
mé surintendant de la division d’Otta- 

en remplaçant M Henry B. Sen- 
cer, qui prend sa retraite.

M. Spencer est un vétéran des che­
mins de fer canadiens, dont la carriers 
couvre près d’un demi-tiecle. Il na­
quit en 1856 et entra au service du 
Canada (entrai. Brockville and Otta 
wa Railway en 1875, comme serrefrein. 
M. Hughe* est aussi un vieil employé 
de chemin de fer. Né en octobre 1865, 
il débuta au Pacifique t antdien, corn 
me serre-frein, en 1886. Conducteur 
de fret en l^rtHet conducteur de train 
voyageur en 1MH>. Il fut nommé ins­
tructeur en 1902, puis assistant-surin­
tendant en 1907. En 1911, il fut en­
voyé à W'hi te ri ver comme surintendant 
puis à Smith Falls en 1912. Il était as­
sistant-surintendant du district de Qué­
bec depuis 1915.

SING SING DEBORDE
Ney-York, 4.—Le geôlier Lewis E. 

Law es va bientôt suspendre l’enseigne 
• S R O" sur la porte de Sing Sing H 
« a H47 prisonniers dans cette prison 
qui est U plus prisée de toutes les
prison*, du r*?* 11 * <J* ,a f1*C*
que pour quelques autre». Jamais H 

„ PU tant de prisonniers depuis
huit ans.

L’encombrement n affectera p** 
prisonniers actuels, mais pour les de 
linquant» futur* qui seront condamne}.
a STng Stng. oela sera plus dur. car 
faudra les conduire * la prison (lin 
ton » Pannemor*. pmon moins popu-

nt rares

teuse pour le pays. Un bill de* pensions 
de retraite est une chose necessaire, a-
jouta-t-il. Il est d'avis que la loi pro­
fitera à tout le pays et qu elle sera d'au­
tant plus acceptable qu elle a reçu 1 ap­
probation de l’aaaoclation des employes 
du service civil.

La clause dix fixant a 70 ans l'age de 
la mise a la retraite fut l’objet d'un 
court débat entre Sir Henry Drayton 
et l’hon. J. A. Robb qui finit par consen­
tir a ce que le chef d'un département 
ait la discrétion voulue de garder a son 
emploi jusqu'à l'àffe de 75 ans un servi­
teur dont il jugerait à propoe de rete- 
nir les services.

i.a pension de M. Northrup fut votée 
sur la proposition de l’hon J. A. Robb 
qui observa que ce vieux serviteur ne 
pourra recevoir une pension de plut de 
$96o. dans deux ans, si un proviso spé­
cial lui accordant plus n’était pus adop­
té. Il ajouta qu’il proposait pour M. 
Jv'orthrup la même indemnité que celle 
qui fut censentie à son prédécesseur. La 
chambre trouva que l'indemnité était 
bien méritée. Sir Henry Drayton suggé­
ra qu'a la retraite de M. Northrup, il ait 
comme successeur, l'assistant greffier ac 
tuel M. Beauchesne qui, dit-il, possè­
de bien les deux langues et a toutes les 
qualités requises pour remplir la posi­
tion. M. Robb répondit par l’assurance 
que cette suggestion recevrait la con­
sidération du cabinet.

ELOGES DES E. ü.
(Presse Canadienne)

Londres, 4—Le premier ministre Mac- 
Donald, parlant a Abergwynfi, dans les 
Galles, hier, s'est dit heureux d* sa­
voir que les Etats-Unis consentaient à 
assister a la conférence interalliée. Il a 
déclare a ce sujet: “Je ne m'attends pas 
a ce que les Etats-Unis viennent mainte­
nant nous aider a résoudre les problè­
mes européens. Ils sont trop avisé» pour 
faire cela, mais il n'y a pas de nation 
sur la fare du globe, de nation comme 
l'Amérique, forte par la qualité de *on 
peuple, puissante par sa prospérité et 
sa richesse, qui puisse s'isoler des au­
tres. Il existe une obligation morale a 
«’intéresser a ces problème» et pa» un 
seul peuple, une foi* qu’il aura compris 
cette obligation morale, ne l'assumera 
plus vaillamment, plus loyalement que le 
peuple allié de» Etats-Unis."

Isvre ou les privileges
uê £>*» It t CXi«

les

LES PECHERIES
i Presse Canadienne)

Montréal. 4—L’association des Pêche­
ries canadienne» a tenu Ici, hier, *on 
■ «semblée annuelle et le» rapport» sou­
mis ant été que les affaire» sont gene 
râlement prospère». M J. A Paulhu» 
dr Montréal a ét* reélu à l'unanimité 
president de l'association Le» directeur* 
suivants ont été élue pour la province 
de Quebec’ M H G. Conner. Montréal. 
W. R. Spooner, Montréal et M Chariea 
Mette, Québec.

rassemblée a adopte un» resolution 
reconnaissant au premier ministre, au 
<•••’« d’un changement survenant dan* le 
cabinet fédéral, de placer a la tête du 
ministère des pêcherie» un ministre 
a art un* connui«»anre pratique de lin 
a*»ina 4* ** «V ^ *** pMpior

Les porteurs étaient.“MM. J. C. Rous­
seau, P. A. Gouin, Nap. Jourdain, Jo­
seph Bellefeuiile, E!;e Kivmrd et Edouard 
Caron.

Conduisaient le 
funt, M. Alphonse 
MM. Lorenzo Loz«a 
leur de Montréal, r* 
thur, Philippe, Alpr.

Remarqués dans 
ge J A. Désy, M. *• 
don 
MM

:il, le fils du de- 
uval, ses gendres, 
et Albert Lcpail- 
petis-fila MM. Ar- 
'« et J. Haroois. 

siülance : l’hon. ju- 
magisirat Msrchil- 

M. la Magistral t X. Lacoursiere. 
Maurice Dupie** « avocat, h ra Desi-

Lu conflit entre les deux cours fut 
soumis a la cour d Appel qui ne voulut 
pas entendre 1 appel alléguant qu'elle 
u avait pas juridiction Le» plaideur» qui 
se trouvaient dan» la même situation 
qu’avant l'inscription en appel, conti­
nuèrent les procédures comme séques-1 
très en »e prévalant de» jugements qui) 
avaient ete rendus en leur faveur d'un j 
côté par sir Fiancois Lemieux, de l'au- j

dy, qui est actuellement a New York 
e»t mentionne Le représentant irlan­
dais portera le titre de ministre plé­
nipotentiaire.

Il semble a peu près certain que les 
autres dominions vont être représente» 
a Washington. Une telle representation 
est egalement a désirer pour tou» les 
dominion» ''

Sir Esme a rendu particulièrement 
hommage au travail des commissaire# du 
commerce canadien aux Etats-Unis di­
sant que le travail des representations 
étrangère» s’est modifié depuis quel­
ques années et qu'il evt aujourd’hui 
considérablement commercial, l^s jeu­
nes diplomate» sont force» de posséder 
des connaissances economiques plus é- 
tendue» que celles autrefois exigées."

L'ambassadeur s est montré surtout
tre par Thon, juge J. A Désy. i optimiste *u »u «t 0,9 mor

De rar» et d autre, ,1e* séquestres ont ' ,,Ncu* * ^ir jour”
cherche dan» l'intervalle a obtenir la

lets, avocat, Jean Marie Bureau, avocat. 
Norman Laballe. F ' angnan, Albert 
Bellefeuille, L. Carignan, Orner Belle- 
mare, Jos. F. Be!’**r e, W’illia Lariviè- 
re, Henri Godin. A 1- ugtrt, L. T. !>•- 
flamme, le chef de ; lice Y’achon, le 
capitaine Bellemare. VM. Arthur Nobert 
trésorier, C. K. Vigneault. D. Larivièrr,
A. Giroux, E. Larr 
une foule d’autre* 

Au choeur on r<* 
Franciscains, M. la 
minai re. MM. les 
Beaumier, et deux 
Chrétiennes.

J. Descètraux et

uait deux Pères 
Garceau, du Se­
es Beaudry et 

■ res des Ecoles

PAS D’EMHRANCHMENTS
Ottawa, 1— Le 

projets d’ambran 
National. Quatre 
devaient être co 
wan. Le dernier éi: 
Ecosse.

Les quatre embra 
katchewan étaient 
Hafford; Lloydn.in 
uns dirction nord-

lenat a tué, hier, cinq 
* nta du Canadien 

t ce* embranchements 
struita en Saskatche- 
: a.t pour la Nouvelle-

hementa de la Sas- 
Turtleford a Near 
er, 45 milles dans 
«• Radville â Ren-

gough ou Ritchie ; \ p»win dans une di­
rection nord-est.

UN ENFANT SE NOIE
Québec, 1 I 

de l'onde a été d 
midi, alors que !'■ 
rivière Saint < har 
Marcoux, cinq an
et de madame
Brauport.

tavelle tragédie 
erte hier après 
repêché, dans la j her 
cadavre de Jean 

fsnt du docteur 
he Marcoux de

majorité de» votes de» créanciers en 
vue de se faire nommer syndics a ras­
semblée des créanciers qui doit avoir 
lieu vendredi le 11 courant. Afin d'em- 
pecher que la vente se fasse aujour- ' 
d’hui. M Octave Hebert est parti hier] 
soir a destination de Québec pour y i 
faire signifier de nouveau au séquestre I 
J. E. Gagnon l'ordonnance de surseoir . 
émanée par le juge Déay. La demarche] 
h pour objet de retarder la vente jus- j 
qu a ce que le syndic soit nommé, nomi-J 
nation qui ne sera pas faite avant le j 
11 courant. i

Par ailleurs, le séquestre J. E- «»a 
gr.on a obtenu hier de Thon, juge D’Au- ' 
teuil siégeant en Cour Supérieure a 
contre le» séquestres Damphousse et 
Hebert, afin de permettre que la ven»e ‘ 
ait lieu a Québec aujourd'hui.

Si la vente a lieu, de quelle façon 
le*, séquestre» Damphousse et Hebert 
pourront-ils s'opposer a la livraison des 
bien* dont il» ont la garde en vertu 
du jugement du juge Désy? Par suite 
des avis de vente du séquestre Ga­
gnon, des acheteurs probables ont ten 
té d’examiner ces jours-ci le effet» 
en vente mais ils en furent empêches 
par le pardien Jacob St-Ours de Ste- 
Angèle.

Le conflit suscite un vif interet et on 
se demande quel en sera le dénoue­
ment.

Pendant que M. Octave Hebert se pré­
parait à partir pour Quebec dans le but 
de signifier une ordonnance de sur­
seoir au séquestre J. E. Gagnon, ce 
dernier arrivait en auto à Troia-Ri- 
vieres pour la même fln, c’est-à-dire 
pour faire signifier a M. Hébert l'or­
donnance de surseoir qui a été accor­
dée par l'hon. juge d'Auteuil, hier.

M. Gagnon était accompagné de 51. 
Lachance, registraire de la cité de Qu'

a-t-ii declare. “Las nations dependent 
de plus en plus de la médiation, et l’at­
titude de l'Allemagne devient de plus 
en plus raisonnable.’’

UN DESACCORD 
ANGLO-FRANÇAIS

du del

NOIRE VILLE A 29û 
ANS AUJOURD'HUI
( 'fut aujourd'hui. 4 de juillet, ! an­

niversaire de la fondation de notre 
ville par le sieur de Laviolette.

A cette date, en 16.14, sur l’ordre 
de Thamplain, le sieur de Laviolette 
venait construirv un fort sur le Pla­
ton. Poete militaire important sou* 
la domination française et au début 
de la domination anglaise, notre vil­
le ioua ensuite un rôle effacé du­
rant un siècle et demi, lui dernière 
déeade l’a vue devenir le plus grand 
rentre de l'industrie de la pulpe au 
( anada.

Il y a quelque» année*, un monu­
ment. pre» du Bureau de Poste, rap 
pelait a tou» la fondation de notre 
*ill* et le soutenir d* son toasteur

I e monument a été relégué au« 
oubliette» a»er un peu de l’hisioire 
qu il **o<ufit.

■rtivo Houssin et d'un ache 
nulai* visiter le magasinleur qui 

C amirand.
p les fin* de la signifi. alien, M. 

Gagnon requit le* services de M Faida 
Roy qui devait livrer une copie de l’or­
donnance a M Hébert et une autre au 
gardien de* bien» de la failli** M Jn 
rob ht Our», de Ste Angèle de Iu»val. 
Comme Hébert n’était pas à aon bureau, 
il était environ 7.30 P. M . on traversa 
a Ste Ange le où M. Roy aigmfia la co­
pie d’ordonnanre k M. St Ours apres 
quoi M Gagnon demanda a ce dernier 
de lui ouvrir les porte* du magasin di- 
*nn‘ qu’il voulait montrer les effets de 
la faillite h un acheteur probable. T* 
gardien Ft-Ours répondit qu'il ne pou 
vait »e rendre à cette demande sans 
une autorisation de M. Hebert.

Si vous n ouvrez pa*. je forcerai la 
porte, rétorqua V. Gagnon.

"Faite* comme bon vous sembler» 
répliqua M. StOurs. Quant, a mol je 
ne puis vou» permettre d'entrer.

La-dessus. M. Gagnon et ses eompa 
gnons se rendirent au magasin dont il* 
enfoncèrent la porte d arrière a laide 
de madrier. Apres avoir visité le ma 
gasm et pris connaissance d son con 
tenu. M Gagnon fi* enleie- le* rade 
nas quâvait fs.t po«er M Hébert et 
en fit placer un nouveau en sorte que 

AL ütaixi

Paris. 4—-Le gouvernement français ne 
s'accorde pa* avec le premier ministre 
MacDonald sur le programme à suivre 
jurant la prochaine conference de* Al­
lés a Londres Le premier ministre, dan* 
non invitation aux autre* alliés, avait 
tracé un programme. C’eet ce que decla­
re le ministère de* Affaire* Etrangère* 

l.a France aioute-t-on refuse d avquie* 
cer a Lidce anglaise d'enlever a la com­
mission de* réparation» la prerogative 
de dérider quand l’Allemagne aura man­
que a l'execution du plan Da*e». Les 
instructions donnés par M MacDonald 
a l’ambassadeur anglais, concernant ce 
sujet, ne sont considérée* ici que com­
me de simples suggestions pour le pro­
gramme et le délégation française a la 
conférence aura de» ront re-suggestion* 1 
à présenter à Londres.

4 MORTS DANS 
UN DERAILLEMENT

l^c Charles, Louisiane. 4 Quatre 
homme» ont perdu la vie et probable 
ment d'autres ont ete blessés a la sui­
te du déraillement d'un train de mar­
chandises du Southern Pacifique, a La 
Caaine, Louisiane, petit village a 18 
mille* a Lest d'ici.

Ce sont les seul» detail» que l’on pos­
sédé sur l’accident.

la récolte de 1924 sera aussi abon­
dante, sinon plu», qu au cours de l'an­
née-record de 192Ô.

VALEUR DE $.’ft0,0<v>,(V>0

Quebec, 4 Le premier bulletin emia 
par le Bureau Provincial des Ütatifti- 
que* prédit un*- abordante requite 
pour notre province. M. G. E. Marquis 
chef du bureau, declare quen dépit de» 
•emaille» ont ete tardives dan» U pro- 
pourrait être aussi bonne que la reecol- 
te-record de 1920. Cette annee-là, la 
valeur totale de la recolle atteignit 
$445,514,000.00, mai» les produits de la 
ferme »e vendaient un prix éleve ^ n 
1921, on estima la reçoit* a $. 24.162.0 u 
en 1922 a $271,764,000 et en 1923 a 
000,000.

Comme il y a eu peu de changement 
dan* Ica prix des produits de la ferma 
on escompte que la valeur de la recol­
le atteindra $2o0.00".0o0.

En dehors de la region de Gaspé, les 
semailles ont été tarives dans la pro­
vince, surtout dans le district de Mont­
real. L apparence de la recolle promet 
fort bien dans la region sud de Mont­
real et des < entons de 1 Est, bien que le 
sol ait souffert un peu du froid et. d* 
la »eehere*»e. Les vers rongeurs ont 
fait leur apparition dans quelques dis­
tricts et causent un peu de dommages. 
Chenilles et sauterelles sont encore in­
connue». Les pâturages sont très beaux 
et cela »e traduit par un meilleur ren­
dement des vaches Le» beurre ne» et les 
fromageries reçoivent beaucoup plus 

Dans l'ensemble, grâce aux dermèrea 
abondantes pluies chaude», i! y a tout 
lieu d e»pérer que la récolt* sera aussi 
abondante que celle de 1920.

Dans le bas du fleuve, les semailles 
n'ont pris fin que dan* le» premier» 
jours de juin, mais tout promet bien.

Les semailles r ont ete terminée* qu* 
vers la mi-juin dan» la region de Qu*« 
hcc. Le mil a comme, t * •I?Lei«Je «à 
juin.

La vegetation et les «émaillés ont 
subi un délai de quinte jours dans la 
region de Montreal par le froid et la 
pluie. Neanmoins, le» pâturage» sont 
beaux et abondants, mais les céréalea 
lai**ent a désirer en certain» district» 
Dans le sud de la region de Montréal 
on se plaint d'un peu de sécheresse, 
I,e» jardinages sont très en retard.

Dans la region du Lac St-Jean, la 
végétation est active et très belle Dans 
l’Abitibi, les semailles ont pris fin le 
10 juin. Tous le» céréales et légume» 
viennent bien. Le trefl* blanc et la 
luzerne étaient en fleur» le 21 de juin 
E* mil avait des fleurs le 26 juin et la 
trefle rouge le 29. Le bétail a été mis 
au patursgge le 20 de mai.

Dans les cantons de l'est, on se. 
plaint du manque de plute cl de cha­
leur.

Les '’ermères pluies vont contribuer 
à y remédier. Dans certains districts, 
le froid a nui aux pâturage» durant 
l’hiver. Le» arbre» fruitiers promet­
tent une belle récolte. Il n’y a eu au­
cune gelée alor» qu’ils étaient en 
fleurs

LE CHARBON
Montreal. 5 Maigre que nous soyons 

da ns le mois de juillet et que nous n *- 
yons pas a redouter le froid, l'associa­
tion de» Chemina de fer du < anada con 
■cille aux citoyen» de faire maintenant 
leur provision de combustible et de co 
meatible» pour 1 hiver prochain. L’as­
sociation fait cette suggestion parce 
qu’actuellement le* taux de transport 
comme le coût des produits est moins 
éleve qu'il ne le sera a l'automne

PROTECTION DES ARBRES
Quet>e> . 1 Er. pieiiant en délibéré,

une plainte portée par l'hon. J. L. Fer* 
ron ministre de la Voirie, contre la Na­
tional Telegraph Company, en rapport 
avec des dommage» qui auraient et* 
causés aux arbre» par 1 installation do 
fils électrique dans le district du Bas 
St-Laurent, M Adrien Beaudry, pré*i« 
dent de la « ommission des Services Pu­
blics, a déclaré qu en vue de l’impor­
tance pour la provir • de preserver Ici 
arbres qui bordent ses routes, il serait 
bon de creer un service spécial qui ve# 
rait a ce que le posage des fila n* nui­
se pav aux arbres Le president de 1.» 
commission fit cette déclaration en ré­
ponse au plaidoyer de la compagnie .» 
l'effet que tout en agissant de bonne fei 
elle nepotivait pa* éviter de causer cer­
tain» dégâts aux arbri a moins qu’el * 
ne reçut les avis des experts eu pareil* 
les matières. I ne decision sera rendu* 

•
rangement* sont conclut* afin d e\i: C 
que le« déprédations ne se répètent.

NOTRE PREMIER TRAITE

Winnipeg. 4 
avec une vugue 
météreologique 
de changement 
et jeudi le rn 
plusieurs endr 
Hat

A W

L’ouest est aux prise» 
de chaleur et le bureau 
federal ne prévoit pa« 
avant samedi. Mercredi 
rcure a dépassé 100 à 
its, comme a Médecine 

gre\ ille, etc Dans plusieurs vil 
l'Alberta et de la Saskatchewan 
registre 90 a l’ombre 
nnipeg on s constaté 6.1 degré;.

M. Hébert netatt
ut Qu*b*c.

r*» re de
mal in
retour

ar.ti 
- v*

(Presse < anudirnnej 
Ottawa, 4 — Un traité etab 

le trait* de la nation la plus f. 
entre le ( anada et la Belgique a été. li­
gné a sept heures, mercredi soir, a / au* 
rier House, a Ottawa, par l’honorablg 
H .» • . • M H .
Bèland. au nom du ( anada et le baron 
de Selys. consul general de Belgique, rti 
presence du premier 

( est le premier t
le gouverne i 
• anada. Sa 
accorde ces
ble M Rob» 
le pouvoir d«
( anada

lient
Ma*

*tre King 
arrange pnf 
et signe a il

le Roi a

Eh.

*t e ment 
hortoi a- 
Heijî î,
nom du

Le temps nuit fera
\ enta lefers et modérés. Beau e| 

chaud aujourd'hui et samedi.
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CASTOR IA , . Mnnr VT
Pour Bebe. et Enl^U [A MODE ET SES

JÜSÀBEDEPUisâuDEUDf 30A« 5 r
t'oru Tou- > r

(^u«b«r, ^ i«» ct*mpi»fM«* j kAtu ' 
»ar.c«* ont dona* «n «vit offin«|
« 1 qu« I»» taux <J aasu rancv» dans'

’ Q®ékê€ MAI augmantta 4ê
vin^t cinq août par |100, dapuia la 1er 
jutllat Toutafoia, l'auirmanution n'aat 
i»a* ««naraU. car bon nombra d axamp- 
,‘onâ onl éii «-oritentir. surtout aux mar 
<ha:ui» da fro» ai aux propn*Ujr«a dr 
f éatdancaa.

POLDRLS NERVINES DE

MATHIEU
■ POîJDRES NERVlNtSl

Da MATHIEU *

lZZZ2m* *r -

FONT UJSHARAITRE LES MALA 
DE 1 ETE, LA NLVKALG1E, 
fINSOMME. LES RHUM Es 
ACCOMPAGNES DE FROID. Eu

Vendue* partout au prix de 25 <t»
la bolie

Tout marchao i de gros peut rempli» 
immédiatement la commande de otre 
fourmaaeur. Ou Lien, écrives directe­
ment à la Cie J.-L Mathrt*u. Sherbrooke, 
P.Q., qui vou» en envnna freno de port 
une boite aur reception de 2l>o.

EJANtRY

< ROI TR I I Mil

sont trtb appétit anten dans no 
tra pain pur, nain et parfaite 
ment ruit, qui exhala un délicieux 
aroma à la aortia du four— une 
' ha)aurau»a invitation a le gou 
ter. Lorsque voua i'aure/. goûta 
vous l'adopteras pour votre psm 
de famille, fl re route pan plus 
< her qua le» norte? de qualité m 
féneute

PAIN DE QUALITE 
UBOUMNCUIIMOlCmi
1T VOLONTAIREpnOKl>?i«Ti)ois>Rimns

WHManranm

► • » iA ^
I s la plus populai>e sue toer-

s« s de C hant illy, c'est une création des 
tailleurs français. i**»e roba "fruek" 
nans manches boutonnant sur le rMé 
depuis dessous les bras jusqu’au bas.

Las couraca de Chantilly an France 
clôturent la saison sociale at les tail­
leurs français préparant pour cat évene 
ment leurs plus belles créations de ro­
bes d été. Il» ont employé cette année 
d’épais issus de crêpe de soie d'un 
blanc mat, un ratin noir très luisant, 
de la soie alpa<a blanche, chocolat ou 

I vert amande Ces robes n'ont pas de 
J manche, de ceintura et sont très etroi- 
! tas de coupa C es robes sont plutôt
I rourtes cl on les porta avec des bas 
I couleur de chair nue. Les gants rourts 

sont blancs ou de la même nuance que 
I las bas. Pour le séjour a la mer. on 
I porta cette roba, mais en flanelle ou 
fabriquée des nouveaux tissus a rayu- 

I res ou A quadrillage*.

POUR LA PREFERENCE
Londres, 4 t Presse ( anadicnne *.
i.a programma du congres des cham* 

j bret de commerce de l’empire britanni­
que qui s’est ouvert ici au Luild 

I Hall, contient de* résolutions des 
I hoards of trade de Belleville. Ont. et de 
j Sydney, Australie, demandant 1 adoption 
I d’une préférence impériale. Sir Hugh 
j llentson proposa une résolution en ce 

*en§ en observ nt que l'idéal qu'il fal­
lait. chercher a atteindra était la liberté 
du commerça dans les limitas da Tempi 
re f une protection raisonnable •outre 
le reste du monde. \ ne préférence mu­
tuelle basea sur des principes aussi 
genareux que poMUble devrait etre éta­
blie au moyen d'accords réciproques 
entre les dominions et la mere patrie, a- 
jouta sir Hugh Denison. H est davis 

i que la preference impériale devrait etra 
mise à l'essai pendant cinq ans.

La lieutenant-colonel Ponton de Bal- 
leville. Ont. seconda la motion an faveur 
de laquelle plusieurs congressistes se 
prononcèrent. Le vote sur la motion »e- 

| ra pria aujourd'hui.

UNE MISE AU POINT 
DE L’AMIRAL FIELD

( Praaaa i.anadianaa) 
Vancouver, ♦—Le vice amtral Sir Fre­

derick Field dont Patter.tiua a été at­
tirée aur Ica critiques faites a Ottawa, 
aux Cemmunas. de déclarations qu'il 
aurait faites racamment a Victoria a 

| savoir qua la < anaoa devrait avoir qua 
ira croiseurs, deux aur l'Atlantique et 
deux sur la Pacifique, a déclaré qu’il 
n’avait jamais fait de remarques ni 
rien dit de spécifique da nature a in­
diquer au < anada ce que devrait être 
sa politiqus navale.

S#a declarations de Victoria le vice 
amiral Field lar. a faites en réponse a 
une question directs qu on lui a posée 
au cour» d'une interview.

Quelle sorte de marina rroyex vous 
que le < ar ada devrait avoir’ lui a-t- 
on demande

Je na puis pas > rej aura tatego- 
riquemeut, répondit la %»»*# amiral, car 
ja ne suis pas ici pour dicter sa con­
duite au « anada nou plus qua pour lui 
donner des conseilr. Tout ce e ue je 
puis faire en répon a a une telle que» 
lion, c'est de vous exposer lea faits tel 
qu'un homme de mer le» voit et de 
laisser au f anada d*n juger.

“Voici comment je vota la situation 
Si j etais un fermier canadien, dépen­
dant des marches doutre-mer, ou le 
chef d'une grande maison canadienne 
attachant d# Timpnrtan<e aux marchés 
étrangers, je crois que je serais an­
xieux de voir mes routes commercis 
les bien protegees en temps de guerre. 
Tant qu'aux forces navale* necessaires 
pour donner pareill# protection, il me 
semble que deux croiseurs sur cette cô­
te rendraient des services inestimables 
quand le besoin s'en ferait aentir. fis 
protégeraient le grain dea fermiers et 
les produits des manufacturiers sur 
une ‘ari»« du trajet, jusqu’au point ou 
les navires de la marine britann que 
pourraient les protéger

UN PRINCE TENOR
On ne parle a Rome, que de la voix 

admirable du prince de Piémont, fils 
aina du roi d'ftalie Les privilégies qui 
ont pu l entendre déclarent que le jeune 
prince est un ténor tout a fait excep­
tionnel, — non seulement en raison de 
son rang. mai», surtout, par l'extraor­
dinaire qualité de sa voix

Voila pour les revuistes. un sujet de 
scene tout trouvé. Et quels faciles ca 
tambours ils pourront aligner sur ce 
prince de Savoie qui fait tout ce qu'il 
veut de sa voix qui ne sera jamais em­
barrasse de gagner son gâteau quoti 
dien. le gâteau de sa voix, etc, etc.

Ajoutons que, sollicité de prêter son 
concours a certaines manifestations ar­
tistiques le prince de Piémont s'y est 
r igou reuse ment refuse, car i! n'am.hi 
tionne nullement la gloire de < aruso

voir reçu da Chapes Johnson, un té­
moin da gouverneri«nt( une somma de
915.0W aou* la for t e d un chèque at 

'00 comptant en retour de an pro- 
n.esaa ds retirer de i* distillerie ISam 
Thompson do HroauaviUe, Pa, une 
quantité de whiskey appartenant à un 
nommé Hubbard, manufacturier de 
Trenton, Means aurait déclaré qua Isa 
fonctionnaires du minister# de la jus- 
lue lui avaient a- uré leur protection.

U BIERE EN COLOMBIE
Victoria, C A . 4 Le rapport officiel 

de la dermere tier ou rendu public 
par le ministère di secretaire pro­
vincial indique qu au moins treite eir- 
eonteripuona ont vou en faveur de la 
vente de U bière au verre Oa comtés 
•ont. Aiberni. Atkm. < anboo, < olum 
bia, Ksquimault, Ferrie, Kort-Orforge. 
lea 1U» Nanaimo, Onnnaca, Prince Ku 
î^es suffrages de* agents vontxrfififfàb 
pert, Rossland-Trail, .'>keene at Vale 
On a vote en noi rr «gai pour et con­
tre ta réforma da * le* * omtéa de Bur­
naby et C'revten. Lea suffrage» de» ab­
sents vont sensiblement changer le ré­
sultat du vote dans plusieurs comtés, 
dit-oa.

CHECK
CICAR.E

Du plaisir à chaque bouffée !

L’IMMIGRATION
i Montreal. 4—“Il est absolument 
mutile que les personnes nées hjrs du 
l anada. qui attendent ici pour entrer

\ Presse Canadienne)
Toronto, 4—-L’hon. f orbes Godfroy, 

ministre de la santé et du travail dans 
le cabinet ontarien a donne a se» audi­
teurs l’assurance qu'un plébiscite est en 
voie de preparation au -ujet de la loi de 
tempérance de l’Ontario, dans un dis­
cours qu'il a prononce ici a un ral­
liement conservateur orgamré pour ap­
puyer la candidature de M. H. Edwards, 
le porte étendard du parti conservateur 
a l'élection partie! e qui se tiendra pour 
remplir le siège “\ de la partie ouest 
de Toronto.

aux Etats Unis mais qui sont en Ca- npalement ceux d’origine britannique 
naoa depuis moins d'un an. demandent daepas»e déjà la quote part jrt\ . 
d’être abmises aux Etats-Unis de ce dans la loi d’immigration 
temps ci'*, suivant la déclaration faite Oa a donc décidé au consulat c» don. 
au consulat general de» Etats-Uni*. ner la préférence a ceux qui habitent 

La raison est que le total des emi- , |r ('anada depuis plu» de do ic i0!|.

CHATIMENT EXEMPLAIRE
New York, 4 lias ton B Mean* aven

tuner et ancien policier fédéral a reçu 
la sentence maxima pour a* part 
dans une consupiration en vue de violer 
la loi Volstead. Le juge fédéral Wo!- 
verton lui a impose une amende de |10. 
0f'<o en pins da deux ans da pènitenciar 
moins que 24 heures apres qu’un jury 
eut trouve Means coupable d avoir cons 
pire afin de transgresser la loi de proh) 
bition des Etats-Unih.

W. Jarnacke. un complies de Means, 
s en tira avec une amende de $ ,000.

Mean* et Jarnecke étaient accuses d a-

FEMMES D'AGE MOYEN
Soulagées de Nervosité et au­

tres Affections Déprimantes 
par ie Composé Végétal de 

Lydia L. l'mkham.
Brooklyn, N.Y—“J’ai déjà pris le 

Composé Végétal de Lydia E. Pink- 
ham, j) y a qua­
tre ans, et ja le 
prends maintenant 
pour le retour de 
I àgp et autres ma­
ladies, avec succès. 
Vous pouvez utili­
ser ma lettre com- 
ne témoignage, car 
:>st J a vérité. J’ai 
pris le Composé 
Végétal. Il a cal- 

me* nerfs, je 
— s bien la nuit, et j'ai meilleur 
appétit. Je l’ai uejà recommande à 
toutes mes amie* et parentes.” — 
Mme Englemann. 2032 Palmetto SL, 
Ridgewood, Brooklyn, N.Y.

I>a femme qui souffre de mala­
dies nerveuses, causant l’insomnie, 
les maux de tète, ITiysténe, lea 
papillons noirs,” trouvera dans le 
Composé Végétal de Lydia F. Pink- 
ham, un remède splendide. 1a fem­
me d’âge moyen, qui traverse cette 
période dangereuse, peut compter 
Fur ce rerncdg pour soulager las 
maladies propre* à cette période.

Rappelez-vo j» que le Composé Vé­
gétal de Lydia E. Pinkham rend 
service aux femmes depuis près da 

| cinquante ans, et des milliers de 
i femmes louangent son efficacité, 

comme le fait Madame Englemann. 
Vous devriez en faire un bon essai 
maintenant.

UN VIEUX MARIE
Un vieillard de cent treire an*. Vicen­

te Henrique Ferreira, épou*e une jeu­
ne fille de vingt-trois ans, Aiecrgina da 
Silva telle est la nouvelle qui nous 
arme d Argentine. Le mariage va é- 
tre célébré a Juis de Forra et le fiancé 
centenaire est la plus vieille personne 
de l'endroit. Il a été veuf quatre fois 
et sa derniere femme qui mourut récem 
ment lui donna il } a quelques années 
a peine deux jumeaux portant a qua 
rant* huit le nombre de aas enfants. Il 
a, affirme t-on. perdu le compte de ses 
petits-enfants.

Détail part uliar; c'est un negre qui 
connut la condition de l'esclavage; a- 
'• t d’être affranchi il fut la proprié­
té d* tr .s maîtres différent-

Quelle 
petite dynai fO de
que Penfant qui

mange régulière) lent
Kelloggs f

1i.es i>e* »»nianiA en
H\e du lait £1^} umeut le >■*-

vivace 
santé

Les Kellogg,
h n e du lait 4J u me ul le -* vJ U un d on 
onde I* crè- voureux crous- vrage. Pas de

me oui tout « e qu il tillant. Ils en man- cuisson oi d assiettes 
l»ut pour créer force gent avec le plus grand graisseuses à laver 

«ppétit. Prêta à manger

Le* enf.inU en rv IL oxempten

et *ante

Flocons de f iais de

Toujours frais comme 
au sertir du four

|y
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JEAN DF KERLECQ 

nutorue* Je »* socuts **
gClM M btkM.

(tt

—Moi ausri reprit elle j ai beaucoup 
• fléchi. J ai cru un rooment. qn# .rou»
a’atniir , et je ■ en *ui“ ’nti - ement ré-

Et maintenant " 
Maintenant*.. Pourqi 

• e ma nenseeT Je eui»
acha
vous

—Oh! proteata-t-fl avec chaleur.- 
lomment oees-voua dire

- vjue voua na m’aimex pas eomme 
on doit a,mer la femme que Fo i non 
a pour épousa.
—u a vou» assure
r-\on. mon ams II y a des indice» 

Ut ne trompent pa» de» nuance» »uh 
des que devina la coeur prompt h s a 
irr..t r.
-~Vo«» m’effrayai!
- >j.»*ja trop perapicace*
Il r. c.»a répondre directament.
—Je vou» eapplia da vou» expliquer 

Ja l’aurai» fait de moi-même, ou»- 
|-je nou» Meaner enaemble. car il im- 
art* que nou* »achton* enfin »u* que! 
lomin nou» marchon» Je voudruiv 
Si* -ut vou* épargner le* épine»

Mai» >ou»?
- vh! moi, fit-elle avec un sourire

tr:. le, il y a longtcn | <» que j en mi rw-
cu le» égrwtifnures

—Mademalaella!... Nous me causai 
une peine infinie.

— Ne dite» pas cela Je voudrai* que 
vous fussiez heureux

—Il ne tient qu a vou».
—Je le croi». dit-elle, entgmaiique
11 ne comprit pas le sens cache de 

celle parole at se rassénera.
—F.h vous n'avas qu’un mot à dire.
—Ja le dirai.
— Merci, fit-il en e»»ayant de saisir 

le bout de» doigts fin» que Lucienne 
laissait pendre sur le bras de son fau­
teuil.

La jeûna fille retira »a main.

—Je le dirai, reprit-elle... Mai» ca ne 
sera point celui que vous attendes.

—Vou» vous joues de moi. c‘e*t mal.
— Ce ne sera rien, rassure» vous
File se recuillit un moment, puis tout 

d'une traite, comme si elle afit c.'aint 
que. par la suite, le courage lut n.an 
quàt pour aller jusqu'au bout de cette 
inattendu confesiton

- Mon ami Je vou* ai dit. tout à 
l'heure, qu un m ment j'ai cru qu%" vous 
m aimiez, j ajouterai que ja me sentais
attirae ver* vou» par un sentiment plu»

fort que la sympathie. Peut-être easae- 
je été ravie, alors de repondre à l'anpel 
quevous venei de me faire... Je l'eusse 
ete sûrement . Dieu ne l’a pas permis. 
Kemercions-le. Nous serions autour- 
d'hui deux malheureux 

—Je saisis mal.
— Eh bien, je m'expliquerai mi'ux. 

Vous aimes Claude I* Pnboran 
— Mademoiselle'
— Est-ce vrai T 
Il n osa mer
- Mot aussi, un moment e lai cru.
- Et vous l'aimes toujours, vous dis-

je
Et sur cette hypothèse, vous me re­

poussez ?
Ne croyez pa» ««la. Je me sentais, 

je me sens encore, je me sentirai tou- 
ours assez d'affection pour vous, uour 

m élever au dessus d une mesquine ja­
lousie .. J aurais consenti à devenir vo­
ire femme. Je me serais attachée avec 
piété a panser cette blessure Un jour 
peut être, t'aurais-je cicatrisée — et 
vous m'eussies alors un peu aimee.

—\ ou* êtes une creature exquise, et 
je ne veut plus d autre bonheur q j* ce 
lui que vous me laissez entrevoir
- Vous vou* trompe» v,'u* meme, n on 

ami, et si je refuse ce rôle de soeur d» 
chanté, ce n'est point que je le juge

AB
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ua aatiaepHqua certain et 
wn eerm»c-de. Ac**ahl« ari ■»' f e* r -•„» m. 4
r. P%,». r f. ,r.«

I i t
-------1'- • - , .

Aasoamv». m i'r> ~v . (•
-- .t-ulenraua^ -aSaa». lepaiWa.IM ^

»• "*1 A*«-.eu«a Cr i t. la Seubno* f>.©>»• *,»• •» a-j i -• \ . w , .f,

au «iessus de mes forces... Je m’y *ous- 
trais, non pour moi, mais à cause de 
vou». pour que plus tard, heureux, vous 
me bénissi»* Vous aime* Claude ?... sa­
chez donc que Claude vous aime égalé 
ment... qu elle vous aime et qu'elle cou* 
attend... Un malentendu vous sépare... 
ne le laiast-z pas s’aggraver. N’atten 
dez pus que l'irréparable soit accompli 
Volez ou votre coeur vous appelle.

H tressaillit, puis haletant., oubliant 
dans son eaperance réveiiiee, U dou­
leur hén wem* nt refoulee de cette jeu-

lu* que certaine 
m’a fui!

r héroic 
fille:

]ue

-Elle rri ai
-J'en sii is

Mais. e' i
-Croyeat- ve
On dit qi

D«*e*r
1 ne so It t
-Ou cel a *
-A Diei -ce.

P tard

Il contint mal un sanglot. ^ inclina 
tre» bas, baisa furtivement la jolie
main .

- Oh mademoiselle... • v ou* été» une
sainte.

— Partez' et ai... si...

Elle hésita, se mordit le* lèvre*, nuis 
maîtrisait son «motion.

—E. si >'on ne sait jamais... il 
était trop tard.. Alors revenez.

Je suis inaigne de vous, râla An­
dré.

E.ie l’enveloppa d'un inexprimsbli re­
gard.

Puissiez vous là-bas. retrouver la
paix.

Il r-.e restera toujours un remords 
A ce moment le chevalier repamt, te­

nant le juge par la bras.
Eh hier, mes enfants fit-H, .que

vous voilà donc aolennels.'
Nous avons causé de choses sé­

rieuse*.
Ft vous vous êtes mis d'accord* 
Entièrement dit Lucienne .

Les deux ho-pimes échafirèrent un sou
rire satisfait.

Le endemsin. André partait pour

Dieppe

XXII

•trop tard:...**

AndréCaxarel arriva a Dieppe ver» le 
milieu de l'apres midi dans une exalta 
tion grandissante.

11 avait eu, la veille, une explication 
avec sun père. Pour la premien fois, 
le juge s'etait montré aevère

—”Tu n’as pa» le droit nTlit-i] dit. 
de jongler avec !*• coeur de cette peti­
te.....

Sans doute, sans doute, é’etait mal:
Andre a cette heure, en éprouvait 

presque du remords mais il aimait..
Il ne songeait plus qu a ces paroles 

de Lucienne: "Claude vou* aime egait 
ment... Ella vous attend Seul, un ma­
lentendu vous sépare... Parlez! volez oil 
vous appelle votre coenr... avant qu’il 
soit trop tard.

Il était parti... parti sans autra indi-

TOUS LES MOIS 
PLUSIEURS FEMMES
Prennent les Tablette* ZUTOO et 
éloignent ainsi les coliques» et les 
Maux de tête.
Lisez bien ce que dît Mde.Wriglit: 
•*J Ai reçu voire échantillon tic UMt tt-a 
ZUTOO. et je le» ai prises pour calmer 
mes douleurs très aigues causées par la 
menstruation, et pour mes maux de t£te. 
Au bout de 30 minutes mes douleurs 
avaient entièrement œ?*é. et je ce ui en 
•uis ni us ressentie durant tonte la 
pério.e. À ces époques je souffre ordi­
nairement beaucoup et je sin > trè- recou- 
rais-antc d avoir j»m me procurer ucq 
médecine qui me soulage ai prompte­
ment. Toutes les femme» du par» 
devraient crmr.aftre les mérites des Ta­
blettes ZUTOO et leur* eflet*

hide Allen WRiOKX, Pwitocd. P Q.

ce; Dieppe!
Tout en longeant U bassin Bérigny. 

Andre se reprochait amèrement cette 
folie: Marcel.

Pourquoi avait il douté? Pourquoi
était-il parti?

Claude l'aimait: certitude. La rivale 
dédaigne# «lle-meme, le proclamait.

Il se rappelait maintenant le regard 
presque déchirant qu'un instant Mlle 
Le Priboran avait posé sur lui, alors 
qu’eperdue de douleur, il fuyait

André, d un pas saccadé, martelait le 
pave.

Trop tard U.. Ah! cette pensée!

Trop tard ? non. non' ... cela n’était 
pas possible. Claude ne pouvait, déjà 
avoir oublié ce que leur» coeurs aveient 
dit sou» les frondaisons du Rel

H* s'aimaient... Rien ne devait plug 
compter a leurs yeux que cette vérité 
souveraine: Ils s'aimaient.

gu'importait la vieille haine des fa­
milles ennemies! qu'importan le veto 
dune mère implacable’ qu'importaient 
le passe, le présent, tous les obstacle* 
accumulé* !

Venu pour triompher, il ne s”en irait 
que vainqueur ou

André Cazarel n’achcvr. pas ,i pensée. 
D'un regard oblique, il jaugea le bas­
sin ou dormait une eau saumâtre et 
glauque, puis haletant, reptrit «a cour­
se

Où aller .
Il se rendit d'abord sur la plage, la 

parcourut deux fois en tous sens dévi­
sageant les promeneurs tressaillant cha­
que fois qu'une silhouette élégante lui 
rappelait celle qu’il cherchait

Désespéré, il pensa un moment s’in­
former au bureau des nombreu*. hùul» 
de la rue Aguado. ru.* abandonna pres­
que aussitôt cette idée, dans U crainte 
oc se trouver soudain face a faco ave, 
le* dames Le rriborar. Enfin. n'*Uit-ce 
r«* se montrer par trop indiecret?... 
ouvrir la porte a |* melveillarce ou
permettre, tout au tminc ai., • • ut «j moins, a la cuno.n-

p.r»e,n»l n,b.l(,r#, , .x.r.

Que faire?
Il reprit sa marche enfiévrée, ahanl 

de 1 alirande Rue au quai H fl r D» 
et de l'avant port à la jetee. t , 
par le grand air, le clair *oleil. vv 
et went des promeneurs.

11 songeait:
Où est-elle?... Que fait elle l

possible qu'il soit trop tard?
11 revint par la rue Duquesn . -u i* 

boulevard maritime, descendit sur « 
galet, interngeant le» physionom . 
tant un rapide coup d'oeil dan 
bines grandes ouvertes.

11 souffrait comme on souffre s dix* 
huit ans, quand tout parait vous r 
quer avec le premier amour qui effa­
ce ou se refuse... Il souffrait c-v' c 
quelque mauvais genie lui eut1 urs 
la poitrine ou écrasé le coeur

Il s'assit à la terrasse d’un caf* rr-* 
du ca»ino, afin de mieux voir dé' >r lf 
public élégant, mais, bientôt r» jr rtr 
sa folie, il repartit, s’engagea uan <• 
passage de l’Hotel de ville en c < 
vent.

(à suivre)

Les tue toutes de me­
me que les microbes, 
10c le paquet dans les 
pharmacies, épiceries 
et magasins généraux.
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Son prix est ridicu­
lement bas- vous en 
conviendrez lorsque 
vous en aurez fume'

CANADIEN DEFAIT PAR 
QUEBEC EN 10 MANCHES

Une erreur de Lynch, receveur du Ca­
nadien, cause la défaite de son club

■ leveland Amer.vaine. 4—Les Brown* 
ont sorti Smith de le boit dan* le sut-
eme manche ft il* ont compte »ept 

points contre Roy dans la huitième re­
prise.

* RHF
St Louis ... 000 116 071—16 19 2 
Cleveland ... 000 OU 404—10 12 2 

Shocker et Severeid ; Smith, Roy, 
' !trk et Myatt.

PLUSIEURS HITS GROUPES

Détroit, Américaine, 4—Chicago com- 
na quatre coups sûr» et une erreur, 
ur quatre pointe, dans la deuxieme 
anche, et défit Detroit. Heiman frap- 

* un coup de circuit dan* la premie 
re manche.

RHF
• hicago 022 030 000—7 U 1
Detroit . . 200 000 010—3 *

Thorston et Crouse; Pause. Hollow#»;
< oie et Baesler.

LE VINGT-UNIEME DE BABE

Philadelphie Américaine, 4—Le* Athle
* es ont réussi a diviser la série de six 
•H-tie?. “Babe” Ruth a frappé son \ingt 
i.r.:ème coup de icrcuit de la saison 
Hard a expédie la balle dans la gran-

• de extrade au cours de U neuvjejr.e * 
I manche.

R H E
New York . <>22 000 021—S 12 1

| Philadelphie . . 221 024 OOx—10 14 2
Pipgrass, Gaston et Schang: Hoffman 

{ Gre> et Perkins.

GRIMES TIENT BON

Boston, Nationale 4—Grimes a bien 
I joué sous une pluie de “hits”. Cooney 
j * sorti de la boite dans la troisième 
. reprise.

R H E
Brooklyn . . 103 001 001—6 17 3
Boston .... 100 001 1X)3—6 10 3

Grimes et Taylor; Cooney, Lucas et
! O’Neil.

MAUVAIS LANCE COUTEUX

j Chicago Nationale, 4—Une foi» qa«
■ ' incinnati eut égalisé le score, dans la 
neuvième manche, hier, Freiberg, par­

lant du troisième, «-corg sur un mau­
vais lancé de Roush.

R H L
Cincinnati . . . 020 OOO 001—3 « i
Chicag o . . 000 201 001—4 9 o

Fheehan. ttingo et Sanberg; Kauff 
nvin et OTarrell.

LES JOURNAUX ET 
LE TEBBUTf SHOE

Voici l'equipe qui représentera le» 
journaux, demain aprea-midi, a deux 
heures, au terrain de l'exposition, dans 
leur rencontre avec le Tebbutt Shoe.

Paul Bournivai, receveur; Edgar Ro­
bert, lanceur; E. Chauvin, premier but; 
Eddie Robert, 2e but; Emile Bergeron, 
3e but; Emilien Robert, champ droite; 
Henri Robert, court-arrêt; Y. Abran, 
champ de gauche; A. Letourneau, champ 
du centre. Substituts: L. Courchesne et 
F réchette.

DEFI AU CASTOR
ï/e Club Uldéric, lance un défl au 

“Castor” pour un enjeu de $25 pour 
une partie % jnu»r le 13 juillet. Pour 
toutes informations ^’adresser à

H Desmarteau

Gérant.

< harlie R. Murray, de qui *
conservé son titre de chain; n de a pro­
vince, en triomphant de -rcre Albert 
H Murray, au cours d'un :#*!* . I.« pre- 
m * r joua 71 et la sc - J

DANS LA LIGUE 
INTERNATIONALE

Buffalo . . . 004 4
Rochester 003 *. ’

Reddy et Hill; Beall, 
ner, Heiman et Lake, V 
Jersey City . . 000 041 
Newark . . 100 113

Frank et Freitag; Lyn 
Dougherthy.

H E
l 15 8
8 13 2 J
1, Wis- I

12 0

!>.'•

LA POLICE BAT 
LES ESSOUFFLES

La rencontre d’hie’ 
terrain de l'Exposition *• ■ 

la police et le» EssouH 
née par la victoire de 
la paix. La lutte a été • 
club de la police ne I a 
par un point: 17 a 16.

La police vient de r* e

i.iui, au 
club de 

t termi- 
iiens de 
ee et le 
•rte que

IL VENGE SON FRERE

capitule devant,
ronfenac
Export Ale

O A brillante couleur d’ambre 
clair, sa stimulante saveur 

de houblon, sa mousse riche et 
crémeuse sont l’indice de sa 
qualité supérieure sans rivale.

En avez-vous essaué dernièrement ?

31 HITS A LA PARTIE 
ST-LOUIS-CLEVELAND

Le St-Louis cogne durement la balle et 
compte treize points en deux manches

(.Pres** Canadienne J 
Montreal, 4— Le (Québec, leader de la 

gue (Juebec-Ontario-Yerniont, a battu 
c ( anadien, par 5 a 2, en dix manches, 

er aprefe-midi, à Montréal. La joute 
a donné lieu a un duel de lanceurs en- 

Williams et Minatree. Les honneurs 
ont été partagés.

Les visiteurs ont égalisé le score dans 
la quatrième manche. Les lanceurs ont 
ensuite espacé les coups sûrs jusqu'à 

dixième reprise Keating a volé deux 
buts sur une erreur de Lynch dans cet 

manche et il s'est rendu au marche 
a ce le point décisf sur un coup roulant 
de Martin.

R H. E.
Quebec .... 000 200 UOO 1—3 6 2 
t anadien .... 020 000 000 0—2 4 2

Williams et Keating Minatree et
I nch.

ligue Quebec Ontario-V eimont n'a ete 
j jouée hier a Rutland. Une partie-double 
' est au programme pour aujourd’hui.

DES CHANGEMENTS

Ottawa. 4—L'Ottawa a cede Walker au 
club Montpellier. Il appert que le Royal 
s'est assuré les services d'Uterits, du 

; club de Rutland. L'arbitre Glass a été
' libéré.

NOUVEAUX JOUEURS 
Montréal, 4—Farrand, gerant du 1 ana 

’ dien, vient de s'assurer les services de 
' deux nouveaux joueurs de champ pour 

son club. Ce sont Jacobs de l'Ottawa et 
Knapp du Syracuse.

ï '

%
"Vaut la 
peine d'être 
demandée”

DIDACE DUFRESNE
129. BONAVENTURE. TELEPHONE 809

DISTRIBUTEUR POUR LL COMMERCE

'SSfe.' ^ ■

-v * -

\y U fcfc

veaux dcfis 1 un des barbiers pour une 
rencoetre dimanche apres midi et Tau 
tre des employes de 1 hôtel de ville pour 
une partie demain après midi. Ce drr 
nier défi a etc accepte. M. Arthur Beli 
veau, greffier de la cite, lancera la pre 
miere balle et Son Honneur le maire 
arbitrera la partie.

POSITION [US CLUBS

RENDUS A PARIS
Pans. 4—Les membres de l'équipe ca- 

; nadienne de lutteur», canotiers et bo- 
4—Aucune partie de la , xeurs sont arrivés ici ce matin.

RUTLAND N A PAS J01 E 

Jutland, Vt

m

Ligu<

LA FRANCE 
TRIOMPHE 

AU TENNIS
Y<N n

Chicago............................... 4<>
Brooklyn...........................   37
Pittsburg ..... 34
('incinnati ...... 33
Philadelphie........................27
Boston ........................27
St-Louis ..... 25

Ligue Américai
.............................41

Detroit .... 39
New York..................... 36
Cleveland 
St Louis 
Chicago .
Boston .
Philadelpl

>2

LES DEUX EXTREMES
J. (BilDThompson, du club de golf. Mi* isaauga. I. rnrito, a gagné le 

championnat ontarien rn triomphant de Arthur Dorman Ha • iton. par 7 à .V 
En semi-finale. Dorman avait battu Frank Thomp»'»*' frrre du champion, 
par une An de partie sensationnelle.

Londres. 4 Kid Lewis d’Anglete 
I a triomphe de Johnny Brown aux po 
pour le championnat poids moyen *1’ 
rope Georges Cook. Australie, pc 
lourd a défait aux points Paolino 
cudun, d Espagne.

Rorolra el I acosle sont par la préci­
sion et la furie de leurs attaques la 
sensation du tournoi de Wimbledon.

WILLIAMS RUMINE
Wimbledon, Angleterre, 4 -ta sont 

deux joueurs français, Jean Borotra et 
René LaCo*ti- qui se disputeront le 
rhampionnat en Anale du tournoi de 
VS imbledon. Tous deux ont triomphé, 
hier apn- midi, en semi-Anales I^eur 
j« u a ete excessivemant rapide et au­
dacieux lis représentent très bien la 
j ne génération d’athlète* qui a 
de côté les méthode* de» aneier»

Fr semi-Anale. LaCoste a triompha 
de Noms Williams, le seul américain 
ayant pu »e rendre aux semi-finale» du 
Mmple pour le» homme» Le résultat 
a été 6 !, 3-6. 6-2, f-3. Borotra a dé- 
faiî Louis Ra> moud, de I Afri que du 
Sud par 6 2. 6-4 et 7-f>.

La victoire de Borotra contre Kay 
iiiond qui a ««ppnvé un*- résistante éner­
gique tout le temps a fait un- H-

Dure impre* que < »lle de
contra Williams <e dernier a tonuria 
une séria d'erreur» et n'a le droit da 
■'an prendre* a lui meme da -a défait--,
Iw» victoire de Borotra. »urv« riant à la 
suite de son succès contre Vincent Ri­
chard», la merveille américaine, plaça 
le français au premier rang das grandi 
joueurs d<* tennis.

Il pleuvait un peu durant la partla 
Raymond-Borotra at le français flD«a 
plusieurs foi* en pourchassant des 
drives très rapides de Raymond < -si 
dan» le jeu a la volée que Bomtra a 
brille surtout II y apport! une vi­
gueur et une precision eu ncante .

i»

RHINESTONE 
EST VAINQUEUR

Montréal, 4—Rhinestone a gagne ur.a 
belle victoire hier âpre*-m nli, au phr-* 
Delorirnier. en triomphant de plusieurs 
concurrent». Il a paye $'-5.70 pour un 
billet de $2 00.

Voici le résultat de* course- < ; iq 
furlong», $450,1)0, quatre an» et olu»; 
Ariette; cinq furlong», $450.00. quatra 
ans et plus. Flying Ford; cinq furlong* 
$460.00, quatre an et plu», Attoo; -ept 
furlong». $.$00.00. trois an» et plu», han­
dicap, Rhinestone. »ix furlong.» et demi 
$460.00, troi* an» et plus. Lucky Run ; 
six furlong» et demi. $4'-<MMi. quatre nn* 
et plus, Bierman, six furlong» et déni 
$460.00, quatre an» et plu», Blue Brush.

.niph.ll nui . rnnduit l unKrr.it, du Toron,n .
i.lhou.ie ri !.. W. W.ll..r nu. - h."u • "«
lia Maine repreaentara le ( anada auv Olympique».

Exigez. !e Véritable
“KANT-KREASE"

St ce n 'est pas un/aux col looke 
-ce nestpas unKiNT-KREASE''

En exigeant le 'h'ant-Krea$e~. rn regardant si 
la bande en porte bien le nom, vous vous 
assurez le véritable produit de Tooke—un 
faux-col qui ne rOtrécit pa» et du modèle 
qui vous convient—un faux-col que vous

rouvez porter confortablement, qui parait 
icn et dure longtemps.

Mlfiez-votM de» confrcfeçnQt

‘KANT-KREASE
FAÜX-COLS 3‘•

Semi—Mou** p°in Si j

i
BASE BALL

SAMEDI
6 h. p. m.

Terrain St "aurice
Cap Madeleine

DIMANCHE
3 h res p. m.

Terrain St-.Maunce
Cep Madeleine

BOSTON MONARCHS (CLUB NEGRE)
vs

ST-MAURICE PAPER
Admission : 50c., Enfants : I5t

55340^1747



LA CHINE APPROUVERA 
L’ATTIIUDE DU JAPON

Elle voit dans un conflit nippo-américain 
l’occasion de se venger

Ce Secret (ht 
es de U Caisson

Cocisitt# largement à 
►avoir a* rhoiair une 
poodre a pâte dont itm 
qualité# de levain sont 
uniformément fiable*, 
la Poudre à Pâte 
Marque e#t la poudr* 
qui ne manque jamaie.
Voiri la raiaon pour* 
quoi elle est la pitm 
polulalre . d u .< anada

POUD^ 
A PATE 
MAGIQUE

UNE TRADITION 
QUI DISPARAIT

(Pretia Canadienne)
Londrea 4--.M J H. Thonoa*. iecré. 

taire poor le» colonies, parlant mi au 
congres des chambre* de < ommerce 
de l'Empire, a declare que le tempe est 
arrivé ou il ne devrait plus cira question 
de partis dans les affaires impériale* 
A l'avenir, il allait prendra le nsqu 
d inviter aux conférences impériales non 

ement les membres da gouvernement 
d * h les chefs de l'opposition Far la 

>n aura de la continuité dans la polltt 
i . e adoptee

Bien loin da sa ralmer, lagitation j* 
ponaisa na fait qua grandir contra une 
mesure qui blesse si profondément 
l'honneur national, sans rapporter le 
moindre profit au* tia»s Uni*

“Apres nous avoir aments a réduire 
noa armements navals sans nous imiter 
déclara la "Héchi'’, apres nous avoir 
montré dans la malheur une sympathie 
qui s'est traduite par un prêt d'argent 
a un taux scandaleux et uauraire, les 
Etats-Unis nous assènent le coup de 
g race”

Tel e»L d'ailleurs, l avis U un jour 
nahste américain, correspondant a Wash 
ington du “Japon Advartiaer'’. Le 24 
avril, il envoyait à son journal les paro­
les significative! que voici: “L’AmérL 
que réalise qu il est difficile au Japon, 
dans la situation preterite da se porter 
à des réeolutions eitrémea en présence 
de l’affront qu’elle loi inflige Mais il y 
a des Américains qui savant de science 
certaine que ce qui a*t impossible an 
1924. pourra ne plus l'ctre d’ici peu d’an 
nees.'’

Un autre correspondant américain du 
“Chriatian Science Monitor", à Tokio 
précise, d’autre part, les résultats pro 
bablet obtenus par le Bill:

“La premiers conséquence de I acte 
américain, a été de faire revivre au 
Japon la tendance à un rapprochement 
intime avec les Soviets, et d'avoir d’un 
seul coup reconstitué 1 ancienne atruoa- 
pbere de haine jaune contre les Blancs

four na citer que quelques faits ré 
eanta, antérieur ou postérieurs a l'adop­
tion définitive du Hill américain, qui 
peignent bien l'état de Time Japonaise 
en ces rireonstancas, il n’y a qu'a gla­
ner dans les derniers journaux qui noue 
arrivent d'Extrême-Orient.

1-a “Japan Times’’ signale les meet 
inga des étudiants des Facultés de Wa- 
aeda et da l’Université imperials, tenus 
au quartier de kanda, dans l'immeuble 
da l’Y M C. A. comme “excessivpment 
violents et susceptibles d'amener de 
graves répercussion* dana les relations 
des deux pays '

"I*e 25 avril raconte le “Hôehi”. plus 
de deux mille étudiant* de* trois uotver 
sités de Meiji, Waseda et Impériale 
firent des discours enflammes contre 
l'Amérique. Puis, a 1 issue de la reu 
mon en pleine nuit, une imposante pro­
cession se forma, drapeau en tête, sur 
lesquels on lisait Se curons nos frères

« i .

. «ion des Japonais’, pour aller mamfes i 
I ter devant I ambassade par la police.'’ '

Des manifestations analogues, où les 
i associations boudhiqucs ont pris une 
j large part, ont eu lieu a Kobé, Nsyoya , 
Osaka et un peu partout.

L'un# des plus curieuses et des moint 
a’tendues fut la démarche de la société 
“Euiheisha’', société de nivellement j 
compos* surtout “d’Etas", parias japo 
na's, en vue de les faire rentrer dans la 
vie normale de la aociété japonaise. Une 
de'égation de xea membres se présenta j 
a !'Amb*ssadear Wa#"* < 
la declaration suivante: “Nous, repre 
sentants da X milltos d adherents de le { 
Société de nivellement qui met par 
dessus tout le respect de la dignité 
humaine, nous vous demandons d appe 
1er l'attention de vos concitoyens sur 
l'injustice du Pill d immigration.”

Tous les journaux ont raconté le “ha 
rakin’* d'un simple citoyen, près du 
terrain «le l’Ambassade des Etats-Unis 
en guise de protestation contre l'ex 
elusion des Japonais C’est la, sans dou 
te, un fait isolé, mais a distance on n'en 
réalise pas la portée. Pour produire un 
fait pareil, il et indéniable que l'opi 
nion publique tout entier» à dû monter 
à un degrgé d'exaltation comparable à 
la guerre russo-japonaise.

Une fissure, déjà peut-etre en exé 
cution partielle et qui aérait beaucoup 
boycotta#*- général des marchandises a 
méncaines sur le marché japonais et 
sur la marché chinois. Il y a bien I'm 
terdépendanc# économique entre leu 
deux nays dont le Bulletin a parlé com 
me capable de faire éch*<: aux senti , 
ment* belliqueux. Mais la Japon ne se 
rait pas plu* gravement atteint que les ' 
Etats-i. ms, surtout si la China suivait j 
le Japon dans cette voie, car les ex : 
portations américaines dans ces deux 
pays na sont pas loin d’atteindre ftOO 
millions da dollars annuels, c'esi a dire 
les 4 5 de leur, commerce total d'ex 
portation en Extrême Orient.

On s imagine peut-être que la Chine 
n'a aucun intérêt, au contraire, a s* 
solidariser avec le Japon dans u .e a< 
tion contre les Etats-Unis. Cependant 
d'apres le* témoignages de sourie chi I 
noise et de source ameéncaine qui nous ; 
parviennent d'Extrême-Orient, il est cer j 
tain que l'opinion publique chinoise i 
soutient fortement la point de vue ja 
ponais en ce moment La question sou I 
levea par la Bill d'immigration drpas.'o 
en effet, pour les A«iatiquex, ,e niveau 1 
d'une simple question economique. Elle I 
*e présenta avant tout pour ce qu'elli

Japonais ont beau jeu a exploiter ce 
sentiment rhes leurs voisins encore 

plus lésés qu eux-mèn es

A i anton. noua la dictature de Sun- 
Yat sen, pourtant très américanisé, on 
voit poindre déjà des resolutions ten 
dant au boycottage pe* produits amé­
ricains

far contre, Il «si av«re que la sympa- 
hia pour le Japon dans toute la Chine 
ommence a provoquer un renouveau 

d affaire# commerciales très marqué en 
faveur de* Japonais De même un fait 
qui ne -aurait passer inaperçu est Tac

Goodyear est encore a Favant!
L’histoire d’un perfectionnement sensationnel dans la fabrication des pneus, qui est 

de grand intérêt économique a tout propriétaire de char

SEAL (fX TBRAND

VOUS savez probablement que le pneu 
ballon moderne à basse pression est fait 

de parois latérales plus minces et a une plus 
grande flexibilité que tout autre pneu.
Ces caractéristiques entraînent de nouveaux 
problèmes de construction.
L’article le plus essentiel dans la fabrication 
d’un pneu ballon hors-ligne est .un nouveau 
tissu de cordes, tissu d’élasticité et de force 
extrême.
Aucun tissu de cordes ordinaire peut résister 
la fléxibilité constante de pneu ballon et en 
même temps se rendre maître des secousses 
sévères.
Dans ses laboratoires et ses filatures Good­
year a résoud ce problème pressant en perfec­
tionnant un tissu de cordes exclusif nommé 
“SUPERTWIST”.
Des épreuves faites avec pneus incorporant 
ce nouveau matériel, ont montré qu’une car­
casse faite de “SUPERTWIST” donnait un 
service qui surpassait de plus de 100% le 
service donné par une carcasse contenant le 
même nombre de couches de tissu à cordes

En un mot, ces épreuves démontrèrent que, 
couche pour couche, le tissu de cordes 
“SUPERTWIST’ de Goodyear redoublait la 
durée de la carcasse du pneu.
Ceci justifie certainement la croyance qu’il 
n’y a pas eu de plus grande contribution 
enrégistrée à l’art de la construction du pneu 
que le “SUPERTWIST” depuis l’introduc­
tion du pneu à cordes lui-même. 
44SUPERTWIST” de Goodyear est redevable 
de sa supériorité à son élasticité hors-ligne et 
son pouvoir de fléxibilité, ayant pour consé­
quence un plus grand partage des chocs et 
une plus grande absence d’injures.
Ce matériel incomparable est maintenant en 
usage dans les usines de Goodyear pour la 
fabrication des pneus ballons Goodyear — 
pneus qui s’adaptent aux nouvelles petites 
roues ou aux roues actuelles de votre char. 
Pour une dimension convenable de pneus ballons 
Goodyear, consultez le Vendeur Choisi de Goodyear. 
Pour nouvelles petites roues et jantes avec pneus 
ballons Goodyear, voyez le Vendeur Choisi de Good­
year, votre marchand de chars ou la succursale 
Goodyear la plus proche.

de marques populaires.
Goodyear means Good Wear

good
MADE

n a# ,•** au
h*«ari lusud - Hi. «in.
,.*»>*•» i omriiant «l« Dr
I pour *ra\ai* 01
ta* >rr'Ut»o(M d»

I «raila** sur k rhain,,
«»iSr ffraitiictleniant |« i,r„m Boita échao- 

•'•Ion «ratai t# *n msnt «miiMDt k n*«n <tu
ioarnal *l **n •ncluant un timbra >-« Jt pout 

1rs a-1» i«*tr ' in te hn* tnu# mar 
«bands 'Hi ■ |! 1 <r-* \ ( n. Toronto.

Liurj pteds ont 
foulé la même 
1 teille pince—

LL
Das general ions ont gr*M «as marchas «t *out entré»* par c«tt« jk'» 

t* *t r*p*ndant —- bien qua las premier* propriétaire* «oient dis- 
l arus U vieille in*i*on conserva son apparnee de jeunesse. Les 

sianes de la première epoque qui ont fait de cette demeure un nid 
d’amour ont agi sagarnent. lia l'ont sauves de la ruine et ils l'ont conser 
vee à l’aide de 1* peinture. 1>«» autre* generations ont apprécié «ntte s*g^ 
conduite et aujourd'hui la vieille maison est un monument élevé à U 
gloire de ceux qui non seulement surent bien eonstruire mais surent 
faire durer en *e semant de la peintura pour conserver la surface

Peinture
Ang'a'se B-H

SI?
IVktN'î

est employee par tout le ( anada depuis de nom* 
hieuNe* années r»r*e protege la surface con
tre la pourriture Elle *e fait eelon une fortnu>e 
garanti*- 70 pour c%nt de vantable Blanc de Plomb 
Brandram F B et de 30 p r de p«r Blanc de Zinc, 
<# qui lui permet de couvrir plua de surface, «t ne 
durar plus que n importe quelle autre aorte de 
peintura. C’eat le conservateur national d# la sur 
fart

En vente à la

MAISON P. A. G0U1N
Trois Rivières

><•- ' tmiirbe* d** |miii «mj d»* i
i in « r*M> NN>*Hjr qui nui» i*
• i |u<|u<«'iiMitir» - U ci»».

«>t «iélwifvi\
PêWMmlêX à n»'r«

cusil chaleureux fait pat les milieux
industriels d Osaka a l’ancien Prési­
dent de la république chinoise, le gene­
ral Yuan hung qui a insisté sur une 
“coopération ' et même sur une allian- 

! ce” économique de* deux pays, gardiens 
t du Pacifique. d apres un télégramme 

<ie Reuter, du 24 avril.
A un autre point de vue. celui de la 

•-ecunté, le Japon n« pouvait manquer 
• le prendre quelques mesures assez ai- 

' gnificatives. Bien entendu la plupart de

Imeureront secrétas, maie le seul fait 
d avoir pré\u rie* crédita pour l'établis 
‘ment prochain d’une puissante ba«e 

i aeronautique militaire à Formoae port*- 
n lui meme sa significatior .
Enfin, d'apres les Américains clair : 

.voyants qi resident en Extrême-Orient j 
• t d'apres les nouvelles de la presse ja i 
ponaise, il est indubitable que l'attitu 
de des Etats l ms aura pour premier e i 
très grave résultat de provoquer une J 
• ntente assez étroite entre les Soviet* 
et le Japon. < et i est une thèse, there , 
depuis longtemps a l'importance “Gai 
ko Jihô”, Revue Diplomatique de Tokio 
(Ui depuis le traite de Washington ne 

cesse de fulminer cotitra “l'asaerviss*- 
I ment de la politique étrangère japo- 

: a se aux directive* de New York ou rie 
Londres”, et qui préconise parfois ijuin 
1923) l'alliance rusao-sino-japano-alle- 
mande contre l'imperialisme anglo- 
saxon.

saisit un collier a l'etalage et remonte 
prestement dan» le véhicule, qui dé­
marré.

Des coups de sifflets de policiers re­
tentissent aussitôt dans toute la rue. 
La voiture, bientôt suivie d’un taxi 
dans lequel ont pris place des police­
men. file à toute allure parmi les voi­
tures particulières qui encombrent la

chaussée.
Au coin d’une ru^ les • ombnoleurs 

abandonnent leur auton: et s en­
fuient. Des passants, d’abord surpris,, 
se lancent sans hésiter a la poursuite 
des voleur. Alors l'un d’eux a une idée 
de genie: “Cinéma! cinéma”, crie-t-il. 
Ta foula, ne doutant plus qu'il s'agit 
d’une prise cinématographique, suit a

lors U scène avec le plus vif intérêt. 
Les cambrioleurs, qui ont une certaine 
avance sur les policiers, dispara stent 
et les policiers, noyéa dans 1a foule a. 
musée, renoncent a les rattraper. Alors 
seulement, les curieux apprennent qua 
cambrioleurs et policiers ne sont psi 
des figurants.

Mais les voleurs courent encor*.

çt Qinn a üt mieux
Poor toute occasion

(jua ce soit pour cadeaux, fian­
çailles ou autres.

Noua sommes toujours à votre 
entière disposition.

Notre eseortiment de Bijoute­
ries, Coutelleries. Yer Taillé, 
etc.,est le plus grand qui soit. 

Il n'y a pas d'erreur à faire en 
voyant.

L T. LAFLAMME
Horloge. -Bijoutier 

‘0 — RIT. DES FORGES — 40
Trot s-Ri vtères

AGREABLE HORLOGE
Le naturaliste Linné avait compose une 
horloge de fleurs, au moyen d'un pro- 
• ede tre» ingénieux II consistait a plan­
ter les unes près des autres dans l'or­
dre \ mi lu. differentes fleura dont les 
corolles s Ouvrent a des heure* diverses 
et constantes Distraction de savant, évi­
demment. et m ilheureusement pas à la 
portée de tousl

b inspirant «ans doute de son illu*
tre predeiesseur, un autre naturaliste 
suédois vient de proposer a son otur 
une “horloge d'oiseaux '.

Les oiseaux commencent en effet à 
chanter aux heures suivantes le pin 
son de 1.30 heure à 2 heures du matin 
la mésange de* boia, de 2 heures a 2.4f) 
heures, la caille, de 2.30 hrs. à 3 heu 
re*. la rouge queue, de 3 heures à 3.30 
heures, le merle, de 3.30 à 4 heures; le 
bec fin. de 4 heures à 4 30 heures, le 
moineau de 4.30 à fi heures. Il est diffi­
cile rie souhaiter une horloge plu* a 
greable et plus harmonieuse! Et, celle- 
ci. a 1* portée da tou*, du moin* à la 
campagne Mais ai vous deviei y avoir 
recours, n oublies pas. surtout, que pour 
le* oiseaux il n'est pas d’heur# d’été 
le lever du soleil est leur seul guide

$

HABILE SUBTERFUGE
Hi ' du matin Nous *ao'*r** 

«r# Pond Street à Londrar. Une auto 
somptueuse s arrête devant une grande 
bijouterie, un des wc»*upant* en d*« 
**ni. hrtsé la g.aee 4a là de'anturs.

Mxnufactxrées par 
“Imperial Tobacco Company 

of Canada Limited”

10 POUR 15*
25p°ur 35$



EN MARGE DE
L'ACTUALITE

TROIS-RIVIERES
4 JUILLET 1124.

f

les provinces 
maritimes

NOUVELLISTE L« -NOtVELUiTE- —t poilu par 
lo C t« 4a Publicattua “LE NOl VEL* 
I IHlf*. 2J, ru* 40 1*' «a Truio>
KivUrer I'rooiUont, J.'H. l'ortUr; 
4irrctrur-crrant I mile Jean.

TROIS-RIVIERES, VE DREDI 4 JUILLET 1924

Notre pay» cat une anomalie 
géographique. Il est constitué de 
trois tronçons à peu près étran- 
ççrs Ica uns aux autres et, géo­
graphiquement parlant, se ratta­
chant naturellement chacun à un 
territoire américain. C est tout lo­
gique que l’ouest canadien subis­
se l’attraction des deux Dakota, 
du Minnesota et du Montana 
Comment la Colombie-Britanni­
que pourrait-elle échapper à l’am­
biance des états de la côte du Pa­
cifique et ne pas se sentir plus 
«ur parent que des provinces ma­

ritimes. Ces dernières regardent 
omme instinctivement vers les é- 

•ats de la Nouvelle Angleterre qui 
-ur ont toujours fourni leur meil­
leur marché. Le Canada central 
r trouve en somme plus rappro- 

,hé de maints états américains que 
des deux extrêmes du pays.

Dans de pareilles circonstances 
il n y a donc pas à s étonner si 
nous entendons causer souvent de 
la possibilité d’une rupture de la 
confédération. Pour nous comme 
oour les autres, ce qui maintient 
, icore le plus sûrement la cohé- 
non c’est l’unité des intérêts.

Que l’ouest ait peu en commun 
;.vcc le Canada central, c’est ad­
mis Tout l’en sépare: géogra­
phie et intérêts économiques. La 
situation ne semble guère plus bnl 
*nte dans les provinces maritimes

C’est à regret qu’elles acceptè­
rent d entrer dans la Confédéra- 
♦ton Llles n avaient jamais rien 

de commun avec le Haut et le 
Bas-Canada Par les relations, le 
ommerce, la mentalité, elles se 

rapprochaient surtout des états de 
a Nouvelle Angleterre.

Si elles consentirent à entrer 
dans la Confédération, c’est par- 

* qu on leur promit qu elles en 
•etireraient des avantages Près 
de soixante années se sont écou­
tes depuis et les provinces mari­

times se prennent à regretter 
leur décision de 186/.

Cela se comprend : elles ne pro- 
itent aucunement de leur union 

avec les autres provinces. Leur 
population est demeurée à peu 
près stationnaire depuis quelques 
années, mais la crise vient d’at- 
•^indre son maximum. Elle est si 
aigue que les hommes politiques 
de ces provinces vont même jus- 
qu a songer à rompre et à se cons­
tituer en confédération indépen­
dante de la nôtre.

Nous nous plaignons et a bon 
dr it de l’émigration qui éclair­
cit les rangs dans notre province, 
mais ce n est rien en regard de 
1 emigration dont souffrent les 
provinces maritimes.

A Yarmouth, Nouvelle-Ecosse, 
sur la route qui mène à Boston, 
on estime que de quatre à cinq 
mille personnes sont passées par 
ette ville, chaque mois 1 année 

dernière, pour Boston et autres 
entres de la Nouvelle-Angleter- 

-f. Le courant d émigration n a 
pas été moins prononcé à St-Jean 
\ouveau-Brunswick. On porte à 
deux cent mille le nombre d habi­
tants que les provinces maritimes 
auraient perdu 1 année dernière. 
Le chiffre semble très fort, et 
icn dans la statistique officielle 
e permet de 1 établir de façon 

pr«C4se. Mais il est indéniable que 
es provinces maritimes sont plus 
' ifement atteintes que n importe 
quelle autre province canadien­
ne par le mal de 1 émigration. Il 
*st ancien chez elles. Sans 1 ac- 
roissement rapide du groupe a- 

fsdien, la population de ces pro- 
' mets se serait trouvée moindre 
* chacun des derniers recense­
ments.

Si l’on émigre là-bas. comme 
‘ci d ailleurs, c est dû à la situa­
tion économique. Le tarif Ford- 
fley a fermé à ces provinces, — 
fiches surtout de leurs industries 
de pêches, — les marchés de la 
Nouvelle-Angleterre. Leurs ports 
de mer se trouvent dans une si 
tuation désavantageuse à 1 égard 
de ceux de Boston et de Port 
^nd et ces deux derniers sont prr- 
férés par les expéditeurs de grain 
canadiens. Les produits des pro- 
v>nces maritimes ne peuvent pas 
compter sur un marché dans nos 
Provinces.

QUEBEC REJETTE NOTRE MOINS DE 
RECENSEMENT SCOLAIRE LOGEMENTS

Pour 1922-23 et 1923-24, car il ne con­
corde pas avec les inscriptions

LE PAVAGE UN SURPLUS 
DES PONTS A DE $5,000. A 

DEMI FAIT SHAWINIGAN

LE CAP EST 
CONDAMNE 

A PAVER
L« recensement scolaire dans notre 

ville et Us statistiques de l'inscription 
aux écoles de notre ville, recueillies 
par l’inspecteur des écoles, ne concor­
dent pas. C’est la constatation que U 
département de l'instruction publique 
a Québec a faite pour l'année 1923 34 
et ausbi pour Tannée 19SS-1913. Notre 
ville se trouve en lace d une situation 
asset curieuse et qui laisse peu de doc­
te sur la valeur du recensement de notre 
population d’âge scolaire que Ton a fait 
jusqu’ici. Pour plusieurs catégories 
d'enfants, spécialement celles de G a 7 
ans et de 7 à 14 ans. le nombre des ins­
criptions est sensiblement supérieur a 
celui de nombre denfants de ces âges 
attribués a notre ville par le recense­
ment.

Voici la lettre par laquelle M. G. K. 
Delage du département de Tinatruction 
publique signale cet état de chose a M. 
Arthur Béliveau, greffier de la cité, et 
lui déclare qu'il ne peut pas insérer 
l’Enseignement.”

Apres avoir révisé les statistiques 
scolaires de la cité des Trois Rivières 
transmises par l'inspecteur Auger, et 
avoir constaté que le recensement des 
enfants est moindre que l’inscription 
des élèves aux écoles primaires, pour 
certaines catégories d'âge, je regrette 
de voua informer de ce qui suit:

Attendu que c'est la quatrième an-

Ann que voua voyex par vous-même 
l'anomalie qui existe entre i*s chiffres 
dont il est question, voici ceux des 
deux dermeres années

1922 23 
Garçons

accordé depui» 1* début La poee 4c 1 asphalte sur le coté and Le revenu total pour les onse prrmirra

6a7 7al4 14al6 16alô
Recensement: . 292 1 :
Inscription: . . 377 2007 291 74

Filles
Recensement : . 259 1634 391 404
Inscription; . . 617 1763 250 73

1923-24
Garçon*

Recensement : • 864 1*2.’' 237 121
Inscription . . • 866 18 «7 502 95

Fl.les
Recensement : • 863 1874 259 121
Inscription: . • . 400 1819 256 64

Pour qu'une solution xat isfai»ante
soit apporte# s cette question du recen-
semant, je compte sur Tesprit de devoir
qui anime les membres de la Commis-
sion Scolaire.”

Ces remarques de M G. E. Delage ont 
été communiquées au bureaux dss éva­
luateurs municipaux dont relève le 
recensement de notre population sco­
laire. M. Charles Lafond. chef de ce 
bureau, déclare qu'il aéra prêt a don­
ner vers la hn d'août prochain des 
chiffres absolument precis sur la po­
pulation scolaire de notre ville. Ce

nee que le recensement ne peut soute- | recensement est commence depuis plu- 
mr la comparaison avec l'inscription des « sieurs semaines par deux employes
eleves aux écoles, pour l'annee 1922-23 
de même que pour i annee courante, il 
ne pourra pas être publie dans les "Sta­
tistiques de l'Enseignement”, ce quf est 
deplorable au point de vue de la statis­
tique. Je ne puis l’accepter plus long­
temps tel quel et vous prie d étudier 
les mesures a prendra afin qu’il soit 
fait désormais dans un delai plue court 
et donne entière üit isfaction.

spéciaux. La majeure partie en est déjà 
faite et claisiftee. Le chef du bureau des 
évaluateurs est convaincu que le de­
partement de l’instruction publique 
n'aura aucune critique a faire contre 
les chiffres qu on lui fournira. D’ail­
leurs se sera la premiere fois que ion 
aura procédé d'une façon aussi minu­
tieuse que cette année a faire le releve 

» de notre population scolaire.

GRAVE ACCIDENT A 
NORMA TALMADGE

LE CHOIX
(Suit# de la page 1) 

CANDIDAT INDEPENDANT

La % Mie .. _ —------
4e l'annee de# permis que pour 72 f 
nouveaux logement», diminution d*- 
moitié sur Tan dernier.

$31 S.SHj.OO A DAT F

Depuis le debut de 1 annee, il a etc 
accorde par le bureau de« évaluateurs 
des permis podr la co®stn. . ^n «le soi­
xante-douze nouveaux logenunts dans 
notre ville. C’est le mois de mai qui a 
fourni la plus forte cemande. trente 
et un logements. Avril vieni m second 
avec dix sept. Juin a plutôt ete faible, 
ne donnant en tout que d \ logements.

La construction de logement* est 
beaucoup moins active cette annee que 
Tan dernier. Il y a une diminut:' n de 
tout près de cinquante pour cer.t

Durant la dernière quintaine, les per­
mis de construction et reparations 
ont atteint le cbifiTia de 434,915.00, re 
qui avec la quinzaine prerejente cons­
titue le gros total de |3lt u".

Le» permis de constructions nouvel­
les accordé® durant la derniere qu n- 
taine sont les suivants La Fabrique 
de Notre Dame. flB.OOU; ' Ricard, rue 
Plaisante, $3.000; Le Pacifique < anidirn 
pour un entrepôt à loco 
$4.000.00, trois logemen’- 
000.00; Albert Roux, ru 
Biron, 125 rue Royale. $- 
chand. H0 rue Laurier.
Roux, 31L I^aviolette,
« hartra'.n, flbti.Oo; St ‘
$1.260.00; Benjamin Gagnon *4 Ste-t « 
cile, $15,00; J. B. Daig le Laurier, 
$25.00;Uldénc Carignan. ^ des hor 
gw | I Walk*
$15.00; Nap. Ta*rnteau. 2* Ste «iene- 
vtèré 910.00 Nom Va La
violette, $25.00; Joa La 
Ursule, $100.00, Kphrem Lsrerte. t_’l 
St-Denis, $26.00; Carignan * Tessier, 
rue Alexandre, $25.00.

Un tableau compare de » construe 
tion a date pour la pér1 « eroulee de 
Tannee présente et la pe- eorre» 
pondante de Tannee dern 
résultats suivant*

du grand pont sera terminer demain 
soir et Ton commencera dr »atle Tau 
ire côté.

mois de I senee fiscale ont ete d.' 
$225.457. et lea dépenses de $22».122.

I LS TRAY \l X EXS:< l T FS
LA ClKCt DATION

L*» travaux de la po»e de pontage

motives. $40.- 
. Les permis 
e Laviolette, 
"0; Noel Mur-
$250.00 ; J os.

{ Shawi 
pour le

sur les ponts du St-Maurice se poursu.-| 
vent trea rapidement. Sur le cote sud 
du tablier du grand pont non seulement 
le bois du patage a ete pose, mais l'on 
a pratiquement termine la pose de la 
couche d asphalte. Des demain soir ce 
travail sera termine. On a auparavant 
peinturé les lungrines au fur et a mesu 
re que Ton posait le bois du pavage 
L'extension en acier pour l’installation 
d une passerelle qui servira aux passants 
et laissera plus d’espace aux voiture» est 
terminée sur le côte sud du grand pont.
On a aussi fait le pavage de cette pas­
serelle. Ce côté du grand pont sera donc 
ouvert a la circulation la semaine pro­
chaine.

Sur le cote sud du deuxieme pont, !a f commence ont 
pose du bois de pavage ainsi que le . durant ce moi» 
peinturage des longrinfs sont choses mai est ia dat 
faites. La construction de la passerelle de Tintérét 
sur ce côté du petit pont est aussi ache- tures pour 1«- « 
vee. On pourra commencer ia pose de tant de ç .f.rtl 
Tas, halte la semaine prochaine. pose de $4 1

Des lundi prochain, on compte pou- : $13,10(1.00 pou 
voir s'attaquer a l'autre cote du grand j re» des differ 
pont, enlever le vieux pontage, peintu- ! series. Au 31

ran Falls, 4 Le revenu lofa! 
11 premiers mois de Tannee 
Rté de $225,057.37 tandis quo 

les dépensés s* sont elevées a $2:'i».- 
122.HK lai'sani ainsi un solde au credit 

de $ * 934 49. Au 30 avril, le surplus 
était de $ '.593.18 de sorte qu’il a ditni 
nue de $h58 69. Cfc» «omprend certai­
nes reseiven pour comptes accrus et dé­
préciation*

Les recettes ordinale* du mois pio- 
venant des differentes taxe» ont «te 
de $6.263.16 tandis que la vente de dé- 

I l enture*. a «apporte la ►omme de $>4. 
972.69, soit un total de $21.235.76. D'un 
autre côte, b - débourses fuient de $9 
966.96. Il est bon de remaïquer que ces 
déboursés considérables sont dus au fait 
que beaucoup de matériaux pour les 
travaux permanent» de la saison qui 

été ordonnes et payes 
it qu'en outre le premier 
d'echearue ncmi-annuti 

achat des debenet

0. < e montant est coin 
00 pour l'interet et de 
le racha’ de dében'u-

(.Fresse Canadienne) 
Cleveland, Ohio, 4 La conférence na

(Presse Canadienne)
I«o» Angeles, Cal* 4 -Norma Talmadge 

etoile de cinema, a été sérieusement I tionale des Progressistes va battre son 
blesse, hier matin, pendant qu'elle fil- | plein aujourd’hui et ses chefs esperent 
mail une scene de sa derniere piece à que le sénateur Lafollette, du Wiscon-

•e d(

rer les longnnes. poser le nouveau pon en banque * 
tage et terminer la passerelle dont 1* $22.76*' W*. 
travel! se fait concurremment avec celui Durant le 
du pontage.

Le service des tram»a>* qui setait 
fait quelque temps sur l*s deux ponts 
en se servant de petits tramways a ete 
suspendu complètement et remplace par 
un service d'autobus qui a son point de 
départ a la rue Ste-Ceeile et va abou­
tir de l'autre côté du second pont. 11 se 
fait rapidement e* avec un minimum 
d'ineonvenient*.

Des que le psvsge du grand pont sera 
ne les j termine, la compagnie des tramways 

J commencera a enlever ses rails et dor- 
1924 * msnts. Elle doit refaire cette voie en
ôl,9(*0 . neuf avec de» rails plus lourds.

60. Le bots pour la construction des cha , nationsox pour ce* travaux de pavage
21.525 I Lands arrivera la semaine prochaine de

la United Studios.
MUe Talmaoge travaillait sous la di­

rection de Btdnejr Oleott, lorsque l'acci­
dent s'est produit. Elle était aur un 
yacht bas. La mer était houleuse. On dé­
barquait un grand nombre de passagers. 
Mlle Talmadge regardait par-dessus le 
garde-fou pendant que les autres acteurs 
embarquaient sur le yacbt et descen­
daient l'escalier de la cabine.

Tout a coup le câble d'acier suppor­
tant cet escalier s'est brisé et dix hom­
mes. y compris Eugene O’Brien, ont été 
jetés à la mer, un lac profond sur le lot 
de la United. Le bout casse est revenu 
en coup de fouet et a frappe Mlle Tal­
madge a la tête lui infligeant une pro­
fonde blessure au cuir chevelu et peut- 
être une fractur du crâne. Elle a été 
transportée en toute hâte à l'hôpital 
Community, où les chirurgiens Ton pan­
se*. La pièce sera naturellement sus­
pendue jusqu'à ce que ses blessures lui 
permttent de retourner à son travail. 
I^s chirurgiens disent qu’elle en réchap­
pera.

*m, déclarera qu'il a TirUntion de 
se presenter comme candidat indépen­
dant e la présidence.

On croit qu’il exprimera cette Inten­
tion en réponse a un télégramme que le 
cornue national de la conference lui a 
envoyé, hier, le pressant de faire con­
naître la position qu’il entend pren­
dre et de faire un commentaire de la 
situation.

Ceux qni sont au courant de la situa 
tion ici et des opinions de M. La follet­
te, qui est a Washington, eroient qu'un 
représentant personnel arrivera ici 
probablement aujourd'hui ou samedi, 
avec une déclaration du sénateur, ré­
digée pour être presentee à la confé­
rence.

On croit que Lafollette fera aa'Oir a 
la conférence qu'il consent a être can­
didat indépendant a la présidence et la 
conférence endossera sa candidature sur 
un programme politique substantielle- 
men. le meme que celui rejete par la 
convention nationale des Républicains 
apres que la délégation du Wisconsin 
eut fait ressortir que ce programme fai 
sait le silence sur les questions du Klu 
Klux Elan et de la prohibition.

Il y avait certaines indications qu'il 
y aurait peut-être une demande de la 
part de quelques-uns des delègues que 
Lafollette se mette a la tête d’un mou­
vement pour un troisième parti, mais 
cet élément n'est qu'une minorité.

LE BROADWAY EST DESERT

New York, 4- La convention natio­
nale des Démocrates a porté aux Théa-

$4
1* surplus la péri., 

nee est constitue# par 
permit accordes pour 
d* 1s gare. Au nombre

23,175
66,700

344,325

$»* 15,38 •> 
cette an- 

iraportau*»
instruction 
permis de

cordes pour la consirut .on deM 5-m 
la période Tan dernier r.gure un permis 
d# $220,000 pour la conatruction d'un 
agrandissement à la Wahasso.

Il est a noter que pratiquement toute 
la conatruction *•* fait cette annee 
dans le quartier N f Dame.

POUR LUfSAUVER LA VIE

la < olombie Britannique I. entrepre 
neur croit pouvoir construire e«a cha­
lands dans 1 espace de trois semaine».

On pourra alora reprendre lea travaux 
de réparations aux piliers de» port».

PAS DE POLITIQUE

LACHEMENT MIS A MORT
(Presse canadienne)

St-Catharines, Ont., 4—On a décou­
vert dans une petite anse près du canal 
Welland, à Port Robinson, le corps par­
tiellement décompose de M. Newton H.
Orth, gardien de nuit du St-Catharines 
and Toronto Ry, disparu mystérieuse­
ment depuis plusieurs mois. La police 
est d’avis que M. Orth a até brutalement 1 trps jo cette ville le plus grand coup 
mis a mort et que ses assassins trans-J qu^l* aient jamais reçu. Elle a frappe

j _ v »•____1__il . . * 1 :. x ___________A.I.XAX_________1-

r la commutation 
ee conntre Muir. 
r.t été transmises 

en par le parle- 
conseils locaux,

portèrent son cadavre à l’endroit où il 
a été trouvé.

Une autopsie post mortem a établi 
clairement que M. Orth était mort lors­
que son corps fut abandonné dans cette 
anse.

Que devant cette situation, el- 
** pensent à se séparer de nous, 

'I n y a pas de quoi surprendre, 
^utieurs hommes politiques de là- 

songent à confédérer le* trois 
provinces et à les séparer de* six 
autres. Elles pourraient alors ne 
*nir compte que de leurs propre* 

intérêts et diriger comme bon leur 
semblerait le cours de leurs des* 
UûCfif. honimee politiques se

ont compris que leurs provin­
ces ne sont tout simplement qu un 
satellite dans l'orbite économique 
des Etats-Unis. Le lien de la con­
fédération les empêches d’y évo­
luer librement. Aussi se deman­
dent-ils à qui il pc*ut être bon de 
le maintenir.Ils ont tout près d’eux 
Terreneuve qui n est pas de la 
confédération et qui ne semble 
pas avoir à s en repentir.

A l'extrême-ouest et à l extré- 
me-est, l’unité de la confédéra­
tion est sérieusementt menacée. 
Inutile de se le vouloir cacher.

L e remède est économique. Il 
n’y en a pas d’autre. Si notre pays 
peut donner aux provinces mari­
times la prospérité. e,^# ne .C‘I,CT' 
cheront pas ailleurs Mais si 1 on 
continue à livrer tous nos marches

du dehors alors 
les

à la concurrence 
que l’étranger nous erme 
siens, il est certain que le mouve­
ment séparatiste in en s accen­
tuant dans les provinces mar.ti-

f ' L es peuple* cherchent d abord 
a vivre et peut leur importe en
somme sous quell# enqueue-

de stérilité toute entreprise théâtrale. 
La convention est appelée la pire cala­
mité dans Thistoire du Broadway.

Le» gérants de théâtre* ont souscrit 
libéralement au fonds de campagne de 
la convention, espérant en tirer de 
grands profits. Au lieu de cela, tous 
les théâtres de la ville étaient vides la 
semaine derniere. Non seulement on 
n’a pas fait d’argent mais on en a vé­
ritablement perdu car les affaires or 
dinaires étaient nulle». Personne con- 
nait la réponse. Les Démocrates et leurs 
amis ont visité la ville, assisté à des re­
présentation# gratuites, pris des bois­
sons dans leurs chambres d’hôtel et 
causé politique dans le* couloirs, mais 
aucun parmi les miliers n’a dépensé 
une piastre pour un billet do théâtre.

On a dû abandonne la partie après 
avoir joué dix pieces qui ont pourtant 
de la vogue habituellement. Ce sont 
•’Sitting Pretty" ‘‘Cheaper to Marry" 
"Running Wild", "Moonlight’’ "The 
Shame Woman", "The Melody Man’’, 
‘‘The Kreutxer Sonata” "St Joan", "The 
Miracle’’, et "Flossie".

Les Théâtre» étaient vides samedi 
après-midi, alors que d’habitude tous 
les siège» sont vendus. Au Vanderhilt 
qui a une capacité de 1100 sieg**, il y 
avait 160 personnes a la matinee de 
"The Blue Bandanna ", tandis que "The 
Show Off", le drame le plus populaire 
de la saison, a eu une des pires mati 
nées depuis qu’il se joue et le »oir n’é 
tait guere mieux. On joua "Her U ay 
Out" au Gaiety de\ant 176 Personnes. 
Au Princess. "The Wnnderfull Visit" a 
eu pendant toute la semaine, la plu» pe 
tite assistance de la saison

Vingt-six pieces sur quarante dan» 
k Broadway ont pu a peine faire la se. 
main* Troi» ou quatre representations:

The Follies", "Kid Boots' et "Cyrano 
oat eu asset da succès eeU #t#it

(Presse Car.a^ieoDe)
New York, 4—On s ntéresse énormé­

ment iei au sor du .'-.ne Walter Muir 
de New York, qu. e»t condamné a etre 
pendu a Valleyfield ie il juillet.

Plusieurs socieut fluentes s'occu­
pent de Muir et de? officiera de ces 
associations ont fa ‘ nnaltre hier qu'­
ils attendaient un mot d'Ottawa sur la 
decision du gouwr* nt fédéral dans 
le présent cas, avant de prendre d'au­
tres moyens pour ol 
de la sentence prono

Plusieurs requêtes 
au gouvernement ca 
ment municipal de 
corps fédère qui représente quinte con­
seils de New York » • .•■* environs, pour 
e»»ayer d’obtenir u. adoucissement de 
peine.

On dit que si le gouvernement cana 
dien ne fait pa» connaîtra sa décision 
trea prochainement, un effort aéra fait 
pour faire entrer en jeu Tinufluence 
du gouvernement de W aabington.

L’ELECTION DE HAS1INGS
(Presse Canadienne)

Ottawa, 4— Le premier ministre King 
informe ie très honorable M. Arthur 

Meighen, chef de T p;>< » tion, hier après- 
midi, qu'aucune da:» n avait été fixée 
pour l'élection partic le de Hastings-ou- 
est.

I/« chef de Topp^sit.on a demandé 
pourquoi un bref d’élection ne pouvait 
pas être émis tmmed tatement, étant 
donné le but de Télectioa?

Le premier ministre a répondu que 
ce bref serait émis en dedans du temps 
fixé par les statuts. "Je ne crois pu» 
qu’il soit question de se hâter. Per­
sonne, je pense, ne prend au sérieux le 
motif de cette éle<‘.:<

MAUGHAN VOLE BIEN
(Presse 1 aoad.enne)

Mitchell Field, 4— Le lieutenant Rus- 
sel L. Maughan qui a volé d’ici a San 
Francisco, entre le lever et le coucher 
du soleil, est revenu hier soir. L* lieu­
tenant Maughan déclare qu’il a fait un 
excellent voyage Je n'ai pa» été malade 
ni n’ai eu faim,” dit il.

< Ttfisae caDadiuniiiH
Toronto, 4— Le cab.net ontarien a 

tenu, hier, une seance d'une heure et de­
mie a laquelle ont assiste tous les mi­
nistres qui se trouvaient en ville. On a 
declare qu’il s'etait agi de considérer j 
des questions de routine et que cette as- 

I semblée n'avait rien d'extraordinaire, 
mais le bruit a couru que la question 
d’un plebiscite sur lu vente de la boisson 
avait ete considérée.

On dit que l’action du gouvernement 
a été declanchee par la declaration fai­
te avant hier soir par ie Dr Forbes God­
frey, ministre de l'Hygiène, a savon 
qu’un référendum serait pria avant long­
temps. Le premier ministre Ferguson a 
été prie, hier, de dire s’il était en mesu­
re d’annoncer quelque chose au sujet 
d'un plébiscite.

"Pas encore." répondit le ministre en 
souriant. "Je ferai une declaration qui 
couvrira toute cette question avant long­
temps. I.a raison pour laquelle je n ai 
fait aucune déclaration jusqu’à present 
est que. dans mon idée, la question de 
la temperance doit être tenue complète­
ment en dehors de la politique afin de 
pouvoir obtenir une expression d'opinion 
claire et nette.’’.

L'hon Juge N. L. Ihipleaai» rnndam** 
le lap a pa>er $25 de dommag*'» a 
Arthur Paquetle contre qui Tingeni- 
eur de la rite avait fait émaner un
mandat d'arrestation.

IL Y A EU MALICE 
l n jugement que vient de rendfn 

Thon. Juge N. L. Duplessis, de la < our 
Supérieure condamne la Cite du Cap 
de la Madeleine a payer a Arthur Pa­
quetle, collecteur, résidant au Cap, une 
somme de $25, plus les frais d uns ac­
tion de premiere classe en Cour de Cir­
cuit en compennation de dommages su­
bis par Paquette par suite de Temana- 
tion d'un mandat d'arrestation contra 
lui en juin 1925 sur la plainte de Ro­
meo Morrissette qui était alors surin­
tendant de Taqueduc pour le compte de 
la cite du t ap. Le juge décida que cet­
te procédure avait ete pribe contre Pa­
quette «ans cause probable et avec ma­
lice.

Par »on action Paquette réclamait 
$17o pour le» dommages qu’il avait su­
bis dans son honneur, »a sensibilité, 
son «rédit du fait que la cité du Cap 
avait autorisé xon xurintendant de Ta 

I queduc a porter plainte contre lui de- 
. I vant 1# cour du recorder, 

j Le demandeur Paquette alléguait que 
vers le 13 juin 1923, Romeo Mornssette 
ingénieur, agissant pour et au nom de 
la défenderesse, sans avis préalable, et 
sans l'autorisation du demandeur, pêne 
tra dan» le logis du demandeur pour y 
faire une expertise en faveur de la dé­
fenderesse. mais fut prestement mi* a 
la porte par le demandeur. L'ingénieur 
allait s'assurer si une réclamation de 
Paquette contre la cite pour domniag'*» 
resultant du débordement de canaux 
dégoût était bien fonde* Paquette a 
joutait que Mornssette avec 1 assenti­
ment de ia rite du < ap porta une plain­
te contre lui devant Me Leon I>ajoie. 
recorder du Cap et fit emaner un man 
dat d'arrestation dont l’exécution fut 
arrêtée aur l’intervention du maire Do­
nat Paquin, apres que les policier» eus­
sent recherché Paquette au vu et su 
su du public pour lui signifier le man 
dat. Paquette tenait la cité du Cap 
responsable d»» actes pq»e» par Morn* 
sette, son ingénieur, et par ses poli 
ciers.

I.a défenderesse plaidait qa apres que 
le maire eut empêché lea policiers d'exe 
cuter le manda*, elle avait décide a une 
reunion du conseil municipal, de con J tiruer le» procedure», sur Tavis de son 
avocat qui lui avait conseille d'en a 
gir ainsi en exprimant l opinion que Fa 
quette irait enfreint le reglement »i 
l’aqueduc en refusant Tentree a Mor- 
rlssette, puisque ce damier était allé 
che? Paquette pour exécuter ?es de-

, .. . 1 voir* de surintendant de Taqueduc. Leside par Son Honneur le Maire et vi- . , . .] con.». il avait décidé de continuer le»
procedures contre Paquetta si ce der- 

i nier persiflait dans son refus de per

reglement s émis 
1924. la cité a 

aisse le montant de

ttoin I on a dépense 'a 
somme de $13,3'' “3 pour exécution 
de certains travaux prevus par le» rè­
glements d'emprunt F,es principaux 
travaux commence» furent la nouvelle 
conduite d’aqueduc sur la 1ère rue et 
le Hroadwav, le pavage de l’avenue 
Transmission, le» amelinrat'on* au parc 

jet le» amelioration» a la rote de la P.a>e 
I Sbswimgan. Dan les travaux sans ap­
propriation. Ton remarquera qu'un mon 

I tant de $3,9.<7.66 fut dépense pour le 
pavage, de la cote du < anadien Natio- 

1 na), aussitôt que tous les reajus'e 
ment* seront fatt<. credits pour far* 

j vides, boif etc . un compte »era presen 
te aux autorité» des chemin» de fer

a la cote conduisant a la gare du C. 
N. K

Le total des dépensés sui chacun des 
Items du budget a ete en mat de $i < 
774.19. En avril dernier, on avait dé­
pensé un montant de $21.799.08 et $21 
444 45 en mai 1923.

Le 19 mai. la cite de Shawimgan 
recevait avec tou* U* honneur* de Toc- 
caaion. la visite d# Son F.xcellenee Lord 
Byng de Vimy, Gouverneur Général du 
Canada. Il y eut réception civique pre

site de 
de la c

inst it ut ion1 e* ainsi que

L'on a dépensé un Montant de $l,*96.- mettre s Morr

CHATEAU EN RUINES
(Presse Canadienne)

I^ac Louise, Alberta, 4— Le premier 
château Lac Louise, autrefois le plu» 
splendide de Tbôtel d'éte dans les Ro­
cheuses, n'était plus qu'une masse de 
cendres hier soir. L’incendie, qui a é- 
ciaté dans les bureau de l'administration 
a midi, a rasé jusqu'au sol le vieil hô­
tel. Il n a ete contrôle qu au moment ou 
il atteignait les portes et les mura de 
protection du nouvel hôte! construit il 
y a peu de temps.

Six personnes, toutes de l'administra­
tion, »e blessèrent plu* ou moins en 
sautant du toit. On estime les domma­
ges â un quart de million.

CHEZ LES POSTIERS
(Presse Canadienne)

Toronto, 4— A peu près vingt pour 
cent de ceux qui se sont engages pour 
remplacer lea chômeurs durant la gt'ève 
de» postiers ont renoncé a leur tâche. 
Il y a eu en tout 751 briseurs de grève. 
A venir a hier, à peu près 150 d’entre 
eux avaient demande a etre payé» et li­
bérés. C'était aussi, hier, le jour de 
paye des postiers régulier», mais leur 
cheque était, maigre. Ils n'ont reçu de 
paye que pour quatre jours de la qutn- 
taine, les onie autres se trouvent ceux 
de la grève

CHEMIN DE FER A ROUYN

63 durant le moi» de mai pour Texeeu- 
tion de* travaux requi 1 "ur l'entretien 
des rue», ruelles, trotio !. . ponts, etc.. 
En avril ces dépensé» avaient ete de 
$3.226 11 et de $3.0.56 62 en mai 1923. La 
diminution des depensees sur le mois 
precedent a donc ete de $1„329.4K ce 
qui doit etre attribue au fait que Ton a 
réduit le nombre d'hommes employes 
dans les rues pour le nettoyage du 
printemps. D'un autre cote, durant ce 
moi», nous avons du porter une atten­
tion spéciale aux ruelles ou la fonte 
de» neige» »e fait toujours plu» lente­
ment que dan» les rue».

Le 1er mai Ton commença sur l'a­
venue Cascade les travaux de pavage 
pour le compte du C. N. R.

Durant le moi* nous avons pria li­
vraison de 300 arbre» comme suit 200 
peupliers de la Caroline, 100 peupliers 
Volga et 6 peupliers de la Lombardie. 
Ces arbres ont été plantes sur la rue 
Champlain. Ave. des Hêtre*, rue Mont­
calm, Ave. Station, 2ème rue. Ave Mer­
cier et rue Hemlock.

25 permis de construction ont été 
emts en mat pour une valeur totale dé­
clarée de $64,100.00.

Certains amendement» ont ete appor­
tés, pendant ce moi», au règlement de 
construction, l'un entr'aiitre* étant d'au 
toriser la construction de hangars ou 
autres dépendances dans le district 'A' 
avec permission de couvrir ces dénen 
dances avec des matériaux incombti. 
tibles.

UNE INVENTION
Toronto, 4— Une nouvelle forme de 

baguette divinatoire grace a laquelle, 
dît-on, il sera posible de découvrir 1rs 
minéraux cachés dans le sol est actuel­
lement experiment## dans le Nouvel-On- 
tario par son inventeur, M A B Cullen 
et M. W. H. Jeffery, ingénieur minier, de 
Haileybuy. Le principe sur lequel cet 
instrument est fabriqué, d'après M Jef­
fery. est que tous lea matériaux d’ori­
gine minérale «en.blent donner de* éma­
nations qui varieraient pour chaque élé­
ment, probablement a cause de la vites­
se des électron» dégagé?.

L’instrument invente par M. ( ullen, 
dit M. Jeffery, non seulement doit dé- 
cojvrir ces émanation», mai» il e*t con» 
truit de maniéré a ne recueillir que les 
émanations d'un seul minerai a la fois.

“Depuis un an", a déclaré l’ingénieur, 
"j’ai expérimente cet instrument dans 
les districts minier» développé* ou non 
où existent dev mine» d'or et d'argent, 
et a chaque essai le rc-ultat n ete com­
plètement satisfaisant

dù a des ventes d avance.
Le* gerants ont appris que le* Dé­

mocrates ne vont pa» au théâtre. La 
plupart, des eonven'. stimulent le» 
entreprise» théàtrali-, urtout les con 
vantions de n*açon-. n «: pas une con 
vention de Démocrates. Hle est une 
representation elle me c et enlève du 
publie aux theatre*' Le» garants rie 
théâtre sont rempli» de tristesse. Il* 
avaient compte sur un* plu grande fou­
le et la foule neat pas venue.

Toront
>*se < anadien ne <
Le premier ministre rer-i 

guson a annonce, hier, que le gouverne 
ment d’Ontario avait décide de prolon­
ger le nouvel embranchement au lac 
Kirkland, du chemin de fer Teim-kannn- 
gue et Ontario nord, jusqu' au di-tnct 
aurifère de Kouyn, dan* la province de 
Québec. Un'' charte a déjà e'e a» cordée 
par le gouvernement fédérai

\ENTF PAR EM \N—Lundi * . juil 
Jet a D- heure- 2 -ideboards, < nychette. 
matelat. table, ustensile», pendule, gla 
«•1ère, poele électrique, p'irle a Thtiile, 
cadre, environ 300 coupon» de tweeds. 
25 habits pour homme», les tout devra 
être 
lorg

John B. Richer,

ette de passer sur sa 
propriété I-* défenderesse ajoutait 
que var» le 26 juin 192 . Paquette char. 
gea d’attitude et accorda au surinten­
dant Morrissett* la permission d’en­
trer dans *a maison avec la conséquen­
ce que les procédure* n’eurent pas de 
suite Iji defendere*fe concluait que 
Morrishette et les policiers avaient agi 
de leur propre initiative et nullement, 
comme ses agents ou serviteurs. que 
Morrissette avait agi comme individu 
de son propre chef et que lea policiers 
avaient agi comme gardiens de la paix; 
qu elle avait en toute cette affaire agi 
de bonne foi, avec rircona peetion et 
dans le* limites de ses droit» et attri­
bution», san* malice et avec cause pro­
bable et raisonnable; qu’en consequen 
ce elle ne devait pas être tenue res­
ponsable des dommages qu’avait pu cau­
ser à Paquette Témanation du mandat 
d’arrestation.

Fuit le texte du jugement de l’hon. 
juge N I*. Duplessis

Considérant qu’il resuite de ia preu 
ve produite que le 11 juin 1923, Ro­
méo Morrissette, employe de la defen 
deresae a fait une plainte assermentée 
contre le demandeur à l’effet de faire 
arrêter ce dernier et de le traduire 
devant le tribunal aux fins de le faire 
condamner pour la commission de Tof 
fens* qui lui était reprochée;

Considérant qu’un mandat d’arrestn- 
tion a été émané et que le constable 
charge de l’exécution de ce mandat 
s’est rendu chet le demandeur pour l’ex­
écuter, mais qu’il n’a pu l’exécuter, le 
demandeur étant absent;

Considérant que la preuve établit 
que la plainte, Témanation du mandat 
et son exécution contre le Demandeur, 
ont été faites avec l’approbation de la 
défenderesse et son autorisation et 
qu’elle est responsable en loi des consé­
quence» des dite» procedures.

Considérant que ces procédures ont 
été faites sans cau>e probable et que 
dans ce cas la malice s’infère;

Considérant cependant qu’après avoir 
réalisé sa position, la défenderesse a 
donne ordre de ne pas exécuter le man­
dat d’arrestation contre le demandeur 
et que cet ordre de la défenderesse a 
mis fin a toutes les procédures contre 
le demandeur et que cet ordre de la dé­
fenderesse a mis fin a toutes lea pro­
cédure» contre le demandeur;

Considérant que dans le* circonstan 
ces, le demandeur n’ayant d’ailleurs 
aucun dommage reel par le fait des 
procédures prise» contre lui, les dom­
mages punitifs encourus par la dé­
fenderesse a raison de sa conduite im­
prudente et injustifiable relativement 
aux susdites procedure*, ne peuvent 
être elevees;

Considérant qu en accordant au de­
mandeur la somme de $25 de dommages 
plus les frais d’une action de p emiere 
cia» «e en cour de circuit, la cour rend 
pleine et entière justice aux parties 
en cette cause.

Pour ces motifs, la cour condamne
nfie *an r.- erve au No 61 Des la defender#»-* » P*y«r *u demandeur 
pour débarrasser la place. la somme de $2.6 de dommage» avec

intérêt et les der*** d’une action da
6705-4 et LAwtOklu* J premier* classe ea Cour da Circuit.

^
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PAS - TELEPHONEZ 589 Lor*que vous voulez faire paraître une an­
nonce classifiée dans le “Nouvelliste”, téU- 
phonez-nous et nous ferons le reste.

K*

SI vous n'avez pas 
d'ouvrage, nous 

vous aiderons à 
trouver une position. 
Lee petites annonces 
classifiées du “Nou­
velliste" produisent 
des résultats.

ANNONCES
CLASSIHE^S

TARIF
Astnoneae f»*uiieres.

«.•ntt pour ••• pr«nii<«re 2% mota. I« 
-not •d«litio«m»l.

t .AKAt I t kl NOIK. T ou < • annon* •
« lass'»** ca*rnp«>ea« . en » potnts noir 
sara pavabJ» a ratar.n < • t eanlt du 
■•pi.

I N- 11. I * NtJlk i— l ne ilg n# an vas a< - 
tira* fra» •*' point* Hoir , ]fte par 
irvaarl on. L'annonça *lla-mént* a 
tant du mo' eaUrt» I* tarit

I At>H> NOIS»—HoriJura en V poanla 
noir * et matière a lira an ^ pointa- 
SI «tt* par pour* •• par maartion

AVl> ' • Aeta da na»aaan*a, Sa marip^a 
da dai *# <.*«ar>ta(ar InaaVifcMt aalon 
ta f«wmu • 1 cants par mot a.outè.

(>| —Ramarc lamant* pour **»•*
pathiaa. **r • *a anniaai saiaa. maaaas 
>4a raqu am. raao lutlon* Ha condo- 
lèanoaa.ln Mamoriain(a v ta H aaaam 
Kla*. aoérdaa. filas • Kampètraa. 
paatias da cartes, «ouvra* ckarlta- 
t'Ja* *t pair oltctn* stc ««r te par 
mot

^«3lA>HlNi - - 1 ou la annonça claeâi- 
»aa #*t aujatlp a l‘appro ballon da la 
«Jtrastion •• strt«tamani payabl* 
H avança Iss ahré'lat Ion*. *l|n* da 
piastra» t al autra* la* chiltra# 
comptant pout un mot »o*nplat. 
Naua n acoaptone PO* d'annonc**
< iassifiaa* après nauf hauraa du mm- 
lln, pour maar t ton ta mima >our.

A LcOtiCI 
\ LÜLER Uî » ^
r| t*utur«a életli’iquoi. S'idroüef *• i 

!♦»♦.. n .o.
\ 01'S TH(K \ CRIC/ »
• i o n avec uaic* Uu ! ita et Uliphotti a 
10S bl-Fro«p#r.
t HiMHKt. KT rKNSlfiN—•*«*<• uabk* du 
bain «t téléphone, eau chaud*, et froid*.
IPS Si Fr—ytf U 129 NTTO-ITJ-I
BON N K » H VMBKI t i PENSION,
lamenl ft par aéatame Un bon i-h*t •«»
• 131 rU* Sti Jtili*. Ul. UUVni

Ü>7d S4 ^ a* to ai ni »
». H t MH < M\MHUK \ LOI LK donnât t 
sur 1% rue. avec deux ftande.* feneire» 
et un* fronde ferrie rob* av*e 1 u«ef* 
«lu bitn, non meublé** pria rroder». 
b'idreaacr a !4 St Kts Xevtet jno. 
t H \MBKi: MU MU \ LOI Ut de 
famill* privé* aeita mfent». I «eg* du 
bain et du pier>o. Me » tt repar** e neu'
S adressai In St-l r« \evt*r. 3 3f*
4 \ K.N URL- bs . r II . a an p» '

A \ LM>KL~—I errain 3f a 144. plante
d arbre* fruitier* et maitoa «n brique 
•okde, avec f*ragt, grandi hangara, aur 
la rua Honavantur*. Cuodio*na facile*, 
h adr*a*rr au caster M du Nouveil.ate ou 
téléphoner a JH. 4'diif-2S'jno.
A VKNURf/—-Auvent» pour niagaatn* et 
résidence*, rideaux vénitien* pour vé­
randa* et galerie», tentes, «te ë adresser 
i J. W. Britten, 48 de» Commi»»air*», 
Ul. j€7&-lî#-j-lpjl.
irRKZ A VENDRt—Kerm* du Grand 
R»ng. pre» du village St I>eon, 145 ar­
pent», bien bâtie aqueduc privé, bon 
roulant, animaux enregistré», etc S’a­
dresser à Dame Vv* Ulderie Legris.

.
A V h.SDKL—Lour cause de santé, une 
propriété aur la route Nationa « 1*6 a 
m Notre-Dame, coin de rue St Antoine, 
a J eug*», d magasina et trois loge 
ment», excellent* partie d commerce 
Autr* propriété No 92 «t 91 Notre Dame, 

constatant en un terrain environ ISO00 pd» 
carre» avec maison a * logement», chauf­
fe» a l’eau chaude, avec toutes les ame 
Iirations modernes, hangar a deux etagas 
de 22 par t>0. 2 garages, etc . la construc­
tion «t le ait» de cette propriété sont 
tre* appropries pour un Hôpital S’a 
dresser a A J ,M Isola i'i Notre Dame 
ul' fiê^S-lJuMa.
EXTERMINATE! K D'INSECTES, détru: 
ra coquerellts, punaises, puce», mousti­
ques, mite», papillons, mouche» et four 
mis, en vente i hez J. Lu en Rouaaeau,
2 rue St Philippe 5009 4 5-7-3f»
4 V L.NDKL un uon poêle de < uisine, a 
bon marche. S adresser 17p ëte-L'rsule

______ ''Ul 1 i .'ifs
1 \ ENDKE—-Maison e* menag*’ complet 
• adresser 350 Notre-Dame 570“ l lf

I^IVCi
SI VOL b DhbJKEZ 1 uer un piano, fai­
re reparer ou accorder votre piano, te­
lephones a 908 chez Lindsay Limitée, 21
Des Lorge»
AHAl I LMKNT mental, Ouérison garan­
tie, maladies nerveuses, «pilepsie. Neu­
rasthénie, dyspepsie, palpitation de 
coeur, maux d’estomac, vessie, bronchite 
rhumatisme, eczéma, démangeaison, he 
morroides Toutes maladies. L’Institut 
Médical. 937 St Denis, Montréal, yu*.

4948 18-lmois 
t ilie» Demain, 

ns DBMAND* * . ,
H:rer h rr réferrr;. ,• w «t exp» r-.t-IKé, par

' • • ad er à l’S
te! Lafleur, fy>ui»éville, i^ue 5004-3.afs

» i^einande»
ô Si DEM A N’ DÉ * ■ , • me •
tunere d evpcrience. S'adresser H üi 
rsrdeau, mar.-hnnd-tailleur, 20« Notre-

-

DISTHIBl rtl li I.ENEBAU demande
Trois Rivières et district. Petit capital 
requit. Prendra charge S'argente. Inteie» 
sé. envoyez 30c ra timbre». S'adresser 
Kust-O, 112 Des Prairie*, Quebec
_______________________ 5003-2 4fet»

Fird u
rVB D t B,
t hampiain. petite épinglette en irr, ser­
ti* d* perle» et d'améthystes. Recompen 

f'rtera n 11 Blvd Turcotte 
5012-4 2f»

isp©
! h;iquc instant la

s» a qui rapn

% LOI h K

A Ventire
t « » N ^ l K l (. 1 ; 1 K u
ijuatrc l«‘i«ux terrain», i«»io St-Paul et 
M»-« atherine, U ou ica U>>crs »on! 
tou jours occuiu-a, 30 i .m', terrnm élevé.
I i>ini11 n'ti» aur^aciaiittis t oui un promp 
l'ninpl Hibrt«ur. 1 • iutuge HifCptév. 
N'edrreeer .t\Vf Stt^Cathenn*1. l.n.o.

1 ' • 1 '1 f N r-' - .il-
iS logemaata. façade en pierre «Je taille 
et '• reste < n : tqt -1 * aaa le centre du j 
quartier ouvrier, pas de logements va |

\ %
condition» pour eau»* maladto et de- I 
part d* !» ville. Sadreeser par lettre a j 
Castor H. Le Nouvelliste. 10-jno. j

\ \ I \ l > K I * k •
auront »'.* ptc«ia. a «< Ote $60 . en vente 
pour $-’25. : ’a«Jm»»er » Lègaré \uto-
ntobile^ ^ 4^Il-10»j .n.o.
NOl S ACHE LONS ET \ENDO\S U | 
meubles de seconda mais Joseph Lomey, I 
50 Ste-Marguerite bAO9-20j.-20jl J
ROI CNMm EPK I KIE a vendre’dans 
un t ré» ben centre, t'ondttions facile» I 
R adraasar Caater I. I« Ncuvolliate.

3?O0-2-dfs I

VENDRE—\t , , . ,
avoc garaga. grands hangars, sur la rue 1 
llonavontute et terrain de 3d x 144. plan- ] 
té d’arbres fruitiers Conditions facile# 
S'adresser au casier M du NouveListo ou 
téléphoner à 2* 49*9 1-jno
A 4 F\DRE—Auien■ » pour n agasina et 
réaidor.cea, rideaux vénit'tns pour vé­
randa* et galerie», tente» etc. S'adres­
ser à J \X Britten, 4* Des Commissaire» 
Tél I3S5w 5A04-K.IU 13. ;
M Lis A S IN V WNPUfc— rué dan» ur. . 
très boa centre. Couditiona faciles a 
prompt achoteur. h adresser v ha 13 Lre 
-hette, 134 Royale bdéd-Idj-lOjL
TROIR FHt^NOt. R 4 PME A remis à neuf, 
acajou, chêne do^é et fume, très Helle» 

asiens pour prompts acheteur» Cemp 
ta- ? 9 Balance $5 par moi». 0. W 
L.ndsay Limitée, Troia Ri%ière».

éNÀMaxtèi

borvantea Demandée
SFR\ tVTF DFMWDEE anTpet,f, 
roille. Bon salaire. S'adresser a 270 Si- 
Krançoia Xavier____  500d-3-jno

^ÿttaMtsEHsatsDŒKaEJtf^iiaaa r- jc^

ClIDE D’AFFAIRES }
I «S C*J3 f3ï a» G3 CSB Si (ZK^

Buanderie économie
Ht ANDERlf ECONOMIE Ijivhk. ~hu
nude, séché et repassé, livraison a do- 

o, té

Barbier
Ll t IKN t.t ll BKRt. V.c i hampflôûr, 
barbier, spécialité coupe de cheveux pour 
dame». MA7-14j.-14jl!

Marchanda da bon
t ROI TES DE ROIS Mot bien s< au» 
si h)l'es d’épinette a la cor«le ou au voy­
age Tel 143Am. 5889-7?

Keparation générale
O. GABCBA1 »
tioa» de voitures de toutes sortes. Spé­
cialité dans ressorti d automohi'cs, tel. 
416 1443

Kaitaurant Chinois
l AFL. — National 65 St-Antoine i*ui- 
siiu* Ho premier© d .*«© Duo

S\LON DB CORst riEKt 
> \I.ON 1>» t ORSET1ERE—Vous trou­
ve re i toujours ches MU* Lothier, 84 
^t-Roch, corsé! et brassièr* qui vous 
conviendront, sous-vêtement» pour hom­
me» femmes et enfants, tel. 1334m.
_____________________________ MêT-lOj.-iajl

T rouv^
TROINK—La mtuitura pipe, au itiv nde. 
vou» en trouveras un# etmblablé chas 
ti odd u, 448 ët-Mauric*.

563.’

Ce qui Compte c'est la Ooalité 
‘'Qu’on ne Voit pas''

S poumon- fabriquer une bicy-
^ dette qui pourrait passer pour la 

vrur jumelle de \a C C. M. en appa­
rence, mais bien inférieure en qualité.

A votre insu, nous poumons employer 
des tubes ordinaire' pour les cadres au 
lieu de nos Tubes Anglais de haute qua­
lité, renforcés aux jointures.

Nous poumons emplo\er un pédalier 
quelconque à la place du Triplex à trois 
pic rsqui rrr le roulement de laC.C.M 
si doux et si facile.

Nous pourrions mettre des coussinets 
bon marché à la plate de nos coussinets 
en Acier si dur qu’une lime n’y peut 
mordre

Nous poumons nous dispenser de net­
toyer si bien nos cadres ou de leur 
donner une couche d’anti-rouille avant 
l’émaillage Nous poumons économiser 
plusieurs couches du bon émail C. C. M. 
oc! laisser les cadres moins longtemps 
dans les fours à émail.

N*x.r poumon* prendre moins de soin» en 
nettoyant no» guidons, nos moyeu*, etc , avant 
de le» nickeler Nous enlevons U moindre mar­
que de selete ou de graisse pour avoir une sur­
lace absolument propre.

Lnauite nous donnon une touche de cuivre 
pour empêcher la rouille.

Put», le* pièce» C C M pd-»ent deux heure»
<i©n* un Nun de nickel au lieu des \ingt ou 
quelque» minute» du nickelage ordinaire

N aimer-vou» p#»r mieux paver un peu plu» 
cher pour le nickelage C C. M h I épreuve de 
la rouille au lieu d avoir une bicyclette qui au 
bout de quelque temps laisse voir des taches 
de rouille sou» le nickel ?

Nous pourrions également faire de grande» 
économies en con»acrant moins de »oins à la 
fabrication des t^bi pièces dune Bicyclette 
C. C M La» C. C M vmt tabriquécs avec 
tant de précision que vous pourrie* démonter 
deux machines, mélanger leur» piece*' et les re 
monter partaitenvnt sans ia moindre difficulté

SERVICES D’AUTOBUS

fi

>h

i'/i

autobus deshaies

Dep.
6.ÜU a-m-—Sia-Sophie .
6.30 —Ste-Cécile . .
7.00 —Gcntilly
7.30 —R»v Utntilly
8.00 —-Bécancourt . 
845 arr. —SU-Ange lé

Art. 
.7.00 p4&. 
•CJB 
.6.00 
.5.30 
.6.00

.4JJ0 dép.
HEIKE

AUTOBUS BEAUMIER
Arr.
6.00 a.na.—Daveluyviile 
•
7.00 —Sté-Gértrudé
UiO —Rang St-Paul
6.Ou —Bécancourt .
8.46 arr ëte-Aogéle. .

SOLAIRE

.7.3

Nous, pourrions nous dispenser de beaucoup
ifter à

luaHté. la dimension et le 
fini, et “d essayer ’ la machine a chaque pha*< 
du montage, ainsi qu avant de l’expedicr.

Avec moins de soins et des matériaux moins 
her% nous pourrions vou» donner une bicyclette 
eilleur marché qui ressemblerait à une C C M 

mais qui n’en serait pas une.
Toute la qualité qui ne se voit pas n'y serait 

pas ïm bicyclette ne vous donnerait pas les 
Années Supplémentaires de Bon Roulement 

Z. C. M. voiqu une C. vous donne
Donc, quand vous chotMrer votre bicyclette, 

'appeler-vous que c’est la qualité qu on ne voit 
p* qui compte Si vous aver à payer un peu 
pki» pour une C. C. M. que pxir une bicyclette 
qui lui ressemble exténeurement. rappelez-vous 
que sous 1a surface ce n est pas une C C. M.

La partie ta Plus Profitable duneuhat est le 
:er supplément que noue payez pour la Qualité. 
La qualité C C M vaut tour ce qu elle coûte 

ri n existe oue dans les bicyclettes qui portent 
la marque de commerce C. C. M L.hercher-la 

ant a acheter.
Les C C M »e \enderv autourdhui de lit 

A $io de moins que les hauts prix d après- 
guerre Hiles se rapprochent davantage des 
prix d'a\-ant-guerre et onr plus de valeur que 
» importe quel article de haute qualité que vous 
puissiez acheter Une Grosse V aleur d Une 
D’etre pour chaque Piastre d’une C C M 

I agent de C C M attend le plaisir de votre 
visite pour vous montrer les nouveaux modeics 

j:z pour hommes, femmes garçonnets et fil­
lettes.

,-na de* articles U38 et 239 du cude cri- 
mine! en faisant du tapage près de la 
rue principale en plein village de bt- 
Jacques des JJile*. en criant, jurant et 
maudissant son pere.

LA B. rsrtti
Ottawa. 4—Ln comité de deputes des 

provinces maritime», comprenant: MM 
(D M. Kyte, W.-K. Carroll* F.-I. Kelly, 
Dr Chisholm et H. Logan, s’est formé 
pour trouver le moyen d'empether la 
fermeture projetée pendant trois mois 
des usine* de la "British Empire Steel 
Corporation” de Sydney. Comme le seul 
moyen d’éviter ce danger aux ouvrier* 
du Cap-Breton serait l’arrivée de com­
mandes en quantités suffisantes, les de­
putes ont demande a Sir Henry Thor­

ton de donner une commande d* r 
pour lé C. N. R. a la compagnie. r 
Henry a promis de se rendre * 
demande, a condition que les o t 
du reseau approuvent. En ce ,j
commandera immédiatement je 
nécessaires pour 1926, a conditio 
ne soient payé* qu'en 192-\

DECES
A Troiî-Rivières, a ! age de c 

est décédée Dame Clavina Ban ^
de feu, Nidore Lemieux. Les fu 
auront lieu a la cathédrale, a & ...
heure solaire. Depart de la 
tuaire, \o 6 rue Champflour, a 
heure solaire, pour se rendre s s# 
Cathédrale et de la au cime: « 
Louis. Parents «t amis sont pn» c 
assister sans autre invitation

CARTES D’AFFAIRES

TAXIS TAXIS TAXIS 
à toute» heure»

PRATTE 4 FRERES
45 RUE VOLONTAIRE, 45

Téléphone 2

ENTREPRENEUR
Téléphona

J. AMEDEZ E. LUSSIER
Vi rrt 'H | l>nipl»i <1» 1.1 .vl : l< A t h • t

Entr«pr«n«ur do Pompe» Pun«bra*
Raotâmcg et Mariana*

mbiarr.anr rondfirnp diplta'. Corbnlsr «ut» 
inohile et (-orbiliards a ci>e»aut
SKRVfCEi /OCR et M l

Salie •i'*chnnt<llona de eerrueii*
95. RUE SAINT-ANTOINE. 951 l’orle > tisiue d» <>ara.e Lymf urv-

Bicyclettes OC M
Cleveland - Masseyperfect 

Red Bird — Columbia

LCARTES PROFESSIONNELLES

MEDECINS

Fabriquées au 1 «nada par le
CANADA CYCLE A MOTOR COMPANY. LIMITED.

Moctreai, Toreoto, WINSTON, Ont., WlMaépeg, Vancouver.

Bicyclettes canadiennes de haute qualité depuis 2.5 ans. 
Aussi Joyeycies C. C. M -Les Bons Tricycles cjui roulent bien

r

F'

Pédalier
Triple*

C. C. M
fait mieux

Pédaler

AMEUBLEMENT
A VENDRE

Ameublement complet à vendre à 
tre» bon con.pte à ptompt acheteur 
Piano* mobilière de salon, salle à 
diner, 3 chambres à coucher, poê­
la électrique, appareils électri­
ques. vêtements pour homme», #tc. 
R»i»on: départ de la ville.

S'adrerser entre 9.30 a.m. et 8 h. 
pm. à Mme Moe Goldenherg.

185 Rue NOTRE-DAME
J.N U

A GRAND'MEKE ET 
A SHAWiNIGAN

D# notre correspondant) 
ÿuébr l lui » hamiire de ( ommtice 

i de quebev vient d* publier ritinérnire 
j de la deuxieme excursion qu elle orga- 
j nise p<>ur le» hommes d'affaires de Que- 
| bec. L’immense succès remporté l’an 
! dernier par )• voyage au lac St-Jean 

a encourage les organisateurs a cho r 
d’autre» régions non moins intéressan­
tes que la première et qui offriront en­
cor* aux homme» d affaire.» avertis de 
nombreux sujets deludes. Les régions 
du St Maurice, du Nomininguc, du Té- 
miscamingu* *t de l'Abitibi, qu* visi­
teront les excursion* .stes mentent a 

j être mieux connues, visitées et étu-

\ oict la liste de» endroits que l'on 
v isitera.
Dep. Québec . . . 12.44 a ra. i*udi
Arr. Grand'Mère . . 2 43 p.m.
Dép. (»rand Mere. . • 3.45 p.m. **
Arr. Shaw. Falls. . , 4.15 p.m.

Pacifique Canadien

WiDirpfç. Vancouvfr, VTctnna 
et Seattle

•6.00 P M. *10 15 P M 

POÏ'R

loroB.o, Detroit et Chicago
•9 15 A.M * 10.00 P.M

POCR

Toronto, Chuies Niagara et Botfalo
]7 13 A M *9 13 A.M 19.30 Y M * 10.00

Dep. I* alli p.m, IArr. lui Tuque . . . 8.00 pm ”
Dép. La Tuque pour arriver à Québec

i à 11 h. p.m.

12

Dép

1.00 p.m.
5.30 p.m.
6.30 p.m.
9.30 p.m. 

10.80 p.m.
8
«

10.00 a.m.
;
4.20 p.m. 
5.80 p.m.
6.00 p.m.

,

7.40 p.m. 
10.00 p.m.

LA PRISON POUR 
UN FILS DENATURE

Son Honneur le juge F X La< our- 
sière a condamné a un mois de prison 

i hier un jeune homme du rom de Kddy 
Lambert sur une plainte de vagabon 
dage qui avait été portée contre lui pnr 
«on pore Salomon Lambert, journalier 
du village do St-Jacques des Piles. L’ac­
cusé ayant plaidé coupable le juge ren- 

, dit la sentence que l’on sait et le jeune 
homme fut conduit à la prison commu- 

. ne par le grand connétable J. Doyen 
pour y purger sa sentence.

La plainte disait que l'accusé s'était 
j rendu coupable de vagabondage au

Dr AUGUSTE PANNETON
SPECIALISTE

Maladies des yeux, des oreliW*, dis 
nés *t de la gorge.

CooaiUtattoos; 1.30 h 4.30 toot lea 
•prés-rtudi de 7 à 8 le mercredi noir mi 
sur rendez-vous.
4 Sa, LA VIOLETTE - - T61. S24

" élépfcm*? Pnr*M'i 900; RArndano* OOê
H*aar«a d« Bureau t

LÛO ta* à 4-1- r m» 7 braa à 8 p m, U mardi aoés 
•t sur RundaB-Ymift.

Dr LS-GEORGES GODIN
SPECl AL1STE

Malâdica des Yeux, de* OreiHa^ 
du Ne* et de la Gorge,

Sa, rua Hart, L«s Troie-Rlriérea.

Docteur J. A. ROUSSEAU
___ Directeur du

DISPENSAIRE ANTI-VENERIEN*
Bureau priva. Consultationst 

10.00 à 11.00 a.m., 2.00 3 4.00 p.iru 
« 00 b 8.30 a.m.

Mardi, jaudi efhamadl 
Téléphona 119 , 28 rue Royafet

Dr HENRI LACROIX-'
Médecin-Chirurgien 

«rérinhtés m«ladi«a rmttrvnrinaimi matadhM
^nerMnn*».

dn la p-ani Médarin* r«n*r*l*. 
i'remâèr* aonsultarion rr»tu %• aisU fW»

»*»^*l0nn00.
H^ura* d* Consttitattons:

f> à ll.V» Hr> a.m. 2 è S.00 hr» p.nv I
7 à *.00 bra aoir. Dlmanchai 1 è 2.0* ‘ r». p.m.
♦68. rue ST-MAUR1CE. T4I. 138S

56 Ave. Lavioiette. T4I. 595

Dr C. A. BOUCHARD
AacAob tu lama da l'HOpiUl .'UJcaopT. da

I**oa. mamie* 4* i* Société An*u>
IBK|** <Wl P <1-9*.

Chirurgie® à LHApiul Si-Joeeph 
des Trois-Rivière»

CHIRURGIE GENERALE
Maladie» de* femmes. 

Maladies des voies arioaires. 
HEURES DE BUREAU 

ém \0 à 12 «.m., da 2 A 4 ai 7 à 8 pm.
Covuultstions A domicile aur rro<.«-▼'»»•

Téléphone Bell 672

J. P. MEUNIER, O.D.
SPECIALISTE 
POUR LA VUE

42. RUE DES FORGES
Troia-Rieièrea-

JOTAIR

•__________ ________________________________ __

Dr ROCH HEBERT
SPECIALISTE

Maladies dee yeox, des nreillee, do aer, 
et de la pnrçe.

Heures de bureau; 16 hree è midi, 
I * S H hree. Soir, 7 à 8 hrea. 

72, Des Forges. Tél.1425

VICTOR ABRAN
NOTAIRE

Bureau: Tél. 717 Résidence Î871 
Argent à prêter» Assurance, 

Collection*
Bureau à la Pointe-dti-Lac, tou» \m 

samedi midi et lundi midi 
34. Bonaventure - Trois-Rivièrs*.

AVOCATS
JVvjuaa IL ra**. CR-

Biumé. CA.
Lanrcaa H.A.

T4lb%bnra M"
CaaUr l\a»ai pd

t-^Iifin# 1 ’*e
ia>R|a4Ar«M

Four la Toux
C* n’ast pas tout de caln|»r l’irritation 
«t d’arrêter la toux, il fait aussi forti­
fier le système et 1* rerv| * capable de 
rester le rhum*. L* Sirop Mathieu, 
d* Goudron *t d’Extrait d* Foi* de 
Morue, •». un tonique effectif réunis­
sant le» propriétés du goudron, ainsi 
que les qualités forti£ant*a de l’Extrait 
de Foie de Morue, et d’autres médica­
ment précieux. Quelque soit la gra­
vité de la toux on en obtient presque 
• oujoure un soulagement immédiat.

Ls ie/jf* Immmmmm *• Sire» MmtéUem 
met prmmwm ém aoo marltrn.

P M •11.90 P.M

POVR

Saul! Sir Marif. Duluth et Satni Paol
b PM

POUR

Pout Boston rt autres endroits dans 
la Nouvelle Angleterre

\ V P.M.

Re* •tou» le* jour»; dim excep 
fSam. except

Pour plus amples renseignements 
«adresser aux bureaux de» bi’>ta

174 me Notre-Dame. tél. lélè. «.o à Is
Lare, te|. 24, Trot» Kisieres

Sl"Oj*9%

GOUDRON

misiSni
HAimn's

Sytupof 1er
IcoaïïvE*

Cm f L ■*rxnw.

BUREAU. BIGUE & GOUIN
AVOCATS

4, RUE DES FORGES

Br ALEXANDRE ACHPISE
Diplômé de la Faculté 
de Médecine de Paria

Ueènriâ du (onsa.i Médical du Canada 
Lacancie du Cnnaatt Médical Générai d« 

l f-mpira Britanmqua.
SPECIALITES i

CHIRURGIE GENERALE
Maladie, de* Voie, Urina.re,.

Main die» dès Femmea.
HEL Rtv ut CONSULTATIONS i

d*ll bauraaè midi, I. mat,„. da 2 J0h^;n ,*p"„-mMi-H*? * ' '■
221 rue De* Forgea, Tél. 469

Téléphone 592
G.-H. Robichon Léon Méthel

ROBICHON & METHOT
AVOCATS

Edifice Banque d*Hoeheta7« 
Entrée: rue Hart, Troia-Ri»^ •**

Dr REMINGTON
Ui-rbNH n’arnr . i . , u- j,.,tir»e da Moot.réaL Ls-*eterne pn H ,. ta,,

SPECIALISTE
MALADIES DES ENEANTS

i «irm a t> tir«n<i t , Saf 
Téléphone 1176 - .

Téléphone 511

FRANCOIS DESILETS C R
AVOCAT

25, rue Alexudre, frois-Ki'«re.

ee* ni.
17 Royale

Ea veet# partout, g ma n*con«.
rif | t M ATMIFU FW* éNFRRffOOITF PQ
Peer ee rkema ftéeree* •• >a«enM«vao4» ta* PatM),** 

aaa» la FHm» aimaat è* ' *
tm 2S «*s. I* SalSa 2 11

p-m.

CONSULTATIONS: 
î à S p.m. 7 4 9

Dr HERVE BEAUDOIN
Kx-inteme de l’Hôtel-Dieu ,*t de
H'o.tql Ste-Jmtine de Montré*!.

Maiadits des entants
Médecine «énérale

473a. SI MAÜRIŒ. lêl 110

Tél. Bell 1000
Edouard Langlois, M. L. Duple***1 

Léon Lamothe

DUPLESSIS, LANGLOIS & 
LAMOTHE

AVOCATS
4, rue St-Joseph, Trois-Ri*'*r*‘

Téléphone 1068j.

ROSAIRE MARCOTTE,
a. a. n. t L.
AVOCAT

17. Rue Alexandre. Trois Riv^
Téléphone 329

ROGER BISSON
avocat

142 Notre-Dame Irms-R'^



BOURSE. COMMENCE, FINANCE LE RALLIEMENT 
DE BEAUFORT

Approchez-vous la théière 
de la bouillotte ?

• Bourse de NeK-York *

Côur» du 3 juillet 191!I fourni» «u Noj- 
IUU" P»r la maison Keating ri MeKae.

rht miiu de fer et materiel».

WALL STREET UNE SEANCE 
EST IRREGULIER INSIPIDE

American Loco . . . . 74*#
'N.^&ison Ry.‘ . . , . 103 S. 103 #

Idr.mor» à Ohio 57 \ i
i Baldwin Loco. . . . • 114% in »

C. P. R................................. . 14b 148>»
ijftat North pfd. . . . 6(Gh 61 .
Nortnern Pacific . . bà\ 60 "1.
New-York Central . . 104 104 \
Pennsylvania Ry. . . . 44 V 44»
Reading. ........................... . 65» 2
Southern Rÿ. . . . • 43 \ «T’i
Erie......................................... 28l *» 2b‘»
In.on Pacific. . , . • 135 135 \

\cier.
Fethle#m Steel. . . . 4k> * 46
« rueible Steel................... 54 53 Ni

^ Steel Corp . , 9ÇG* 100
Mine» de cul»re, e(< .

Anaconda Copper. . . , oO1» »ol;
Nickel................................ 16>* 15’#
1 tah Copper..........................* 707.

\utomobile» et Accessoire.
il)'»

General Motors . . 13*. 14
S’.udebaktr. .... 35 fii 36
Westinghouse. . . . 61 \ 61’.

Huile» et Pétrole.-
« aliform# Petrol. . . 22% A '«a. B
General Asphalt . . 41 '4 .
Pan American Oil . . 521* 4)3 i
Pacific Oil...................... . 4 b ■* 4b1.»
.Sinclair Oil....................... . U’i
Texas OU. ..... 39 \ 3'J\

Divers.
American Can, . . . 111 IMS
Alcohol.................................. 68 \ 69
• orn Product*. . . . 34 ‘•a 34*»
General Electric . . 235 256
International Papei . . . 4rt»? 49:»
kelly-Springfield . . , I2\ ns
Rubber................................... , 28
Wollens................................. 72l» 72 \
Davidson < hem ica 1 . 46»*. 48>s

-H rr_

Bourse de Montréal
t our» du J juillet fourni» au “Nouvel- 

»#‘lli»te” par la maie^n !.. (». Beaubien 
& Cia.

ADittbi Pulp........................ 58 57 W
Hell Telephone. . . . 130^ 130\
Brampton Pulp ... . 30 S» .'TO'*
Bralilian Traction. . . 5m 511.^
« an. Car & Foundry. . .
« an. Car Foundry, priv 86’^ 86*3
« an. Cernent prie. ... 105 105
ion*. Smelters. .... Z%\ 38* 1.*
Detroit United .... 52‘u 52
l^urentide Pulp. ... 87 87
Montreal Power .... 170 170
Ntional Breweries . . . 5m 5m
bawinigan Power. % 13t\ lai1»

Spanish River. .... 106S 106
ISpaniah River, prn . . 112Va 1 lim
Steel of Canada . . . 724 734
St. Lawrence Flour. . , 70 70
Can. Ind. Alcohol. . . . lO’v 31

New York 4—Le cours des valeurs a 
cté irréguhar hur a Wall Street, par 
suite du réajustement de» comptes de 
spéculateur» sur marge a la veille du 
conge de demain. Quatre semaines de 
mouvements soutenus en cours de haus 
se sans trop da reactions vives, stimula 
en quelque sorte le» operations de pri­
ses de bénéfices d'une manière inten­
sive, et plus particulièrement au grou­
pe des spécialités industrielle», mais 
ces operations furent contre-baiancees 
par celles des haussiers, dans d'autres 
Sections.

Les valeurs standard industrielles ne 
bougèrent pas pour la peine. Au grou­
pe ferroviaire, l’intérêt spéculatif fut 
ravivé et eut pour effet une montée de 
la Southern Railway a 66, le prix le 
plus haut qui ne fut j.-î-vais enregistre, 
mais cette valeur se replia ensuite à 
64 >4 ou elle finit en clôture. Northern 
Pacific toucha 604, soit un nouveau 
haut.

Sept valeurs d’utilité publique tou­
chèrent de nouveaux sommets 1924 sur 
un grand nombre d'achats provoque» 
sans doute sur avis de considerables 
recettes au credit de ces compagnies.

American Waterworks ordinaires a 
continue son avance sensationnelle et 
s’éleva a un nouveau record de hausse 
a 95 '4, puis reagit un peu plus tard a 

réalisant ainsi un gain net de 3\ 
de points. Les autres vedett.e^ qui mani­
festèrent de la vigueur dans ce grou­
pe furent West Penna, Power, Interna­
tional Telephone et United Railway 
Investment ordinaire et de priorité.

Pour la premiere fois depuis deux 
mois et plus General Motors dépassa 
14 et Dupont, le plua gros détenteur des 
ae'-ions General Motor» fit un gain d'en 
viron deux pq^inls.

Les petroliferes sur avis favorable 
d'augmentation de consommation d’es­
sence, améliorèrent leurs cours.

La devise française a été réaction­
naire aujourd'hui, elle s écrasa a b.08 
centins, puis recouvrit un peu a 5.104 
centins en fermeture, soit une perte 
nette de 6 points. La livre sterling a 
fléchi fractionne lement a 4 524, ail­
leurs aussi les devises ctrangtres accu­
sèrent un léger déclin.

Tous les fonds a demande ont coté 
24 pour cent Le prêt a terme a été 
fetme a \ pour cent plus cher. Les ef­
fets cj*i 'erciaux re changeront pas 
de prix a 3 4 et 4 pour rent et les af­
faires ont été tranquilles aur ce mar­
ché.

Total des ventes 02 4'>0 % tiens.

LES GRAINS

MARCHE DES CHANGES
Court des devises étrangères fournis 

au "Nouvelliste'' par la mataon
L. G. Beaubien & Cie.

COURS MOYENS LE 3 JUIIILT 1924

Valeur New- Mont­
ai! Pair York réa

Londres:
Louis.........54.80 2-3 432 4.37.

Paria:
Franc.............  19.3c

Bruxelles:
Franc... -. 19.3c

Rome-
Lira................ 19.3c

Ganève:
1 ranc..............

Am. terdam;
Florin.............

Madrid:
Peseta......

Berlin:
Mark....... ..

Stockholm:
Couronne....

Christiana:
Couronne.......

Copenhague:
Couronne......

Vienne:
Couronne...- .

B uenos-Ayres
Milreis...........

N ew-Uork
Dollar............

19.3c. 1780

40 2c, 3701

19.3c. 1344

23.8c...............

26.8c. 2633

26.8.C 4312

1 1-8

LE SUCRE
Wew York. 3—Le marché du 

l'Ut n’a pas subi de changèrent 
121 les droits payés pour l opuon im­
mediate. Il n y eut pas de vente- de 
rapportées. Les futurs bruts or' ma­
nifesté plus de fermeté par suite d'ope­
rations de couverture de fin de -• marne 
mais les affsires négociée? furent p u 
considerables. !,- ; :
accusèrent une avance de 2 « 4 p>
- . i«t a clo« a 1.48; 
décembre. 8.41 et mars 3.22.

Le marché des sucres raffine? a été 
tranquille et sans changement dans les 
prix. Le granulé type est tou,ou- de 
6 70 à 7.00. Les futurs raffines notaient 
que nominaux.

Ouv. Max. M:n Fc rm.
Ble

Mai . . . . 12 4 \ 124 ’s 123 4 1234 
115 4Juillet . , . 116 ’7 116\ 115*-

Sept • .1165* 117^4 115\ 1154
Déc. . . • . .120 120*» 1184 II84

Mai»
86 >* 814 84 4

Juillet. . • . . 97*4 97 \ 95 S 954
Sept. . . . . . y*7» 94 A» 924 k

. . . . 83*# 83*4 82 82*»

A» oinn
Mai. . . . h0\ 50 *# 48 4 4>S
Juillet. . , , . 62 624 604 50!»
Sept. . . , , . 45 \ 46 44 4 444
Déc. . . . . 47 474 46 46

Seule
Juillet. . . . . 811# bl » 794 79 4
Sept. . 8!’# m i. 79 794
i m . .

A

. M\ 84*#

W IN MPEG

814 62

Blé
Juillet. . 124 •* 124 4 123 4 1234
Oct. . . . .119% 120*4 118 4 11 AN
Déc . . . , .11584 1154 1134 113*»

Orge
. . « . 72 724 “14 724

- . • f . 69 «1* 6b 68

Juillet . 44 43 43
Oct. . . . 44 4 45 43 4 134
Déc . . 

A» oine
• • . it% 42*i

k. %
414 414

Juillet . , , . 78*4 784 76\ 764
Oct. . . , . . 81 814 79 794

Seigle ~ t \
Juillet. . . . 217*4 2174 215 '215
Oct. . . ,199*# 200 195 4 1K>
Déc. . . • • .191 193 4 189 » 1894

» v

Montreal, 4 -Encore hier, la bourse 
de Montreal a eu une ci*nc«* insipide, 
cependant le mouvement de» cours de» 
quelque» valeurs qui purulent a la lis­
te a ete relativement ferme. Plu» de la 
moitié des valeurs boursière» firent leur 
apparition ear la lute eans marquer de 
cotations officielle.-

La valeur de premier plan a encore 
été Canadien Inùuttnal AK lui, qui 
centraiisia le gros des Iran-Jutions, soit 
un échange de e71 paru. 8on prix fit 
31 ex-dividende, réalisant ainsi un gain 
net de 1-3 de point. Abitibi a été actif 
autant que le titre précèdent, enregis­
trant lui au». 1 Kü bd ion s qui change- 
rein de main. « e titre gagna d-8 de 
point a 57 1-2.

Le fait sa laru du marche au point de 
vue de la vigueur fut Laurent oie qui 
monta de 1 1-2 point a e7. Par contre. 
Toronto Railway souffrit la plus groe»e 
perte, clôturant a 96 1-4, soit un recul 
de o-4 <:e point.

Voici les autre- changement» de prix; 
Canadian tar, recul de 14, Smelters, 
hau .>e de 1-2; National Breweries, bais­
se de 1-2; Price Rrof. hausse de 3-4; 
Steel of t ar.ada, hausse de 1; enfin Spa­
nish River, hausse de 1-2

Sur le marche de» obligations, la sé­
ance n u pu» été au-- ; active que cede 
de la veille, mai» les affaire» t . gociéea 
furent d'un volume raisonnable. Total 
des ventes 8*7.4o<’.

Sur le marché des grains les affaires 
se sont améliorées sensiblement par sui­
te de la demande étrangère. Le marché 
des grains au comptant a ete meilleur 
et les pi ix plu» hauts. Quant à la fari­
ne. 'I ne s'est pas produit de changement 
mai* le ton qui prédominé est plutôt 
fvriiie. meme remarque a faire aussi 
pour la farine de bit d’hiver. Fermeté 
marquee dans les farines d'engrais. Le 
marche de l’avoine roulée a ete soute­
nu. Le affaires dans le foin en Kallcs 
ont été asser considerables. Rien de 
nouveau dans les patates. La demande 
s'est améliorée dans le beurre et le» 
oeuf*. Le seniimer.' r-t moins ferme 
dans le fromage.

(.De L. G. Be aubien et Cie)
L ne autre séante calme a la Bourse 

de Montreal. Steel Company of ( anada 
a quelque peu attiré l'attention durant 
les dernières heure» de la soance lors­
qu il avança à 73 1-2, soit un nouveau 
cour» de hau .îe. Ganadian Industrial AK 
cohol a ete le titre qui amamfetté le 
plus d activité, mais son cours varia 
tres peu et il clôtura soutenu à 31. Dans 
les pâtes et papier. Abitibi Pulp, Lauren- 
tide. .Spanish River, etc., furent relative­
ment vigoureux, mais furent peu trai 
tés.

Le marche a eu en somme très peu 
d'ampleur.

De notre Correapvmdant •
Quebec, 4— L* gran « activité

régné dans le camp >\t- conservateurs
de Québec, ou s# prepare la dvmonstra
tioi» de dimanche à Bcuut rt. Quand cet
te demonstration fut ai ! 1 1 c* « il y a un
mois, Us urgamaateur » kj. rimaient l’es-
poir que 15,000 peraonn*» y ur-.isteraient
Depuit-, des eiiculair« it ete distri
buées dans toutes les par.D»ses des sis
comtes voisins d# Qu*. *-. Quebec-cons
te. Montmorency et P*m:.<.■if, Lévis, Lot-
bimerc et Dorchester ; ^ r inviter tou»
les amis d# la causr a •e rallier di-
manche a beau poil i1 • 1 orgamsa-
tsar en chef de» coi «m tvurs dans 1#
district de Québec, M J. G Lorkwell,
ce» invitations ont e * t-^ue» partout
avec i# plu» grand «nth asm# et, si
la temperatude est fa t'*** le 6 juil-
let, Beauport verra «■-’ 1 une foui#
telle que n’en avale a 1 ► attire#
les démonstrations con*«i vat rues or-
g tn f jusqu’ici à Q et aux envi-
runs. Le» coiLservateur■ • ptent donc
beautoup sur leur ra! • ■nt de dinian-
chc jour contre-balai. < * u-t du ban-
qu* t Taschereau. H aj • • 1 ' qu'au
cour-, de la present# ? 1 rouge» com-
nu bleus «-rganiseron <r itivcirent
de» manifestations d une devra è-
tre p‘us. éclatante a precedent#
et vice-versa. C’est la gi.. • guerre qui
succède aux escarmou- he de» derniere»
années.

Le discours progra* « t hef de
loppositioa, M. Arthui . u v e, i.era na-
t u rei lement 1# piece < larve de
la manifestation de d •e. M. Sau-
ve sera entouré de touG unt pléiade
d’orateur». Parmi ces v..:-. G y au-
ra plusieurs députés, M. Alfred
Duran leau. M. Ernest I * tau, M. Jules
Langlais, le docteur P. \ fiaucher, M.
Jos. Renaud et M. Allan . ray. L hon M.
l’atenaude fera son p- le jiour et re
present lui aussi a l’a» *< On ne 1'#
pas encore inscrit sur a te de-, ora-
leurs, sachant qu’il a une autre invita-
tion pressante pour d: • Enfin, plu
Meurs québécois seror- 1 j rvgramme.
Mentionnons: MM. Ar La\ ergne, C.
K.. Aime Dion, G.R., Ch. . Do non, An-
tome Rivard. Pierr# Au A. bille Jo-
Meneur, etc. En tout il >i* rait y avoir
une quinzaine de diaco

L tfsemblé de diman : sjra ci autant
plu» d’intérêt qu’elle • h premiere
manifestation publique u< pposition
depuis la *e*sion pro' r ale et que le
comte de Québec où nn ’ icndra doit
dire un députe a l'au’ r Nul doute,
enfin, que le* député» <> • P'-sition ne
voudront pa» ignorer ri leur» haran-
gués, le grand discour» r i premier mi-
mstrea »on banquet du < *• à’eau. Autant
de circonstance qui pron • 'trrt des sen-
sation» pour dimanche 1 leauport.

HYGROMETRES
iati-quaot U %au<i" rator*

ruboliU .4 h«ur«» • 1 a viuu •
Tràa Spécial
75 CENTS
Gompagnir

^ — J « Noury. Limitée
'• ru» 1 I *»ri» Montré»! 

Non» iia.’on» le» frais de poste.

38c V2 l*v- Thomai-J. Lipton
75c la liv. riantcur de thé, (*eyUn. „

Achetez ta BANDE ROUGE, paquet d’alununtQm.

dans les famille» Foucault et Marier
— M. Armand Ouellet , eM en nro 

menade pour quelques •emnine- a Drum- 
mondville et Kingsley.

—Mllta Verville d’Arthabaska » hc4 
leur oncle, M. A Fieur>

--M L Brunei, M. et Mme D LeManc 
et leur fils Hector, de Drummundville 
en visite cher M. A. Metivier.

— M ei Mme Gelinas, sort retenus 
d'un» promenade a Montreal

— Mlle Lucile Leduc de Mam he «r 
est venue passer quelques mois chez 
sa mere Mme Alfred Foucault.

— MM Hubert Hector Leduv et W 
Oscar baudet de Manchester son* r. 
partis d un voyage d affair» et Mn.e 
Alfred foucault ainsi que sa fille Irene 
sort parties avec eux pour differentes 
villes des Etat»

difficile, en effet, d établir des conclu 
sum générale» sur des données aussi
incertaines. En tout ca-. s'il est des 
pa> * où elles sont en excédent, d'autres* 
ou elle» font defaut, on sait malgré tout, 
sans pouvoir donnr de chiffres trè» 
exact», que ta population féminine Lent 
porte a la surfaie du globe

CHEZ LE RECORDER
Hector Lamy, aiieie psi ie •-<nsiéüle 

Lacas»# pour refus de circuler a plaide 
coupable en 4 uur lu recorder, et m ete 
condamne a trots piastre» d amende 04 
six joui » do pi ison.

-t harlr» Godon, arrête rue Radeaux 
par le constable Laçasse pout nrc-se 
et tapage, a plaide coupable « ' ouf
du recorder et a ete tonds u* . • oq
piastre» d'amende « le* frai- 
jours de prison

William Leinuinc, arrête le
constable Marchand, rut s de- ».-« » 
pour refus de circuler et tupag** t » 
condamne a dix piastres d amende et 
les frais ou 20 jours de prison.

POUDRE D'ESCAMPETTE WtKlCAINS VICTORIEUX

LE ROI DES JEÛNEURS

ST-LEONARD DE NICOLE!

PRODUCTION DU PAPIER
Montreal, 4 Les usines canadiennes 

de papier â journal, au cour* du mois 
de mai, ont enregistre un record de pro­
duction. d'apres des statistiques four­
nies par la Ganadian Tulp and Paper 
Association ici aujourd'hui. La produc­
tion totale pour le moi» a été de 117,- 
833 tonnes comparativement a 134.219 
tonnes produites par les usines améri­
caines. et 111.106 tonnes produites par 
les américains au cour* de la même pé­
riode.

Four les premiera cinq mois de 1 an­
née les usine» eanadic nnev ont produit 
5f>7,4>'‘2 tonnes contre 629,815 t- n\e» pro­
duites par les américains dan* la m* me 
période on 1923. les usines canadiennts 
ont produit 511.39.5 tonnes contre !e* •- 
méricains 626.944 tonnes. ^

A VICTORIAVILLE 
ET PRINCEVILLE

cDe notre conekpondant) 
Princeville, 4—Selon la volonté de 

Mgr. l’évêque de Nieolet. Monsieur l'ab- 
be Eugène Autate, a ère nommé, vicai­
re a Victoria*ilie. Maigre que nous au­
rions desire garder encore longtemps 
parmi nous, ce prêtre qui n a mérité ici 
que de» louanges pour son zelo et son 
dévouement, il nous a fallu nous resi­
gner a son depart.

Nous nous rappelleions du bien qu'il 
a fait ici ri nous garderons longtemps
.son souvenir.

Gc pendant Dieu n a pas délaissé ses 
enfant» nous donnant remplaçant de M. 

X u ta t e. Mo leur l'abbé Cyrile Morvan 
Nul dou*e que nouss trouverons en no­
tre nouveau vicaire un digne rempla­
çant de Monsieur l'abbé Autate.

— MM. le» abbes PclJerin. Rheault, 
L’Heureux, sont de passage ici.

— Monsieur l’abbé J. A. PeÜerin est 
de retour d’un voyage de» Etats-Uni», 
ou il a été chanté le service d'un cou­
sin.

— Mme Thomas Bernier eet allée pas­
ser quelques jours, a Asbestos, chez son 
beau-fils.

— M. et Mme Landry de Montréal sont
venus la semaine dernière chercher leur 
fil* Odilon qui demeurait au presby­
ter# depuis plusieurs années

*-M. et Mme Alcide Pepin de Mont­
ré#! sont de passage ici, chex des pa- 
re#§* et ami!*

J—Mme Jo«. Pépin de^ Etats-Unis 
ai#|! que Mme Blanche Tcllier des 
Tr#i» Rivière- est de pa-sage chez 
so# beau-frère Monsieur Oscar Fre-
rh#tte.

véfende Soeur Sainte-Sabine, du 
©•veut de» S. S. de 1 \ssomption a Ni- 

rolit est v uc passer quelque temps 
au rh< vet de sa mère.

(Pressa Canadienne)
Far ». 4 -Deux membre» de 1 equipi 

raine de boxeurs aux Jeux Olym­
piques « l’entrai rieur "bj ’ W'ebb
éwè tionné hier de leur «ang pour opé­
rer la transfusion sur la personne du 
piigiiikte Patte; Buffalo 126 livres, de 
Mew-Vork, qui r»t confine, a l'hôpital 
Américain, a Neuville, souffrant d une 
hémorragie interne a la suite de coups 
r#fua au corps en s’en'r.iinant

A la aolenmte de la .an Bapt.ste, 
la grand messe fut ch»r-. par M. 1 ab­
bé Gha E. Brassard, -reur au sé­
minaire de Nieolet, t l’abbé Emile
Lauzur# aussi profe»- .. au séminaire, 
nous fit un panégy • ue tres éloquent 
de la vie de notre : ’ Patron, nous I#
donnant pour mod- * a imiter.

SOIREES
Nos soirées dn-. 

les au profit d> 
qu'annoncées p>
29 juin ont été 

I.a pièce Inti* 
vonnik a été • ■ 
nos amateur» le * . 
tre tout leur c< < .r 

A la première s 
Dru .imondville n-n. 
belle musique et 
les frais du char 
l’abbé Ph Bir«n. 
Leduc, Fauché, 
nistes. M. Edgar f
I. Fleury et I. 
gnat rices au pia - 
feaseur de vi do’ » 
quelque» magnifion 
répertoire, acco - , 
Mlle t ourchesi c 
Mlle G Boulin’ 
ch teuse, se sur 
très varié.

Ces soirée» pr 
ne» qui s'y étaien 
un agréable 
ceux qui s’y son « 
re o-| de l’autre

EXAMEN
L’examen de fin

Couvent a eu 
prix d'honneur n 
élèves les plu- 
très les finissante^ 
plus de magri 
dons de M* le 
de quelques cit 
tre village. < • 
ment en faveui «i* « 
qui «e plaisent 
muler l’instruc 1 

Mlles Irene i 
rien, Kose-Héiere 
tiecq, toute» fin
gré universitaire
leur diplôme de 
de 15 élèves or* 
clavig raf»hie.

atiques et musiia- 
rotre eglise, telle»! 
'r* dimanche* 22 et
succès.

■ **Le Martyre d'Y- 
.en interprétée pa r j 

\ qui ont su y met - j 
et leur entrain 

i)irée, la fanfare de 
- fit entendre de la 1 

la seconde, firent 1 
de 1# muMque M 
aire, Mlle» I.ucile 

F’. Comeau, violo- 
. ault, cornet, Mlles 

Marier arcompn- 
M. Pronoveau, pro- 

Drummondville, joua 
morceaux de aon 

c au piano pSHr| 
de Drummondville. j 
notre sympathique ; 

a dans son chant j

rent aux person 
rendues en foule, 
entent, et a tou* 
►ué# d’une manié- 

V » remerciements.

•l’année de notre 
De magnifiques 

ete décernes aux 
•ri'ante». Entre au 
qui ont remporté en 

médaillé» d'or, 
«i M. le vicaire, et 

marquants de no 
prix parlent haute- 

généreux donateurs 
• ourager et à sti- 
Pirmi le» jeunes.

ult, Laura Ther- 
Héb#rt, Corinne De­

cs, ont eu leur dé- 
Québec, ainsi que 

• ^ographie. et plus 
eu leur diplôme de

La privation de nourriture et de bois­
son amené ire» rapidement la mort .nez 
tou» le» animaux upeneurs. En des­
cendant 1 echelie des être», le. exem­
ples d endurance deviennent plua nom- 
breu et plu» frappants. Certains mol­
lusques font prouve d’une résisiam e 
tout a fait exceptionnelle. On en a 
donne maint- exemples, mai» Ir plu» 
remarqueble a ete sans contredit celui 
fourni par une sorte d'escargot pro­
venant d’Egypte et observe par le doc 
leur Baird.

Let animal avait etc fixe sur une ta­
blette au British Museum le 25 mars 
1846 : il y resia complètement oublie 
pendant près de quatre an». Wuand on 
le retrouva, le 7 mar* 1860, on remar­
qua qu'il avait dû faire de» efforts pour 
sortir de »a coquille; de» traces de 
mucosites *e voyaient en effet autout 
de l'ouverture. Reconnaissant probable­
ment l'inutilité de ses efforts, l'animal 
s était retire, avait fermé l'ouverture 
par un opercule, et de la, il attendait 
les événements, ( elle attente ne fut 
d ailleurs pas vaine, puisqu'en le plon­
geant dans leau tiede, on eut la sur­
prise de le voir cparaitre, maigri, cer­
tes. ruai» toujours vivant!

COMBIEN DE IEMMES
L ne statistique deja ancienne donnait 

comme chiffres 64^ millions d'hommes 
et 635 million» de femmes, d'ou un dé­
ficit ds 14 millions de femme».

Toutefois, maigre ce défi it global 
pour le monde entier, l'Europe renfei- 
mait déjà un excédent féminin de 3 mil­
lions 500,000 personnes. H est proba­
ble que ce chiffre a encore augmenté de­
puis la guerre, qui faucha tant de mil­
lions d’homme*'

Au reste, l'excédent fémin n serait, a 
en croire un savant statisticien, un phe- 
nomei e spécial à l’Europe. Dans le res­
te du monde, ce sont les hommes qui 
l'emporteiaient. L'Asie avec 815 mil­
lions d'habitants, aurait un excédent 
avec 27 millions, renfermerait un exre- 

i dent d’un million d'homme* l'Australie, 
avec 4 million*, aurait 500,000 hommes 
de trop, ce qui, d’ailleurs, nous »en>

1 ble exagère Peu’-étre tous re* calculs 
sont-ils sujets a caution. Il est bien

Dn vient de célébrer le troisième cen 1 * * 
tenaire dr Thomas 8yrenham, ’THippo- 
crate an* »..s , comme Pont sut nommé 
>es compatriotes, et r e»f justice.

L inventeur du Isudanum mentait le* 
hommage» décernés a sa memoir», non , 
seulement a cause de cette decouverte 
qui rend encore de grands servi es a 
1 humanité, mais aussi en raison de ce • 
qu’il fut en quelque sorte le f',nGt u: 
de la chimie rroder’ie.

Spdenham a un autre titre, dont on 
n'a {as paile a l'attention de 1» pos 
térité.

iG'iun-i la peite «n 1666 décima
’a population de Londre», au point qu e! 
le y tuait jusqu’à 7,000 pertotinea par 
semaine, Sydenham fit preuve dune 
qualité que possèdent bien peu de mé­
decins: la prudente.

Il partit précipitamment pour la «am ; 
pagne, et ne rentra dan* la capitale bn- 
tanni-.-ie que lorsque toute trace d'epi 
démie y eut disparu.

L'illustre médecin anglais n'avait 
pas seulement inventé le laudanum. 1! 
«var au*«! perfectionne la poudn d es 
campette*

ralET TIGRE
M Ll*> d '.eorge aune beaucoup les 

effets de tribune. Dernièrement, on di* 
rutait aux t ommunes un projet travail 
liste sur la nationalisation de» mine-, 
contre lequel M Lloyd George fit une 
charge a fond. Il brandit un nrG.cle 
écrit naguère par M Sidney W'ebb, et 
dans lequel l'artael ministre du Corn 
merce «> r* vit ainri “Le tigre noir 
est. e crois inconnu de* naturali. te' 
tout comme le cygne noir l'était il y a 
150 an-, mais il y .. des gelis qui pa 
missent vouloir Introduire un parcl 
animal dan» ce pays. Par tigre noir 
j'entend» un trust capitaliste des mi­
ne». monopolisant la produt'.ion et la 
vente du charbon, soit dan» toute la 
Grande Bretagne, soit dan» les di*tr, 
particulier» "

Puis apres avoir scande chaque mot
de sa citation, Lloyd George sai-it le 
Bill travailliste, et s’écria “Le veici, 
mais c’est le tigre rouge!"

Le lendemain de cette seance. M. Pon- 
sonby »e vengeait en faisant de l’ev 
premier un portrait satirique: “Il est 
malheureux, disait il, quand il n e»t pa» 
au premier rang, et il me lappelle > et 
homme qui refusait d’as»i*t«*r aux en 
terrements parce qu’il ne pouvar par 

«e trouver dans le cercueil

Prcasu Canadienne
iSt-L loud. France, 4 —L equip* arneri-

» aine de polo a remporte une troisième 
victoire dans la »crje pou’- le tV.-.*- 
pion.iut olympique hier, alors qu'elie 
a battu relie de la Grande Bretagne, 
par un score de ld a 2.

KIOSQl t

CORONA
O E O HEBERT, F»r*op-

Près du Bureau de Poste

Tabacs. Cigares. Cigarettes. 
Rafraîchissement» Articles- 

Souvenirs

BUREAU DE 
RENSEIGNEMENTS

SERVICE DF. TAXI

CORONA • 284

LISEZ I RS ANNONCES
Faitee valoir votre doltar.

VI -

‘ Llnternabonal Limlé'
Depui. un quart de siècle l'Interna- 

1 tionsl Limité parcourt quotidiennement 
1 son double chemin d'acier entre Montre- 
! al. la métropole canadienne, et Ohioa*
! go la grande cite américaine, t e tram 
, de luxe est la perfection du confort et 

de la sùre’e en voyage. Vous dînez a 
1 bord tout aussi bien qu'a votre 'miel fa*
* cor: et prenez votre repo» de la nuit 

dans une couchette plus confortable que 
. la plupart de» ht». Sans bruit et ean»
' ostentation on prévient vos moindre* dc- 
| airs et l'on y satisfait. Le materiel rou- 
: lant de ce train vous offre un choix va- 
( rie d’accommodation, vous pouvez re- 

*»r er un fauteuil dan* le wagon-salon- 
1 panorama biblioth» que eu un lit dans le*
1 wagons lits moderne*. La locomotive 
gean'.e attelée u ce tram de luxe c*t i'u 
mo jele fintm *i justeinent fameux I. In 
ternational Limite part de Montreal a 
le «MT M. tou» le* !<>ur* et arrive a t hj- 
sSgo à 8.0O A M. le lendemain. !.a fouie 
• uivie est via Toronto. Ha^-ilton. London 
w isor < D«t roit Di Q .• b#4. U 
«ordement »e fait a Montreal par ‘ Le 
Mont RoyaL' partam de la (jare au 
Palais a 1145 F» M tous les jours. Pour 

1 tou - autre, renseignement-, ré-erves de 
lit* ou de fauteuil» pnere de s'adres­
ser a nimjorte lequel de agent.» du 
Chemin de fer National t 11-18-25

Ne voub réjouissez pa* de vendre à un client 

un produit autre que celui annoncé et qu il 

vous a demandé. Ce sera peut-être pour 

vou# un client perdu.
Ken Mulford, jr.

VA ET VIENT
--M 1 abhé PI’ mn, vicaire est par 

ti pour une pr< n »de d'une quinzaine 
aux Etats lmis

M Pabh* A F '•ault en promenade

Théâtre Impérial
l'endredi et Sai.iedi

HERBERT RAWLINSON et ALICE LAKE
DANS

“ THE DANCING CHEAT ”
Une Romance qui se passe au Monte-Carlo du Mexique.

VAUDEVILLE
V endredi à A,00 et 9.00 heures.
Samedi à .4.00—8.3 - e 10.00 heures.

GAIETE
Vendredi Samedi

Mat. 2.00 Soirea s.00 #t 9.30 
10c et 20c 20 et 30c

HEl RF A VA N CK, F

Attraction Spéciale

ROBERT ELUS

THE MARK OF 
THE BEAST

ST-L01I3 NECLLLC

rd du 
mnv

—Toat annonce bien pour a 
le foin est bien beau. Legra r 

l»s jardinage!», malgré le 
peintemp», sont bien mieux que 
derrnere a pareill# date

Plusieurs bâtisse» sont 'n 
truction pour remplâ<er ceLes dt.'-r* 
rues en 1922 par suite de feu

Mme Donat Ayotte » vend: » r 
î'»été à M Hamelin du Lac à a Tor

FUMEZ LE 
TABAC 
HACHE

LUNDI et MARDI
Enfin un drame digne du “ Sheik

évf&oVf
»«.) O w

Moarwo
} -fâïtUf tAVLUR

. s a " — i ^ -

Drsmc sensationnel par Thnma» 
t>ixnn, auteur de “The Birth of s 
Nation '. lli*t«or«- «mou»ante dan 
laquelle une f»-m»ne est r#t#n«* 
par un pouvoir étrange qai n** 
raisonne pe*'

VAUDEVILLE
*1.» Troupe Beaumond'"

dans

Une Journée Chanceuse
t omêdle-houffe française!

Aassi chant el danse



LE NOUVELLISTE. TROIS-RIVIERES, VENDREDI 4 JUILLET 1924

h» »«**•
pa-u • o.

. .ik4m «yr« ua r«
A l« i* U matn «Un»
» . I» fcvAli*r« 4a •>. a«l

i d ■»»««■ ta*. A «-ffr«t>jru>jf«a >> a,
, r-. 4*»tn*,rmu»» 7Art) H«<k - fai* «m f'H M

At«at <w tf’% >1
ta.il* av*r «(»<•

d-
VI»

MIM \ Apva i*a «xj

fa{/« /«irfobf dflNA 
r/ m.i jn h n •.

les pAnrmar *•

EVOLUTION DE 
MOEURS CHEZ 

LES CHINOIS
l.*« traditions d*- la * bm* «ont Lat- 

• ura rn hr*f hr par I rda< ation r m*- 
rirainr. toat pariiruliarrmrnt rh#4 
Isa )runra Allra.

PEl IHlBEISriAV K

Prataa A»»oné» i
ban E ranciaco, 4 — La nouraila loi 

d .mm.(ration amancaina qui comport* 
un* eiau»* d’asciusion pour plu«ieura 
cntafon*» d aubaini a un *fT«t a«»*/ 
acniibl* aur rhi«torr«uc C hinatown d* 
San Francisco. La» Lhinoi» ortnodo- | 
i*t da r« diatnct commencent a te j

UN MYSTERE 
ENTOURE LA 
DISPARITION

!.** tétemente du K P. l.i(u*r*. q«i t’eat 
noj* dan» laa rhule* Mon! mr*r*ncy, 
ont été »oalat«*» d* tout c* qu lia con­
tenaient.

II. Vt El T PA» ASS Al T

donner la
epou»e an 
• attend a
lionIl promet le confort 

pour les jours d été

routunx 
Chine 
c* qua 

provoque un

d# prendra leur 
ontéquemment, on 

a nouvelle legitla

dent la aituation domeatiq 
lente de l’avenue Cirant

det re­
de a en

Ce que »oua porte 
» uus

J A. l^fehvre. d 
Semi Heady, tur la 
da Rplendidea tiatui 
bit* pour homme»

l indique comment 
itee

u nouveau magaim 
rue l»e» Forget, a 
d'été dent let ha- 

'emt-Ready 
"Pour let journées de chaleur étouf­

fant# que la Per* Proh» noua annonce 
pour let rnoit de juillet et d'août, je 
puia voua offrir tout le confort qu'un 
homme puiate détirer,” dit M. Lefebvre 

“Not complets fait* spécialement tur 
com o.onde sont livret en moina da ait 
jour* et je puis toujours ma fier a lev 
«ellent travail qu f < omplissent !*• 
leum Aanadten» de chois employes aux 
atelier» Semi ready.

Mon étalage det nouveaux tissus 
Wo'iipat* a eta l'un det faits «aillant* 
de a saison dan» !•* vêtement* d'eté.”

our choisir une femme, la jrune 
< hine ou il prétendait avoir laissé 
une épouse qu'il ramenait aux Lfat 
l’nis.

Cet arrangement avait de multiple* 
douaire exige par les beaux parents 
«tait beaucoup moindre en Chine ne 
dépassant pas d’habitude la somme de ! 
deux cents dollar*, lie plu*, la jeune I 
hile, habituée a la docilité orientale, I 
était prête a accepter n'importe quel j 
domicile ou la conduirait son epoux, j 

La jeune hll# chinoise qui a giandi j

i De notre correspondant j 
Quebec ,4— I.* chuta Montmorency 

n'a pas encore rendu la cadavre du Re­
verend Pere Aime Cjiguere, Kedempto- 
nste, dont on a retrouva les vêtements, 
avant-hier, sur le bord de la nvicra qui 
conduit a l'immenie torrent.

Toute la journée d'hier des recher-
b*-,— | cbes ont eta faites mai# elles sont res-nangement radiraLj , ,

m tacs vaines. Des mercredi soir, la K. i
Giroux, da h te Anne de Reaupe, s'est 
rendu a Boischatel chez M. Arthur Huot 
et il 1 a pria da faire d'activea recher­
ches. Hier matin, M. Arthur Huot par­
tait avec aon Irere, Joseph et M. Alexan­
dra lâchante et aon fils et tous las qua­
tre fouillaient Janvier# en tout sens avec 
ue» grappins,mais hier midi on n'avait 
rien trouvé. On décida alors de se ser­
vir de dynamita et douze fois un bruit 
sinistre causa un nouvel émoi a Bou­
chai*!. C'étaient les explosions qui en 
étaient la cause. On fouilla encore avec 
de» grappins tout le lit de la riviere puis 
on »e rendi au bas da la chute car, bien

aux Etats Unis *it une creature toute qu’il y ait un gros remous tout près de 
differente Elle a adopté les moeurs l’endroit ou le* vêtements ont été decou- 
de la * dapper ’ Américaine, dont elle verta, il est possible qu# la cadavre ait 
a copie le vêtement, la coiffure et les • entraîne vers le precipice. On en 
manière*. Il y a belle lurette qu’elle est meme certain car il n’y a pas un coin 
s eat départi# de i esprit d’obéissance de la riviere qu’on n’ait fouille au

! Vendredi
et

Samedi

de ses soeurs d’Orient. Elle se marie 
avec qui elle veut et selon son gre.
Avant de contracter mariage, elle spé­
cifié les conditions auxquelles elle con­
sent a prendre un epoux. De plus, se* 
parents exigent un douaire plus eleve 
qu’en Chine et s'a»surent qu'elle vivra 

I dans des condition» qui suf 
I certaine aisance.

Or, la 1m d immigration defend l’im- 
! portation de femmes d# la China Le 
J céleste en mal de se marier est donc 

tenu de faire son chou parmi Iss jeu- 
! nés chinoise» qui ont été elevee» en 
i Amérique. Il en resuite qu* les obli­
gations du prétendant sont autrement 

I plue fortes. Im chinoise qui a reçu 
aon éducation aux Etats-Unis a des 

.goûts plutôt dispendieux. Contraire­
ment aux coutumes immemnales d# la .

. Chine, elle exige que son futur lui I 
fasse la cour d'une façon régulier#, ce j 

J qui cippoKs !• dépense qu'entraîne les 
i parties de théâtre, les petits dîners J 
i et les cadeaux usuels sous la forme de 
| boite* d* chocolat et de bijoux. Elle 
; n est plus un simple effet mobilier corn- ,on crucifu

qu on n au xoume au cours 
«Je la journée. L*'S citoyen* de Boischa­
tel croient que le corps du religieux a 
ete entraîne vers la chute, mais au pied 
du torn-nt <*n n’a rien trouve non plus.

Le H. P. Supérieur de la maison des 
Redemptonsie» a Ste Anne et le H. P. 

nt une I Giroux »e sont rendus a Boischatel hier 
matin et hier apres midi, attendant avec

•

chea de» MM Huot et Lachance. Hier 
matin, lea deux religieux ont examiné 
soigneusement les vêtements du H. P. Gi- 
guere qui ont ete retrouves au bord de 
l'eau, lia en ont pria une liste et les 
habits ont ete laisses chez M. Arthur 
Huot ou île serviront a J'enquete du co­
roner lorsque Je corps aura été retrou-

m* autrefois.

Le» Kevda Paras, en examinant las vê­
tement» de leur confrere, ont constaté 
une chose qui n'a pas manque de les sur­
prendre «t que M. Arthur Huot avait re­
marque avant eux. Dans les vétamenis 
du K P. GGiguere, ils n’ont trouve ni 

ni sa montre, ni son billet

Complets
pour

(iartonnets
8 à 14 an»

PANTALONS
$r 95

Une autre ligne en Do 
negal tout laine
2 PANTALONS

$7 95

25 Complets pour gar­
çonnets 8 à 14 ans en 
tweed Donegal toutes 
les grandeurs $r 95 
et modèles 0. “
Complets en Palm 
Beach pour hommes, 
variété de modèles et 
nuances.
Régulier $15 $Q 95 
pour • •

Ta

27 Des FORGES
Voisin da Théâtre (iaieté

RECEPTION AUX 
EXCURSIONNISTES

Moose Ja», Eask., 4 L'excursion de 
liaison française est arrivée mercredi 
midi a Regina, capital* de la Saskat­
chewan, a près aétre arrête* quelque» 
heures à Montmartre.

I.es voyageur» ayant a leur tel# S. G. 
Mgr Hallé. Mgr Lapailleur et 1 abbé 
J A Ouellette, ont été l'objet d’une

da chemin de fer, ni aon argent. Il n a- 
! vait qu’une p'rc# da b «ou» dan» un# de 
| «es poches avec les deux coupons du 
sarvice «le bagage» de la gare du Pa- 
ai*. Sur ce» deux coupon» la date et 

j i heur# étaient marquée» -1er juillet, 
j m"i' * minutes.’' Le K. P. Giguere est 
' done venu a Québec porter ses bagage» 
i et comme il avait tout l’aprés midi avant 
I ie depart de »on train il sera allé faire 
I une promenade aux chutes Montmorency 
Ile qui est étrange, c est que M. Arthur 

Hunt n ait pas retrouvé dana se» habit» 
*',B crucifix, son argent, et sa montre. 
I a journaliste n interrogé à ce sujet M. 

I Hunt et celui ci a répondu:
reception civique « laquelle assistait 
S (. Mgr O E Mathieu, venu a la ,l pa**e beaucoup de monde a l’en-
gar* pour rencontrer la Liaison Fran- ; 'lro,t 0,1 J *• •P'rçu 1*» habits et il est 
<ait> l.e maire Burton a souhaite la b,en r™bab!e qu’un individu aura foui! 

ienvenue aux excursionnistes et les i ** Pochea du religieux et y aura ra­
ce qui pouvait avoir quelqueinvite* ont visité la ville de Régina 

1 ne vingtaine d automobile», précédé» 
«Lun agent cycliste avaient été mites 
a leur disposition. Apres avoir parcou­
ru le* rues spacieuses de Kegtna et vi­
site les principaux edifices publics, la

pu

1a

delegation s arrêta au parleim 
fut reçue officiellement par l'hon M 
L. G I-a* ta ministre de l'éducation et 
premier ministre suppléant, en l’abaen j aurai 
ce de M Dunning, actuellement en Eu- ; jet* 
rope, et te Dr I hrich. ministra de la ' du K 
santé publique et secretaire provincial, 
l.e* deux ministre* prirent la parole 

•
1 oeuvra de Liaison Française. Dana son 
discour», le Dr ( hnch. qui rejretent* 
au parlement de la Easkat<-hewan Télé 
ment catholique, a dit que c'e»t grace 
a la province de Quebec si nou» avons 
eu la ( onfederation qui a fait le pro- ! 
gréa du « anada, qu# c est grace a Que J ifnat 
b*e ai nou» possédons la langue fran- ! *«*re 
çaise qui est avec le langue anglaise 
1* plu» haute expression de civilisation 
Mgr Mathieu et Mgr Halle offrirent 
aux parlementaire» le» remerciement» 
de la delegation pour cette chaleureuse 
reception. Il y eut ensuite visite a 
l archevéché ou un goûter fut servi par 
le» garde» malade» da 1 hôpital des 
Soeur» Grise*

fie to 
valeur

te filou o aura pas voulu prendra les 
coupon» de malles du religieux car en 
allant les reclamer a la g*re il aurait, 
pu etre pince. L impression de M. Huot 

u elle | donc qu’un vol a ete commis.
L hypothèse ^ que le religieux aurait 

• assailli par des mécréants qui 
it vidé sc» poches et l'auraient 
Beau est inadmissible, de l’avis 

IV Giroui, qui a fait une mmu 
tieu»# enquête *ur ce pénible dram 
de Fonde et est certain 
d'un pur accident.

qu il .* agi

'* P* |R I’ Aime Giguere avait d 
rents au Sault-Montmorency, dit «•« 
il s'en allait leur rendre visite Fn pas­
sant le long d« la rivière, l'idee lui 
est venue de *♦> rafraîchir et se bai- 

ignorant qu’il y eut un dan 
emous a quelques pieds de 

i la ils est jete a Beau. On devine le

l e convoi spécial du 1. N R., sur le­
quel voyage 1 excursion de Liaison 
Française, a quitte Regtna vers six 
heures a destination de Grarelbourg en 
passant psr Moose Ja* S. G. Mgr Via 

-
jusque la

ACCIDENT
D’AUTOMOBILE

(D# notre correspondant) 
Pnnceville, 4 l n accident est arrive 

ici 1 autre soir, vers minuit lorsque M 
Emile Houle » en retournait chas lui en 
auto, avec «on ami Monsieur Mclley 
Trottier, l’n# roue *# daétacha et com 
me la vîtes*# était trop grand* pour 
qu’on pui**e arrêter immédiatement, la 
machine fit encore vingt pieds, «ur trois 
roue» seulement et prit le fosse, le 
chauffeur ne recul aucun mal, car il fut 
gsranti par la roue, mai» la contre coup 
fit qu* »on rombagnon passa a travers 
la vftre et reçut d'asser graves blessure» 
a la figure.

M Fortune! I^rd. avocat e* Mm* 
tcvrd atnti que leurs enfanta sont de 
** ur d'un# excursion au Saguenay

i* .«’il* re.v eux «la»! . «;* d environ 
*ns. Il venait de prêcher une belle 

retraite è St Anselme de Dorchester ou 
j il avait édifie toute la paroisse par Br 
i loquence de ses sermon» et U sagesse 
) de te» conseil*.

Le coroner Jolirocur a été prévenu 
j 'ie la malheureuse affaire. Ce matin 
j ^ Arthur Huot et sc» tco » compagnons 
poursuivent leur# recherches et de» que 
le eorp» aura été repêché le coroner 

I tiendra une enquête II est possible, 
cependant que les restes mortels du re­
ligieux n# soient jamais retrouvés, «Y.» 
■>nt etc entraînée dans U chute Mont­
morency. car il ya au pied du torrent 
un preoplce oft plut d'un 

I englouti pour toujours.
corps été

M J. F- Paradis organiste à la Ca­
thédrale, et Mme Paradis »ont partis 
pour Quei-c • a-sister aux funérailles
de M Cyril e l'-'t'i'.mlle pèr* «|«* Mme 
Paradis

>s vive* sv à la

Un Grand
Choix

Instruments
DK

QUALITE

On ne peut trouver un meilleur choix 
d'instruments de qualité que ceux ex­
poses dans nos magasins.

♦

Conditions pour convenir à tous le* 
acheteur*.

a

Heintxman and Co, Brambach et Lind- 
*ay.

a

Phonographe* Sonora et Columbia,
a

Appareil* de radio Marconiphone.

Ll N DSAY
»r» j f j) I j 11 m i jW di\\\\ \ivvr|fy

C.w L.I Psi O SAXV' L-trsxMTEie:

“LE < ENTRE DE LA MLSIQl E A TROIS-RIVIERES**

21, RUE DES FORGES, Trois-Rivières.
Hepréaeotant pour lîrand'Mèra et Sbawinigan Falla: — F. Pincé, 91. 
Jême rue. Tél. 627-J Salle d'échantillon», 91, ‘2e nie, Shawitngan.

Montréal. Québac. Ottawa, Kingston

— B A Z A R —
à LÀ POINTE DU LAC — du 5 au 12 juillet

SAMEDI, 5 JUILLET
Ouverture—-visite de# salle»

LUNDI, 7 JUILLET
Concert par l*Union Musical*

MARDI, 8 JUILLET
Orchestre Notre-Dame. —Dra me per un groupe de trifl u viennes

MERCREDI, 9 JUILLET
Soirée par les collégiens

JEUDI, 10 JUILLET
Concert par lea jeunes filles da la Pointe-du-Lae

VENDREDI, 11 JUILLET
Whist tirage—-Amusements divers

SAMEDI, 12 JUILLET. FEU D ARTIFICE

Portes ouvertes tou* les après-midi et tou» le» »oir» à l'exception 
du dimanche.

%ry

(6

Procurez à votre 
Garçonnet

un Bonnet 

Grand Chef
MOHOCK

Cc«t exactement la chose qu‘il ÎlH faut 
pour le tenir heureux et occupé durant 
tes vacances.

L’idée de Lipton pour f»ire 
plaisir aux garçonnets

l’n Bonnet de ' Grand Chef*: Mohock, tout comme celui qui est ici 
n ontre dans la vignette, fera briller de pla-.sir les yeux du garçonnet.

Vous en voulez un ?
Kh bien ! Voici comment il faut s’y prendre—

Vous pouvez obtenir un bonnet de ’’Grand Chef Mohock 
en achetant

Un paquet de TH É LIPTON pour 25c.
Defnendez-le à votre épicier; agissez promptement et 

vous en aurez un !

Garçonnets! Souvenez-vous que
“Tous les bons Mohocks aident leur mère.”

WHIST DES ZOUAVES l'illumination fait# de lanterne# japo­
naises aux couleurs et aux forme# la» 
plu» variée* se balancer à la briat du 
soir et de voir le» joueur» au nombreD»n* t» cour da l'arsenal de» Zouave» 

rue Volontaire a eu lieu le whist organi 
se au profit du corpa de» Zouave» de ie deux cent» environ. Le* prix qui ' 
ce*t* ville. étaient trè» beaux ont tou* été gagné»

« 'était un gracieux «pectacl# de voir j par le» dame».

USEZ LES ANNONCES

LE TABAC A FUMER NATUREL

l’ALOUETTE
est le choix des connaisseurs

IO^ le iraquet

CHEZ FORTIN

COMPLETS
POUR

HOMMES
à des prix fors alléchants

125 habit* *erge bleu marin, 16 once*, 
confectionnés spécialement pour la 
maison, modèle régulier et jeune hom­
me, 35 a 44. Valeur de $25.00. Spe­
cial.

15 habits tweed gri* pâle, modèle sport 
gr. asst.

50 habit* Sport couleur gris Herring­
bone drab, brique et heather, avec ray­
ure*. Valeur de $35.00. Spécial

Un autre lot tweed Herringbone, cou­
leur» gri», vert et brun, modèle nou­
veau, 36 à 42. Valeui de $26.50. Spé­
cial

275 habits serge botany noir, bleu ma­
rin et gri* fer, 35 à 42,

Modèle Stout.

65 habits serge grise, modèle régulier, 
grandeur 36 a 42. Valeur de $18.50. 
Spécial

$17.95
$14.95
$26.95
$18.75
$28.95
$31.50

$13.75

COMPLETS
pour GARÇONS

Nous avons choisi qua­
tre spéciaux que nous i 
offrons ci-dessous à lli! 
des prix très réduits 
pour la fin de la se­
maine.
Habits oour garçons, 45 ha­
bits couleurs mélangées, gris, 
26 à 36.

36 habits Home-Spun heat 
her, tout laine, 24 a 36. Va 
leur de $12.25 pour

Un autre lot, meme couleur, 
2 paires pantalon. Spécial

25 habits bleu marin tout 
laine, 26 à 36. Spécial

La Maison Fortin
Le Grand Magasin à Rayon*

177 rue Notre-Dame Trois-Rivières.
• —
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